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Entrevue avec le Dr Seward Webb. Le Roi des Chemins de fer expose
les plans des nouveaux propriétaires de la fi

ofA
 

gne canadienne

M. J. G. Scott, gérant du Grand Nord, discute la portée de la transaction sur le trafic du Grand Nord et
le commerce de Québec --- L'opinion aux Etats-Unis ---Le parcours actuel

et les ramifications du Canada Atlantic---Détails inédits

Ottawa, 38 (Spéeial)— Lo C. A. R.
est vendu au N. Y.C. M. J. R. Booth
on a demand¢ 611,000,000. On ne sait
pas si c'est le prix qui a été payé. La
Bouvelle administration sera en {onc-
fions au printemps. Le Dr Seward
Webba qui est ici l'hôte du gouverneur
général, à mandé ice journalistes à Ri-
eau Hall et leur à annoncé cette nou-

welte, ajoutant que ce changement ne
fera que du bien A Ottawa. II a énu-
méré comme suit les avantages que le
Canada retirera de cet achat :

Construction d'une gare Centrale ici.
Etablissement d'un service rapide,

direct, fréquent +t abrégé de deux
heures entre Ottawa et New-York.
Augmentation considérable du rou-

lant et du matériel.
Augmentation du trafic des touristes

en rapport avec le service dez bateaux
des lacs.
Construction d'un élévateur de 3.-

500,000 minots de grain à Depot Har-
bor et d'un autre à Sorel.
Opération d'une ligne de paquebots
© le transport du @rain.

Renouvellement dela voie et des
ponts d’un bout à l'autre.
Ottawa restera le centre de distribu-

Ye même personnel
sontinoera en fonctions. Le nom ne
sera ) : L'embranchement du
Grand Tronc, de Coteau à Montréal,
me serpas abandonné, si le Grand

Enid [ronsipgenire. UN.n'existess…
t rivalité entre le CP.R. et

le GTR. et le N.Y.C. Le trafic du
grain se fera encore par voie de Mont-
réal, aussi pat Sorel et Québec. Bos-
ton sera le port d'hiver. La ligne de
16 stramers d'Ogdentbure-Daluth-Chi-
caço deviendra la ligne Duluth-Chica-
go-Depot Harbor
Mn croit que le gouvernement fédé-

ral interviendra pour ne pas perdre ses
actrois. Le Dr Webb a rendu visite cet
après-midi à sir Wilfrid, puis de nou-
veau * M. J. R. Booth et M. Chamber-
ain. Tl'est reparti ce soir pour New-

PSAP

L'Angieterre demanderait
encore deux mille hommes

 

Halifax. 25—Il circule une rumeur,

disant que l'Angleierre à demandé en-

core denx mille hommes pour envover

dans le sud de l'Afrique.

L'honorable docteur Burden dit qu'il

n'en salt rien.
—nme

LESENATEUR SNOWBALL

W est nommé lieutenant-geuverneur

du Nouveau-Brunswichk

 

 

Ottawa, (Spécial) — L'hon.
sénateur Snowball, en ville aujour-
d'hui. o dénussionné pour accepter la
position de lieutenant-gouverneur du
Nouveau-Jirunswich. A la succession dn
Neutenant-gouverneur Meiean, dont le
terme d'office est expiré.
Le sénateur Snowball fut nommé par

sif John Macdonald pour laisser lv
champ Hibre à l'hon Peter Mitchell,
dans Northumberland, N. B., tnais il «
tourours été libéral. Il est âgé de Gt
ans.
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QUARTIER EST

M. le notaire Lévy convoque les élec-
teurs de co quarfier à une grande as-
remblée qui se tiendra ce soir mercredi,
1 # Séurce précises. dans la salle de
von Comité, 10, rue Bonsccours.
Au nombre des orateurs inscrits pour

rendre la parole, sont MM. Honoré
ervais, JT Cardinal, D. A. Lafor-

tune, M. G. Larochetile, ete.
tncontro ftene +mn

QUARTIER SAINT-JEAN-BAPTISTE

Une assemblée favorable à M. l'éche-
vig Ouimet, aura lieu ce soit à 8
heures, au poste des pompiers, angle
des rues Rachel et Christophe Colomb,
Pare Lafontaine. 1 f.

mtnfa

FEU EUSTACHE MONTY

La résolution de condoléance sui-
vante a été adoptée à une assemblée des
officiers sanitaires, à l’occasion de la
mort de leur confrère M. |Eustache
Monty ;
Proposé par M. J. A. Coté, sccondé

unatiimement que :
Attendu que le Dieu Tout-Puissant,

par sa divine volonté, a bien voulu ap-
peler À lui notre estimé confrére

fl ent résolu que les employéss du
Département d'Hygiène ne joignent à
Madame E. Monty et A sa fami le, dans
sa dusileur, et lui expriment lo regret
qu'ils resscntent dans la zrande pevte
qu'elle vient de faire en la perronne de
son époux.

11 est résolu que copie de la pré-
vente résolution soit, envoyée À a-
dame Monty, ainsi: qu'à en famille et
aus ux.
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York et reviendra la semaine prochai-
ne.
fc

L'influence sur le Grand Nord

Québec, 28. — (Spécial). — La nou-
velie annonçant que le chemin de fer
Canada Atlantique et Parry Suund
est virtuellement passé entre les mains
du New-York Central, & [aut cruvire
que ce changement pourrait bien [
voir une grande influence sur le cou-
rant de trafic qui se dirige maintenant
vers Québec.
Interrogé à ce sujet, M. J. &. Scott

gérant du Grand-Nord et du Lao St
Jean, à émis l'opinion que est 3h
une nouvelle des plus encourageantés
pour Québec. !l estime que l'acquisi -
tion du Canada Atlantique par je New-
York Central ne peut que cons: buer à
la prospérité de Québec, et aussi astu-
rer la construction du chemin de fer
de la rive Sud jusqu'à Lévis. Une
fois le pont construit, Québec devien-
dra le terminus de toutes les “oies fer-
rées qui convergent aujourd'hui sur Lé-
vis, et On s'imagine facilement lim
portance pour notre ville d Loe ligne
directe entre elle et New-York.
Un a demandé à M. Scott, sl cette

transaction ne pourrait pas êtze priu-
diciable au Grand-‘voré.
Now, répondit-il. Neus avous un

contrat avec la Compagnie du Canada

Ablantigya-Dousfinsaue. Cemurat
est en vigueur depuis un an 1 est
stipulé que nous aurons le privilège de
le renouveler pour un Outre terme de
cinq ans aux mêmes conditions. :In en
achetant le Canada Atlantique. le
New - York Central re rend
aussi responsable de tous
les engagements. De sorte que
le Grand Nord n'a rien À y perdre
Maintenant quant au trafic local, M.

Scott prétend que cela ne peut aucdne-
ment aflecter le Grand Nord. Seul le clare ce qui suit après avoir cité le
trafic de Shawinegan et  (irand'Mère. | document officiel annonçant la trans- ; ——— +.
peut fournir des cargaisons & plu - | action. Le capital-act =

pe a“ . Labelle, N.P., AJ H. Rainvilie, avu- |
ASSEMBLEE DU CLUBECHAM cat. Ed. Laberge, Horace St-Louis,

PETRE CANADIEN avocat ; Arthue Sauvé et M. ke. laiite-
 

Proposépar le Président et ununime-
ment résolu que les membres du ‘Club
Champêtre Canadien * ont appris avec
un vif regret la mort de leur confrère
Odilon Alf. Corrniveau, et qu’ils sym-
pathisent de tout coeur dans l'épreu-
ve qui vient de frapper sa famille.

Il est de plus résolu que le club as-
sisté en corps aux funérailles, qu'il
soit enjoint À tous les membres de
porter le deuil durant un mois el que
coptedes présentes soit adressée =aux
journaux et à la famille
Les funérailles auront lieu jeudi, le

3u courant, à 8 heures, de I: de-
meure mortuaire, No 1248 roe Notre-
Dame, à l'église Saint-Pierre.

mmefear

Depart du Troisième contingent

Halifax, 28.—La dernière parte du

troisième contingent est partie au-

jourd’hui pour l'Afrique-Sud.
 
+

QUARTIER ST-ANTOINE
Hier soir, au No 134 de la me 'ha-

tham, belle et intéressante assemblée
favorable au candidat populaire M.
Olivier Faucher.
MM. Id. Cavanagh et Octave Deslo-

ge étaient présidents conjoints.
M. Faucher toujours sympathique,

fut éloquent et répondit à ses adver-
saires avec beaucoup d'énergie. Ji!
prouva qu'il avait toujours travaillé
dans l'intérêt de la cité et de ses
constituants de St-Antoine Sud. |
L'échevin Sadler lui surcéda et fut

très heureux dans ses explications sur
les votes donnés au vomité des f'nan-
ces par l'échevin Faucher. H prouva
qu'il n'avait jamais rien épargné pour
obtenir justice à tous.

1} raconta avec bonheur les avancés
de M. Faucher à propos du canal de la
rue Craig, et de l'échange des terrains |
avec le Orand Tronc ; ainsi que son
vote touchant le dernier .ontrat de la
lumière électrique.
M Cloran fut l’orateur suivant
MM. Plourde, avocat, St-Amour,

contracteur, Dr Leduc et Jos. Prud'-
homme, marchand, adressèrent aussi
l'ansemblée qui s'intéressait vivement
aux orateurs. 33-1
—_—

QUARTI.R SAINTJEAN-BAPTISTE
Q

 
 11 a eu, hier soir, à la salle du

matché, coin des rues Hachel et Saint-
Laurent, une assemblée contradictoire, |
où plus de 500 électeurs ont applaudi |
surtout M. Vandeilac;'adversaire de M,
Hébert.
L'assemblée était présidée par MM.

Cardin, MPP, et FE. Chaunsé. Les
deux candidats. MM. Vandelac et Hé-
bert adressèrent d'abord la parole et
exposèrent leur programme.

1a ligne de

sieurs transatlantiques.
M. Scott ajoute que non seulement

le Grand Nord va continuer à fournir
du fret à la ligne Leyland, l’été pro -
chain, mais aussi aux steamers de

Manchester. Nous nous
proposons, dit-il de construire de
grands hangars bia Pointe à Carcy
dès le printemps prochain.
M. Scott se déclare tr&s satisfait

du trafic qui se fait sur le chemin de
fer du Lac St-Jean. Actuellement de
nombreux moulins à pulpe surgissent
sur son parcours. ll y ena déjà trois:
A Chicoutimi. à Jonquières et A P&
ribonka. Ceux-là sont en pleine acti -
vité. 11y ena douze en construction,
notamment à Ouiatchouan et À Méta-
betchouan.
Tout le bois requis pour les moulins

de Grand'Mère et de Shawinegan, est
transporté par cette voie, ainsi que le
bois destiné au marché local à Qué -
bec ou à l'exportation.

L’epinion américaine

La presse des Etats-Unis fait les
commentaires suivants, à propos de
l'achat du “Canada Atlantic par des
capitalistes américains : ;

1 Boston News Bureau: La compal
gnie intéressée dans le St-Lawrence
et Adirondack, dont M. A.L: Meyer
est vi résident, à conclu, par} du chemin didnRive usqu'à Ia

0echemin “Étatñala Hants Phinte-1.8010 Visavgee Lors-
un marché qui lui est fort avantageux.
Possédant actueHement le contrôle

du chemin de la Rive Sud et du Qué- :
bec Sud, cette compagnie cherche de
plus À effectuer un chemin direct
“Lac Huron” h Québec, en construt-
sant une voie de 100 milles de lone
gueur.
Le ‘Chronicle’, un des journaux de

l'Amérique qui soit les plus autorisés
à traiter ces sortes de questions, dé-

 

ler, avocat, Ces derniers démantrerent
surtout que ‘l'Eclair''. organe de la
Réforme, s'était fait le champion des
idées reformistes en prônant la can-
didature de M. Hébert. Les «rateurs
de M. Hébert n'ont pas été beaucoup
écoutés , Us furent MM. Aszeltn. Hee
Lert, Ed. Berthiaun:e, du Conseut Fé-
déré des Métiers. et M. Gareau. Tous
les autres orateurs se sont présentés
carrément contre la réforme
L'assemblée fut très mouvementée

mais il était évident que la grande
majorité était en faveur du candidat
Vandelac Les applaudissements una-
nimes l'ont bien prouvé à rhaque fois
que les arateurs de ce dernier adressè-
rent la parole. sD-1

 —_

QUARTIER ST-ANTOINE SUD No 2

Hier suit. OM l'échevin Faucher
avait convoqué une assemblée
des électeurs de St-Antoine Sud, pour
répondre aux accusations portées con-
tte fui à l’assembiée de la veille. par
M. Sauvagcau et ses amis, au No 131
rue Chatham.
Un grand nombre des amis de ON

Sauvageau espérant que M. Faucher
accepterait la discussion,
rendus à cette assemblée.
Au nom de M Sauvageau, M. A.D

Gareau, offrit la discussion à M. Fan-
cher et à ses ands, mais M. A Ber-
gevin, le représentant autorisé de M.
Faucher, refusa carrément Alors les
amis de M. Sauvagçeau quittèrent la
saîle et se rendirent au comité de ia
rue Notre-Dame Ouest. où d'éloquents
discours furent prononcés en faveur de
la candidature de M. Sauvageau.
Après le départ des amis de M. Sau-

vagcau, ilne resta que 7R personnes
bien comptées dans In salle. ¥ compris
les orateurs et les hommes de police.
Les orateuts de la soirée ont été l'E

chevin Faucher. l'échevin Sadler, A.
Prud'homme, Dr J. Leduc et A.C,
St-Amour
L'échevin Sadler a admis que M.

; Sauvazeau allait prendre la majorité,
même dans la partie considérée comme
le château-fort de M. l'échevin Fau -
cher.
M. Prud'homme s'est contenté d'ad-

mettre que sur 75 votes, M. Faucher
eu avait donné deux manvais, savoir
à propos du contrat de l'éclairage et de
la transaction dela Ville avec la
Compagnie du Grand-Tronc. On n'a
méme pas essavé de justifier les votes

‘de M. Faucher A propos de la réduction
da la taxe des buanderies chinoises, le
maintien du taux élevé de la taxe de
l'eau pour les pottts locataires, l'at -
titude qu'il a tenue h propos des gros
salariés ot surtout son dernier vote

ntre l'Union Typographique.
Pendant ce temps tune assemblée de
4 (lecteurs acclamaient les amis de

M. Sauvageau. Dex disconrs chaleu -
. Hébert acousé d'être le candidat | reusement applaudis ont été prononcés

de la réforme, dit qu’il était le candi. |
dat des associations ouvrières scule- |
ment, Mais il fut démenti par MM, *

r lo candidat, M. F. Sauvareau. À
… Gateau, O. Paradis ct .J. R. Bar-

the. 88-1.

de

¥ “femme a été
s'étaient |

La “Dominion Seéugities Co.est
à la tête de l’enti js Par l’a
point du chemin de 24 Rive Sud et du
Québec Sud qu'elle possède déik. la
Dominion à conçu Vidée en construs-
sant une voie du Lat-Flerun =à Qué
bec, d'ouvrir ‘uné isst@e directe Vers
l’Europe, pour les grams (tous
les produits qui vienñest des territoi-
res tributaires du ‘“Cmhada Atlantic.
Le “New-York Bureau Newsdit:
Le Canada Alan: pos -

sède 468 milles dv che-
min, sa ligne pringipalr s “tendant
de Depot Harbor, Ont.jusqu'à Swan-
ton. Vt. A Valleyfield, !a voie du l'a-
nada Atlantic se relie à is ligne du
Saint-Laurent et  Adirendack, et les
droits de passage, sur‘fe parcours ce
18 milles seront payés > perpétuité
par la compagnie du Caniia Atlantic
La somme requise s'éfêvera à plusieurs
milliers de piastres. A l'heure qu'il
est, le Canada Atlantic arreint Mont-
réal grâce à la voie du (Graud Tronc.
La compagnie Saint-Laurent et Adi-
rondack à entrepris la tonstruction de
13 milles de chemin ser la jive sud du
fleuve, jusqu'à Saint-Lambert où une
jonction sera opérée avec le chemun
de la Rive Sud. Des voies furrées se
ront aussi construites sur ui: parcours
de 95 milles à partir du, ‘erminus est  

| qhe tous ces travaux <eroônt termin“s,
le réseau s'é'endra de Depot Harbor
sur le lac ¥ ran :usqu'à la Po:trte Lé-

. Vis, et renfern.—:a un parcours de Xm
milles,
Les nouvez -

système sont :
Fleur entreprise. of
j Voir un excédur: cd
; (06 pour anne.
l les obligations se cr
| comme de $210

‘pr Étaires de ce

'a'tendent à rece-
recettes de SAô9 -

*#. pendant que
© élevées à ja

 

canada Alar.

COURRIER
 

tic Railway’ consiste en $2,000,000 de

ord:naire, et 54,200,000 d'obligations
sur première hypothèque. à 5 pour
cent, ce qui forme un capital ‘otal de
$11,400,000, 1.a ligne est en bonne con-
dition. Les recettes nettes de la com-
pagnie ont été de 5403,000, l'année
dernière. Un n dit que le prix d'achat
du ‘Canada Atlantic‘ est de 810,000,-
000. Ce chiffre paierait presque au
pair tout le stock, ordinaire et préfé-
rentiel, et rembourserait aussi les
abligations de sorte que les actionnat-
res, surtout M. Booth, recevraient une
bonne valeur pour leurs intérêts.

Le système Booth part de Parry
Sound, côtoie les Grands Lacs jusqu'à
L'Ateau, sur le Grand Tronc. traverse
de là le St-Laurent jusqu'à Valley-
field, entre aux Etats-Unis et va fus-
qu'à Swanton, Vermont. A Valley-
fie!d, il rencontre la ligne “St-Laurent
et Adirondack’, qui fait partie du
‘New-York Central. La ligne ‘St-
Laurent ei Adirondack’ part de Val-
levfield, va usqu'à Montréal qu'elle

la voie du CPR.atteint par dont
elle franchit le pont à Lachine. Mais
on a l'intention de prolonger le “St-
laurent et Adirondack’ jusqu’à St-
Lambert. en face de Montréal. où il
rencontrera le chemin de fer de la Ri-
ve Sud, qu'on prolonge jusqu’à Québec.

Le Dr Webh. dit-en, projette de can-
solider le chemin de fer de la Rive
Sud avec le Québec Sud, qui s'étend de
Ewanton, Verment jusqu’à Sorel.
Quéhec. Le résuitat de l'achat du *Ca-
nada Atlantic’ por le Dr Webb et ses
amis sera de consolider. sous le

dement de chemin de fer entre les
grands lacs et Québec par la voie de 
DE QUEBEC

la Rive Sud et du St-Laurent. M
Bonth a projeté une ligne directe et
plus courte entre les lacs et Québec.
sur la rive nord et le New-York Cen-
tral aftelndra : le même but, par la
rive sud.

; Encore un incen i+>--Encore les méfaits de la glace--Aurons-| ; > : 8 °
nous un r eau théatre 7--Le capitane Woivin à Quée
Lec--Mortne certenaire--l'affare Gingras--Chez les

|

| Mutualiste-

i
I
i
{

Québec, 2R —
“tn overs 8 heures

— Ce ma-

dans le magasin 6 VW. Vincens,
{ tailleur, rue de la Fa - .C, à la sure
d'une explosson de ‘ans le podle

{à carbon. Les po. << appelés en
toute hate ont eu vr :aison des flam-
mes. les dumuuse exchdent pas

(SSON, causés par le ‘eau et la fri-
mée. les dommage. ! couverts pat

j une assurance dans : ndon =Lun -
| cashire Insurance U

i —La femme du cor + Paradis, de
:la force municipale «1h se fare
l tuer, hier après-mi r la rue <t-
| Jean. Elle a reçu < © … tête une cra-
! lanche de ne.ge et « …uc6 provenant
du toit d'une ma: : La pauvre

relevc: SANS CONfNIE-
sance et transportée “ous le megan

i de Mme Curageau. Loan médecin a
été appeté A lui de. ses sous. la
blessée fut ensuite trur-portée à sa
résidence, rue Richelir.

struire un théâtre : (piébec. 11 von
quelques mois. un «té de Ci*cyens

{ avait été formé à cot collet. Cn xe
proposait de faire <-0r.re dos ac-
tions de 850 chacune On a fat dis
tribuer des circulaires demandant l'o-
pimon des citogens s.1 le “te ie plus
favorable pour une canctruction de cel-
te nature. Plus de cent rénonkes ont
été reçues et la prescye to‘alité se

rue Saint-Jean et la ie lichelieu. Les
pégocistions viennent d #tre reprises et
une réunion du comitd Aura lien tits
prochainement.

—Le capitaine Wolvin sera à Quétec
demain, en compagnie de plusieurs de
ses associés. Son voyage 4 tral au

sonte el qui désire faire de québec o
0port terminus pour l'reportation

grain.

—Une centenaire est uccedée hier, en
cette ville: Mme Ancèle Gullman, 4-

de 161 ans, veuve de feu Joseph

 
t

: s'estdécluré :

—1} est de nourea, .estion de con- |

prononce en faveur d'nr site cnre la ;

projet de la compagnie qu'il rv orésen- i

rt

Girgran, de St-Raymond a i effet de
ia.re admettre ces derners k caution
squen prodhasn; terme de ja cour

Perimonelie On sait que les époux Gin-
| Gfes sou* accusés d'avoir laissé mou-
111 de faim, leur file, une pauvre
idivte

—M l'abbé Faguy, qui vient de subir
Une krave  upératien à j'Hôtel-Dieu
sera bientôt eu état de reprendre ses
Innetions cuTieles À la Basilique.

,, Aibance Nationaie — Rapport d'é-
‘lections pour 1962 — Cercle St-Sau-
; Veur No lès — Chapelaim, Ré. P. J.
BU. Grandhiis, OM LE

| Subatitut suggéré, J A Paradis.
y Président. (wt Vezina, réélu.
| Vice présiconr. Z

Sec -atchi. te, L'ug. Vérina, réélu.
Sec finance: Fug. Paquet. réélu.
Trésorier, F. X. Falardeau, réélu.
Comm -ordonuatent Lux. Jobin, Ou.
Introdueteur. FOX. Mabeu, élu,

| Médecin-examimateur, Dr. G. W. Jo-
! treœur, réélu.
| Auditeurs, Jos. Royer et F. Lacroix.
}

t

Chrétien, réélu.

|} —Les officiers suwvants de l'Un:un
St-Joseph A St-Roch ont été élus pour |

l'année courante
Président, M. le chevalier J

tineau
ler vice-président, M 1.
2e vice-président, M. 1

B. Ddrouyn.
A. Picard

secrétaire-archiviste, M. L. . La-
"Liberte

A&s -<ec -Archivistes. M. .J Lacroix.

| Secrétaire-correspondant, M. A PP.
Robitaille.
‘Trésorier, J A. Dubé

| Ass -trésotier, Ad. Huard.
+ Collecteurs-trésoriers, MM. OO. Mar-
"eeau, J. F Drown, Ev. Michaud, MH.
i Lamontagne

Commissaire-ordnnnateur. M. Alf,
Bertrand

| Asscomm -ordonnateur, M. J. 1.
t ion
| Conuté de régie, MM. Tél. Verret, J

B. Morrissette, J A. Marceau, Hd.
; Martinette. } R. Lamontagne.

we € s MM. :
Mae, ue vieille femme afui du Gnaeus: KM. Jos. Drouin, Ovila
ne excrllente santé et de toutes sex : . ‘ _

‘facultés jusqu'À pou de tours avant sa true de la bâtisse, M Ed. Mer

mort. Sa mémoire é'a:t surtout 1e|

marquable. | Terridic hécatombe
| —Lle terme de la cour d'appel ne sera
! ouvert que le 3 février prochain. Ce
| tribunal ne siégera que quatre ou cinq
| jours pour entendre les cauxes de la
campagne.
—l‘kon. juge Bossé a rejeté la de-

 

mande faite par les avocats des époux

Boston, 29 —Dans un incendie ce ma-
tin, & personnes ont perdu la vie et 6
ont étéblensées plus où Moins gridve -
ment.

Pilules de Longue Vie (Bonard)

 

stock préférentiel, $5,200.000 de stock .
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t:6le ‘du New-York Central. un taccor- |
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ENCEMENT DE LA FIN?
pme

Le gouvernement hollandais adresse une note au
gouvernement anglais, au sujet des

affaires sud-africaines
——mnmwur{ansarme

Et l’on se demandesi c’est le prélude des négociations finales
Smt ————

Londres, 28—On a annoncé aujour-

,

marche à moins d'être convaincues qu
d'hui à la Chambre qu'd n'a pas été
fait de propositions de paix qu nom
des Boers, mais qu'on a regu une note
du gouvernement hollandais qui sera
considérée avec beaucoup de soin.

—_—————ee.

Londres, 28.—Le gouvernement de la
Holiande à offert dans les termes les
plus bienveillants, d'aider à amener Ja
paix dans le sud de l'Afrique.
Duns une communication au gouverne

ment britannique, le gouvernementhol-
landais suggère qu'on pourrait iui per-
mettre d'agir comme une surle d'a -
gent diplomatique pour les délégués
boers; mais il désavoue toute tenta-
tive d'intervention ¢t ne mentionne au-
cune condition.
Un agent de la Presse Associée ap-

prend que le gouvernement britanni-
que conclut que les autorités  hol-
landaises n'arraïent pas fait cette dé-  

les délégués boe1s qui sont maintenant
e Europe, soient prêts à accepter les
principes fondamentaux des conditions
de paix anglaises, qui ont été si sous
vent annoncées en parlement.
Lord Lansdowne, secrétaire des Af-

faires étrangères, à répondu en ter-
mes bienveillants 3 1'offre de la Hols
lande, mais il a pris des renseigne -
mentsafin de savoir jusqu'à quel point
M. Kruger et les autres représentants
boers en Europe pouvaient agir au
nom des Boers qui tiennent la campa-
gne. On exprime de grands doutes au
bureau des Affaires étrangères iet,
sur l'efficacité des négociations qui
pourraient avoir lieu avec les délé-
goés boers soit par l'entremise du
gouvernement hollandais ou autre in-
termédiaire. Si on peut obtenir des
garanties à cet égard, des négociætions
se sont immédiatement entamées.

LP

INCENDIE SUR LA RUE ST-JACOUES
—revesBf

Le feu détruit de fond en comble i’édifice de la Com-
pagnie d'Assurance Guardian, en face de la

Banque d'Epargne. Plusieurs bureaux
importants détruits
rep

ON EVALUE LES DOMMAGES À ENVIRON $50,000
—————

Un incendie désastreux a complbte-

ment détruit hier soir l'édifice de
Quardian Fire & Lile Assurance Cum-

pany, situé au No 18{ rue St-Jac-

ques. Si cet incendie s'était déclaré

avant-hier, avec la tempête qu'il fai-

sait, il est probable que nous aurons
une terrible conflagration a -nregis-
trer.
Le feu à pris vers 6 frs dv dans

les bureaux de la Dominion Burglaty
Guarantee Company. au sous-sol. par
l'ignition spontanée de l’une des fu-
sées, dont se compose le système d'a-
larme de la compagne. l'un des cm-
ployés  donta —:mmédiatoment 1a-
et les pompiers des stations Nos 2. 4
et 7 furen' les premiers rendus sur
les lieux. Ils se mirent aussitôt à
l'œuvre pour combattre les flammes.
gui faisaient Tage au sous-suc, Mais
en dépit de tous les efforts, elles se
communiquèreu? aux étages supér:eurs
par le puits de l'ascenseur, oli se trou
valent les bureaux de la Toronto Phar-
macal Co 1.td . contecant de grandes
quantités d'ingrédients chimiques. En
un instant, tout fut en feu, depu:s la
cave jusqu’au toit
Vovant le danger, les pompiers son-

nèrent une seconde et une ‘roisième
alarme, nppeiant toute la brigade sur
les Mieux
Le chef Benoit <econdé par les sous-

chefs St-Pierre Dubois. Jackson et 
1

|
‘

i ius politiques, ce qui est contre

 

Mitchell, ft aussitôt dresser los échel-
les. et sur la rue St-Jacgues 03 se

trouve la façade de ‘édifice +: en sr-
rière. ruelle Fortification, «- tranière

À carconsenire l'incendie et fa vegar

der les bâtisses environnantes
Plusieurs puissants jets d'eau furent

drigés sur le brasier ardent, fands
que la tour d'eau royait le lover de
Vincendie, après avoir enfoncd la ders

ture,

la d’eau versés

|
|

; surveiller le

Pendant quelques minutes les torrents
| ver sur le foyer ardent, ne

paraissaient qu'activer les.
menaçaient de se communiquer à
difice Temple, et à l'établissement de
MM. Tooke
La foule était énorme et une forte

escouade de constables, sous les ordres
de l'inspecteur Leggett et du capitaine
Bériau eût furt à faire pour maintenir
les curieux à distance. Finalement,
après plus de deux heures de travail ar-
du, les flammes furent maftrisées, mais
les pompiers de la division Centre ont
dû rester plusieurs heures encore, pour

théâtre de l'incendie.
pompiers ont reçus de légères

blessures aux mains, ef manœuvrans
les boyaux at commencement de leur
travail, mais 1lsont été pansés
séance tenante, par les docteurs
D'Aoust et Lamoureux, les médecins de
ia brigade, puis ls ont continué à
travalller.
L'édifice, qui est la propriété de la

Compagnie d'assurance Guardian , est
une perte totale
Les dommages sont estimés entre

$60,000 N $70,000; mais les représen -
tants des compagnies d'assurances n'ont
pas voulu déclarer les montants qu'au-
ront à payer leurs compagnies respec-
tives.
Les locataires de la bâtisse incendiée

sont MM J Cradock Simpson,
agents d'immeubles et financier , Ia
Dominion Burglary Guarrantee Co.
Advance messenger Service: la Citk
sens Assurance Co. du Canada ; Ar -
thur F Hogle, avocat. Foster Mar-
tin & Archibald, avocats; Davidson &
Ritchie, avocats; John llivde. comp -
table; MeGoun & England. avocats ;

Trois

Hutchison & Wood, architectes :
Toronto Pharmacal Co. W. H. Bur -
toughs, avocat et le Canadian Gold
Fields Syndicate.

La Commission Scolaire

La location des salles pour des

assemblées publiques.—L'ou-

verture de l'école St-Gabriel.

Annexion de deux municipa-

lités.
 

Rapport de l'assemblée d'hier Soir

 

La commission scolaire à tenu sa

séance régulière hier soir, sous la pré

sidence de Mgr Racicot Etaient pré
sents MM. les abhés Quinlivan et  La-
rocque, M. l'échevin Hart. M. Ph. De-
mers, M. l'échevin Savignac et M. Ar-
chambault, secrétaire.
M. Savignac a fait remarquer à la

commission que les frères à une cer-
taine école de la ville, ont dernière-
ment loué une de leurs salles pour des

es
règlements de la commission. Aucune
salle d'écule ou d'église ne peuvent
être mises à la disposition du public
pour des réunions de quelque genre que
ce soit, sans l'autoritation des comm-
missaires.
L'école StCiabriel sera ouverte dans

le courant de février. cependant les
travaux ne seront pas terminés avant
les premiers jours du mois prochain.
Le aomité des travaux devra se met-
tre en communication avec l'architec-
te. afin de savoir si l'école aura be
soin d'être chauffée d'ict à son ouver-
ture.
Les autorités de l’école de St-Gré-

goire le Thaurmaturge ont derit A la
commission, demandaht I'anaexin
à la municipalité de St-Grégoire d'une
partie de la ville où sont située les
écoles de St-FEusède et du Sacré-Ctæeur
On prétexte que les écoles de ces deux
paroisses sont situées trop loin pour  

les enfants dont les parents demeu-
rent plus près de  St<irégoire. La
question étant de la plus haite impor-
tance, M. I'échevin Martineau et M.
Philippe Demers ont été nommés pour
étudier la question au point de vue
légal et faire rapport ensuite à Ia
Commission.

rer

Les élections municipales à Sorel
Sorel, 28.—M CO. Paradis a [17]

réélu maire de Sorel. hier, contre son,
adversaire. M. Pierre Paul Hus. La
faible majorité obtenue. 1 voix, mor-
tre combien la lutte à été vive. Le
conseil reste donc le même que l'an
dernier. MM. Cosky, Lesieur et Le
Clair, échevins ayant été réélus par ag
clamatiou.

mere
etre

INCENDIE
Le feu cause des dégats au NL 28

Place Jacques-Cartier
——

Pendant que les pompiers travail «
laient a éteindre l'in ie, qui faisait
rage à l'édifice dela Guardian, rue
St-Jacques, hier soir, un autre feu écle-
tait au No 22, Place Jacques-Cartier,
dans l'atelier de sellerie de M. Elzéar
Sigouin.

ne escouade de pompiers ont ré
pondu à l'alurme et les flammes ont
été éteintes après un quart d'heure de
travail.
Len dom s'élèvent à quelques

centaines de dollars.
Les logements situés au-dessus d@

l’établissement, et occupés par les
families Blanchet et Aubry, ont aussi
ferouré des dommages par l'eau et le
umée.
pme

L'élection de Vancouver

Victoria, 28 — Le résultat de l'éleo-
tion ée Vancouver est : Riley, libécad,
565 ; Barnaré, conservateur, 480.

qui .
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Toiles, 10 4 33; p.c.

Mousseline, 20 à 25

10 à 33; p.c.

RAPPELEZ-VOUS QUE NOTRE

Grande Vente d'Écoulement de Janvier
SE TERMINE CETTE SEMAINE

Escomptes : 10, (5, 20, 25, 334, 50, 75 p.c.
Non seulement dans un seul département, mais dans tous les

départements et dans toutes les lignes, une véritable
occasion d'épargne qui aura son effet durant

l'année, et qui peut être faite faci-
lement pendant que cette

vente dure encore.

LISEZ QUELQUES-UNS DES ESCOMPTES...

Etoffes à Robes de couleur, 10 à 75 p.c.
Etoffes à Robes noires, 10 à 333 p.c.
Soies unies et de fantaisie, 10 à 25 p.c.

Damas de table, la verge, 333 p.c.
Serviettes de table, 10 à 25 p.c.
Etoffes frappées, 333 p.c.

Ginghams de fantaisie, 25 p.c.
Ceuvertes, 10 à 20 p.c.

Toutes nos marchandises prêtes à être portées
à des escomptes d'écoulement

Porcelaine, Verrerie, Articles en émail, Ferblanterie.

  

    

 

pe.

 

 

RAPPELEZ-VOUS!

Rappelez-vous notre vente spéciale de savons du
toilette durant toute cette semaine.

 

    

 

 

 

2341 et 2343 rue Ste-Catherine,

JOHN MURPHY & CIE

CONDITIONS COMPTANT.

    
Angle de la rue Metcalfe.

Telephone 2740        
 

 

 

VENTE ANNUELLE DE JANVIER
Les prix auxquels nous v

marchandises d'hiver, durant
ous offrons la balance de nos

cette vente, sont si bas, que

vous trouverez un avantage marqué en achetant dès inain-

tenant ce dont vous crovez avoir besoin pour l’hiver pro-
chain. Rappelez-vous aussi que vous avez encore quatre

mois de froid à passer, Ÿ êtes-vous preparés ?

 

 

HOTELS |

HOTEL ST-JAMES
En face du Dépôt ©. T. KR «t teut près du

épôrC.P R

f

PLAN EUROPÉEN ET AMERICAIN i

i

|
!

 

Muni de toutes les améliorations
modernes.

THEO. LANCTOT, Propriétaire,

 

ino |

HOTEL RIENDEAU
ARTHUR TANGUAY, Prop. ;

(Près le Palais de: Justice «t l'Hot-!-de-Ville)

58-60 PlaceJacques-Cartier
MONTREAL.

Lumiere Electrigue o.
Force Motrice__+

Au Meilleur Marché
La LACHINE RAPIDS ofire les taux les ‘

plus bas pour “a lumière électrique eb la
porte motrice

Des coutrais seront pris eu choiz de |
client, au Même prix pas au, Yue CD SOI

Wh as où dix 108 avec bénéfice !
la réduttion qui pourrait étie fails plus ‘

Wid avant l'expiration du ONsitAE,
Courant fouru

 

ison. KEEclairage de e de Ms
gasp, Anronces. Lampes à Are, Eves
tails, Ascenceurs.

Foro motrice pour:
Manufactures, liégistres de ventes, Et
maçainnpe À froid, etc.

Venes à Bue bureaus voll la liste des
moteurs qui sont mes à ‘heute présente
per le ouvrant fourni par crtie compagnie
Voyes non pratiques et vous serct eee

rainces que nus moteurs ct Rotre service
i ans CRAUX

Lachine Rapids
Hydraulic & Land Co.

LIMITED
88 CAKRKK VIOTUMIA
 —

ADIPSONE
Ri vous avez mal aux rheorert a

que caitleres & soupe d'ALIPSON
leur dispernitre.

tG'adrosser à J. P. COUTLER à CIF,
is, rus Ontario, Mnnireat.
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J. A. CADOTTE, H.C.S.
© Pratique en I'vanucais ct en Angials

Toutes Collections entreprises à Cominission
et au*res affaires aussi A commission,

Bureau : No. 18 Rur -Claude,

Tél. No. 163. ST-HYACINTHE, P. Q

S'adresse- au bureaa Mi-wia

LIVRES |:
RARES
Déta-w-3m

 

ii Français, anglate,

allemands. Cata-

logne complet. #1
vec spécimens.

F. APPY
Boite 116, Paris.

 

Avis DE BREVET—Wynford Brierley.
de Carr Hail Villa, Nelson. Lancaster.

Angleterre, propriétaire du brevet cana-
dien No G6,12%, protégeant des perfectios-
nements dans les appareils de signaux sur
lex chemins de fer et ayant rapport aux
appareils, est dispost À accorder des Ii.
cences pour l'usake de telle invention bre-
vette où autrement la fournir
Les demandes doivent être faites à

 

Owen N. Evans, soiliciteur de brevet et
: expest, Temple Building. Montréal. 85-23
i

; AVIS DE BREVET -Thomas Albert
Darby et Sidney Charles Darby,

tous les deux de Pleshey, Essex,
Angleterre, propriétaires du brevet
canadien No. 55,433 protégeant des  per-
fectionnements dans les herses, sont di:
posés à accorder des licentes pour l'uxagr
de telle invention breveté, où autrement
la fournir. Les propriétaires sont aussi
disposés à vendre le brevet.
Les demandes doivent être fuites à

OWEN N EVANS,
et expert, Temple Building. Montréal

solliciteur de brevets
34-1

Coux qui désirent ss procuicr ua DOW ar
ticle à un prix ‘aisonnabie Jevraient ache
ter seulement

(Cook's FRIEND
. PAXKING POWDER

 

 

Tous sea ingredients soot de picuiic.s

Glasse, 11 pe CuntieuL attLu aiub, ei cout
au CUMIOINMMAIEUIT CIR(UGNLE pOUE Usa)
moins que ics poudies Iapurtces gar

hy étitalle dre ‘Cools PricedLa vêti " » ea
pat vw D MelAREN Montréal.

et la marque de Comimaros est sur chaque
paquet,

rol. Lu; TT NY

3 …- ...

 

      

       

 

      
              
  
  

 

    

 
eiJIT"TRAEE pe

ee ame meow ow a

i Boeton, 20 — Mme Brid 1° Kilroy,
; d'East Houston, est morte là sul
“des coups que lui a cruellewent poi-
tés son mari. Celui-ci est rentré
à la maison, complètement *vrc es 1eu-
du fou furieux par l'alcool. 24 à cher-
ché querelle à su femme et lui à int'1gé
des Coups mortels.

Les cing enfants de Kilroy, elimyés
ar la colère de leur père, :t sont
lottis dans un coin de là «chambre à

coucher où ils ont passé la nuit, iren-
blants de frayeur. Vers 7? heures du 

| ans, à entendu les gémissements élart-
i {és de sa mere; ‘1 s'est approbé dou-
cement et I's tryuvée étendue par terre
dans la cuisine. I! Jui a donué se
verre d’eau, puis la mère est restce
immobile, elle etait morte. Les cinq
enfants se sont sauvés chez :leg voisins
tandis que le père dormait profondé-

LE JOURNAL,

natin, l'ainé de la famille, Agé de i3 |

age =7ee ——x

MERCREDL 20 JANVIER 1902

UNE PAUVRE FEMME TUÉE PAR

  

ment. Les voisins n’ont pu que cous.
tater la mort de Mme Kilioy. Is po-
lice à été prévenue, à jete Kuocov A
bas du lit, et l'a emmené au p-wie de
police.

—On à trouvé mortes dans leur cp
partement de Trémont Street, les deux
soeurs Anm et Mary Uoherty. Agées
l’une de 50 ans et l'autre de 10 ans.
On ne sait encore à quelle cause attri -
buer la mort des sveurs Doherty.
Mardi dernier, l'agent chargé de tou-

cher les loyers de la maisun où elles
* demeuraient, s'est présenté chez clivs.
: Mary lui à demandé un délai, ‘ant
} qu’elle avait été malade, mais qu'ece
espérait se remettre au travail avant
la fin de la vemaine.
L'agent est revenu; il a fruppé plu-

| sieurs fois à la porte aes deux soeurs

Mort mystérieuse de deux vieilles filles

sans recevoir de réponse. Il à ~ppeid
un policeman. Celui-ci à enfoncé la

rte de l'appartement: on à t:cuvs
€ corps de Mary étendu sur ln lit,
tandis que celui de sa soeur Ann était
couché en travers de la porte, ia (ace
tournée vers le parquet. Anu étaic
à moitié habiliée et portait ua frat
la marque d'une sérieuse ‘ortusion. En
dehors de cette blessure, 1:5 deux
soeurs ne portaient aucune marque de
violence sur le corps et ne para”
saient pas avoir fait le moindro effort
pour se débattre.
Les portes et les fenêtres de l'appur-

tement étaient solidement ferrées; les
soeurs ne se servaient pas du
pour s'éclairer et il ne restait guin
peu de cendres dans le foyer. Rien
n'indique donc qu'il y ait eu suicide ;
auswi la cause de leur mort eut cacor> |
inexplicable. :

 
 

“CHOSES DEPARIS

Mme Sardou V'échappe belle. Une

singulière aventure
 

Paris, 29 — Le ministre des travaux
publics a signé un arrêté déclarant
qu'il est défendu de prendre dans un
train la place qui a été retenue par
un autre voyageur A l'avenir, le
voyageur pourra reteuir sa place, soit
en la faisant marquer par un des em-
ployés de la vompagnie où bien en la
marquant lu:-même. Ce ne sera p'us
une simple habitude, mais un droit te-
connu par un règlement officiel.
Les Parisiens ont été saisis d'effroi

lorsqu'ils ont vu, merored: dernier, une
fumée épaisse sortir du Métropolitain
A la gare de Marbeul et à ceile de
l'Alma.
Le moteur d'un train avait pris feu

et les flammes se propagèrent avec une
grande rapidité, Le train alla ;us-
qu'aux Champs-Elysées et le conduc-
teur cria aux Voyageurs de descendre
et faire de leur mieux pour sortir du
tunnel. Personne n'a été blessé. mais
tous les waguns ont été complètement
brûlés.
Tous ceux qui ont. assisté à l’extinc-

tien du feu ont été très près d'être
asphyxiés, et longtemps après que la
circulation des trains fut rétablie, une
fumée épaisse.  emmagasimée dans le
tunnel, incommoda !es Voyageurs.

I! est très agréable maintenant d al-
ler prier à Notre-Dame, car on y a

: Installé un nouxeau calorifère. Les tra-
vaux qui ont été faits pour son instal-
lation ont permis aux ouvriers de dé-
couvrir, sous le chœur. un escalier se-
cret conduisant à un endroit eù repo-
sent, dan” des cercueils de fer, Irs
corps de quince évêques du dix-septiè-
me siècles. _
Mme Victorien, Sardou, feigshe de

{ l'auteur dramatique dont la réputation
fest universelle, a en à constater à ses
dépens la négligence où, pour mieux
dire, ia Maladresse des cochers a'um-
nibus. Flle se trouvait en voiture avec
+a fille, Nine Robert de Flers, lers-
qu'au coin du boulevard Haussm£nn et
de !a rue du Havre. un omnibus alla
se ieter sur sa Voiture qui fut complà-
tement renversée. C'est à grand'peine
qu'on put ouvrir la portière et les dé-
livrer toutes deux. Fort heureusement

‘elles n'avaient pas reçu la moindre
egratignure
M. Carré, directerr de 'Opéra-Co -

mique, 1a peut-{tre perdre une de ses
étuiles. Mile Deina lui demande devant
les tribunaux une somme de 1,050 francs
pour appointements échus, ou, au cas
de refus, une somme de bü von francs,
peur n'avoir pas tenn les promesses
contennes duns son engagement.
L'engagement de Mile Deina -pécifie

qu'elle doit être payée 6.000 francs
par mms et donner pesir cela dix repré-

| *entat'ons. L'an dermer elle alla avec
la pernñssion de son directeur, passer

 

 
:cing jours à Bordeaux où elle chanta.
M. Carré. à son retour, ln ft une
réduction ar con salaire que Mile
Delna ne Voulut pos accepter

M. Hervey Howgzate. clef du bureau
télégrapihique de Sukim enallant en

 Angletrrre pour se marier, a été vic-
time d'une aventure extraordinaire e*
en même temps fort désagréable.
Des paysans l'ent trouvé sans con -

naissance entre Sutnt-Amour et Dijon,
a une assez grande distance de la J:-
gne du chemin de fer HH était tout
meurtri et à moitré gelé et une som -
me de vingt-ong Hivres steriimg qu'il
AVail en sa po-session avait disparu

M. Howgate a été conduit à l'hôpital.
mais il ne ve rappelle de rien de ce qm:

Brindisi. Hest probable qu'il aura été
volé et jeté en bas du train et trans -
orté ensuite à une certaine distance de
a voie tout en étant sous l'influence de

"quelque puissant narcotique. On fait
en ce moment une enquête pour éclair-
tir cette affaire qui: paralt bien obscu-
re.

: ——

i La Russie,’Autriche et ia Triple.
Alliance

 

Vienne, 29 — La nouvelle que l'archi-
duc François-Ferdinand, l'héritier pré-
somptif au irôre d'Autriche, doit se
rendre à Saint-Pétersbouræ le 2 février
pour se présenter au tsar, avec un
nonveau grade de général de cavalerie
russe, est très commentée dans le sens

«du prétendu affuiblissement de la
! triple aHiance qui, on le suppose, a
déterminé le projet de visite du prihce
Henrt aux Etats-Unis Ce rapproche-
ment entre la Russie et l'Autriche est
considéré comme une contre-démons-
tration à l'action de l'Allemagne.

momemre

LES MESPVENTURES D'UN PRO-
PHETE DE MALHEUR

i) devient fou parce que sa prédiction
s'est réalisée

 

 

Sain'-Letis, 29 — George Dryer, de
cette ville, avait prédit. le semaine

| passée, Ir tremablement de terre dont on
à tesxenti les secousses à Saint-Louis

“et dan. d'autres villes de l'Ouest. Dry-
jer a (t* frappé de stupeur quand cn lw
‘a annoncé que sa prédiction était ac-
comphe il prétend  avuir été inspiré,
il v a quelque temps, par le Seigneur,
qui Jui a a Annoncé un prochain Lrem -

. bliement de terre à Saint-Louis.
“« J'ai cru, à dit Dryer que le Sei -
gheur avait depuis lors changé d'idée.
Cependant t'ai annoncé le fait dans 1's
journaux par voie d'annonce, unique -
ment pour rire. Celam's coûté 80
cents, main je savals que les habitants
seraient frap de terreur en lisant ma
prédiction. Seigneur, il est vrai,

à pu lui arriver depuis son départ  d~ i

© WNL Cec porgee

m'avait parlé de tremblement de terre,
mais n'avait pas fixé de date.”
L'accomplissement de sa prédiction a

tellement affecté Dryer, qui croyait
faire une Æmple plaisanterie, qu'il en a
perdu la tête et qu'il est actuellement
enfermé dans un asile d'aliénés. Les mé-
decins de cet asile disent que Dryer
cst en proie à des hal!lucinations religi -
€uses, qu'il est sans cesse en prières et
ctoitêtre en communication directe
avec le Seigneur qui lui dévoile toutes
ses intentions et tous ses projets.

fernoe

LA FORCE MOTRIC

L'utilisation du Niagara

 

 

New-York, 29 — La compagnie amé-
ricaine des forces motrices aux chutes
Niagata qui à en opération onre dyna-
mos mus par on/e turbines et dévelop-
pant une force de «ing mille chevaux,
à commiandé once autres turbines et
générateurs, et.lorsqu'ils seront ins-
tallés, la compagnie sera en mesure de
fournir une force de cent dix mille
chevaux sous forme d'électricité et
trois autres générateurs récemment
commandés par :a compagnie et dont

l'énergie sera de :rente mille chevaux
seront ajoutés. la compagnie se pro-
pose d'ajouter de nouveaux dynamos
jusqu'à ce qu'elie contrôle une force de
deux cent mille chevaux.

——eee

Eu l’honneur d’un Francats

Washington, 29—Un représentant au
congrès, M. MacDermott. du New-Jer-
sey, à proposé à !a chambre des repré-
sentants, Wa-hington, d'élever une
statue dans la capitale des Etats-Unis
en l'honneur de Pierre L'Enfant, un
officier du génie Irançais, qui a dres-
sé les plans de i» ville de Washington

parer

le f:Angils à université de
tCuvansyivanie

New-York, 29 — Les étudiants qui
font partie
niversité de nsylvanie, 3 Philadél-
phie, ont loué samedi soir la comédie
de Molière. ‘‘Les fourberies de Sca-
pin’. Un public nombreux, comptant
en majorité des dames aux riches toi-
lettes, se pressait dans la grande sai-
le des fêtes de l'université. Les ama-
teurs qui ont joué la pièce ont recueil-
h de chaleureux applaudissements
qu'ils avaient bien mérités.
Pendant deux mois, les étudiants qui

ont représenté la comédie de Molière,
unt répété presque tous les jours cette
pièce et se sont aéquitté de leur rôle
avec heaurnup de talent et avec une
perfection dont on doit, en toute sécu-
rité, les féliciter.

Voici ies noms des étudiants qui,
choisis parmi de nombreux candidats,
cut tenu un rôle dans ‘‘Les fourberies

* de Scapin MM. William Harley Mul-
ford, Sia- Griffith Climenson, John
Fraser, =arnuel Price Wetherill, Ler-
cester Hiliand, Oliver Pepper, Alexan-
der Wiliams, Gilbert Hall, Herbert
Adams (:.'ybons et Alan Levin.

mtgame

Le rachat des chemins de fer en

France

Paru, ‘3 — Le proiet de rachat des
chemins de fer gagne évidemment du
terrain à !: chambre des députés. Un
ordre du ‘eur invitant le gouvernement
à négocier le rachat de plusieurs li-
gnec imp riantes à été adopté par 273
contre 2h II est cependant probable
que l’approche des élections générales
empêcherz le gouvernement de faire
quoi que re soit jusqu'à ce que la nou-
veHle lé::-lature soit formée
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La guérison de Ia scarlatine

Patio. J — Un rapport de l'Acadé-
rime de médecine a été publié simulta-
nément avec une note d'un médecin al-
lemand ur la découverte du séruin de
la fikvre  scarlatine. Le rapport de
l'Académie de médecine dit que, l'an-

tés par :e sérum. Sur trente enfants
qui ont sd ce traitement, vingt-neuf
ont ét: ruéris et one adultes sur
VIN£t ent également recouvré ja santé.
Le rapport ajoute que ces résultats
n'étaient as concluants, car ce trai-
tement a: sérum était appliqué con-
Jointemen: avec la thérapeutique d'u-
sage. Le traitement eu sérum consiste
dans !'uretion sous-cutanée d'une mi-
nuscule n:antité de sang prélevé sur
une personne qui, après un accès de
fièvre <carlatine, est en voie de cunva-
lescence
repr

Fe poids dans l’arniée française

Paris 29 — La force de l'armée fran-
çaise pourra à J'avenir être évalule
par le nunbre de livres qu’eile pèse
Autrefr:« la taille était la chose prin-
cipale que l’on exigeait d'un conscrit.
à l'aver:r :! d'en sera plus de même, il
sera pesd et son poids devra corres-
pondre à sa taille. Ainsi un homme de
cing pieds devra peser cent livres, et
A1FSsi de suite,
Les jeunes gens qui devront satisfai-

re à la im: militaire pourront à l’ave
ni£ s'entraîner comme des jockeys pour
diminuer lmur poids et éviter ainsi
d'entrer au régiment.

 

PROCES DE MAR E ROY

Le procs de Marie Roy, accusée d'a-
voir dérahé une certaine quantité de
marchandixes évaluées à $1,000, la
propriété de son patron, M. R. Dick-
son, bijoutier de la rue Ste-Catherine
Quest. à commencé hier, en cour des
Sessions Spéciales, présidée par Son
Honneur le juge Choquette. La plus
frande partie de la preuve & été en-
tendue hier après-midi, et la cause a
été ajournée À cette après-midi à 8
heures 15,
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Cercle Irangais de l'u-

née derrière, trente cas ont Été trai--

|

; breuses discussions publiques et pri- 

Le brigandage aux Etats-Unis

On essaie d'incendier une ville

Citoyens tenus en échec. Une lutte

avec les bandits
 

Altoona (Pennsylvanie), 29 — Des
incendiaires inconnus ont essayé de dé-

SON MARI| (Colonial...
House

ANT.rar vie9° ig 0pewe WomTa * Tr. re Te a

Square
Phillips.
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Grande Vents...
Annuelle d'Escompte!
 

jusqu'à $2.00. truire cette ville par les flammes. ls
ont mis le feu en six endroits dilié- :
rents. Les incendies ont éclaté au mé- '
me moment, dans un grand magasin,
au centre des affaires, dans des écuries
et remises, dans la brasserie Hoster et
dans les entrepôts d'un marchand de
bois et de charbon.
Les incendiaires, avant de mettre le

feu, ont fait sauter le coffre-fort de la
brasserie ; ils n'y ont trouvé que quei-
ques dollars. Pour se venger, ils ent
brûlé tous les papiers importants de
Ja brasserie et ont bu de la bière à
satiété.

Il a fallu plusieurs heures aux pom-
iers et à leurs aides pour éteindre
es flammes. La police ne peut trouver
aucune trace des bandits. ;

Roswell (New-Mexico). 29 — Une |
bande de bandits a tenu en arrêt tous
les habitants de Santa Rosa. Le fuit
s'est passé lundi soir et aujourd'hui
des constables et des sous-shérifs vo-
lontaires, lancés à leur poursuite, ont
tué trois brigands, après une lutte
acharnée : les autres ont pu s'échap-
per.
Lundi soir, des bandits masqués et

montés à cheval sont entrés dans San- ‘
ta Rosa, en déchargeant leurs carabn-
nes. Les habitants sont sortis de leurs
maisons ou de leurs magasins. Les
bandits les ont forcés à s’aligner et, le
revolver au poing, les ont obligés à
leur remettre leurs bijoux et leur ar- -
gent. La rafle terminée. les Yandits
ont fait aligner les habitants et les
ont conduits à un débit de boissons où
chacun d'eux a dû boire trois grands
verres de whisky. les brigands ont
payé les frais de boissons s'élevant à
$120, sont remontés à cheval et ont
quitté la ville au galop. tout en fai-
sant feu de leurs revoivers et de leurs
carabines.
Un détachement de police volontaire

a été aussitôt organisé pour alileg a la
phursuite des voleurs. Ceux-ci ont été
rencontrés dans um ravin et trois d'en-
tre eux ont été tués dans la lutte dé
sespérée qu'ils ont engagée contre les
hommes de la police.
rer

LES RATS N'ONT QU'ASE BIEN
TENIR
 

Un envoi de chats a ‘a maison Blanche

Boston, 29 — L'ancien maire de Be
werly (Massachusetts), M. Perry Col-
lier, à envoyé an 1 resident Roosevelt
six chats magnifiques pour débarrasser
la Maison Blanche des rats qui l'infes-
tent. Quand M. Collier a appris par les
Journaux que les rats menaient des sa-
rabandes infernales entre les plafonds
de la Maison Blanche, il a visité plu-
sieurs amis et les à invités à offrir
leurs meilleurs chats au chef du pou-
voir exécutif. En deux jours, il en a
reçu plus de cent: c'est parmi cette
centaine qu'il à choisi six des plus
beaux et des meilleurs.
M. Collier a passé autour du rou des

six chats un ruban blanc sur lequel
était imprimé le nom de chaque félin
et les à expédiés à Washington. Avec
la Caisse qui les contenait, l'ancien
maire de Bewerlv a adressé ou prési-
dent une lettre dans laquelle il lui ex-
pliquait que les chats du Massachu- :
setts étaient renommés pour leur flair.
Ainsi que pour leur habileté à attraper
les rats. Pourvu, dit-il. qu'on ne les
nourrisse pas trop bien, ces chats sont
capables de nettover en peu de temps
la Maison Blanche de tous les rats qui
l’infestent.
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Enronements — Baume Rh mal,
208d w-t!
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Entre avocats et coroners

New-York, 27 — Une dispute très |
vive s'est élevée entre le curoner et
Jérôme à propos de juridiction. Hy
a même eu échange de coups.
fp.

Fourrares & Ls prix
 

Le tropple de stock A la grande
maison s. Desjardins et Cie, néces-
site des réductions considérables dans
les prix de chaque articles. Jamais
Montréal n'aura vu pareils sacrifices
en fourrures. Venez en foule. 231—tf,

——————

“UNE ANNEE DE REGNE OU ROI
EDOUARD ”

La satisfaction du peuple anglais

 

 

Londres, 29 — ‘Une aunée de règne
du toi Edouard'’ est le sujet de nom-

vées à l’occasion du triste anniversai-
re qui aera célébré cette semaine. La
note la plus curieuse des commentaires
auxquels on se livre est la reconnais
saèce envers le roi d'avoir continué
l'œuvre de la reine Victoria, c'’est-à-
dire ia réconciliation de la démocratie
avec l'empire.
Pour employer les mota du loyal

‘’Spectator'’ ‘il serait injuste de dire
que le public ae nuit montré surpris de
voir le roi se renfermer si strictement
dans les limiten de sex prérogatives
royales que ann prédécesseur à si acru-
puleusement observéen.
“Ti est parfaitement exact que le

toi n'a pas manifesté la moindre diu-
position à usurper une puissance et  
cee - 4 LME reA

! parents.

pour hommes 54.00

Table $1.00—Bottines de Kid lacées pour jeunes gens, quelques

ment, grandeurs 11 à 13; prix régulier, $1.83. A
Table $1 25—Bottines noiree ou tan, lacées pour garçons, Oxford en Kid, Pan- J

toufles pour hommes, grandeurs irrégulières )

Table $1.50—Bottines noires ou tan, lacées, pour garçons, Oxford Kid,

toufles Roméo, grandouts irrégulières seulement, évaluées à 58.46.
Table $2.00—Rottines noires ou tan, lacées, pour hommes et garçons, Oxford |

Kid, pour hommes $3.25.

Table $2.50--Bottines noires ou tan, lacées, pour hommes,

… DEPARTEMENT DE... |

| Chaussures d’Hommes|
TABLES SPECIALES. g

paires seule-

sculement, valant

Pan-

Patentes Oxford.

Table $3.50 Bottines noires ou tan, semelles vn caoutchouc, pour hommes, en |}

kid, boutonnées. en cuir patenté français, en veau, lacées ou bou-

tonnées, en "Viel Kid'* où cn veau, Jacées $5.25.

15, 20 et 25 pour cent D'ESCOMPTE SUR LA LIGNE REGULIERE et 50

pour cent EXTRA pour argent comptant.

 

…DEPARTEMENT DES...

MALLES ET VALISES. |
15 pour cent d’escompte sur tous les sacs de voyage pour habits, ‘Suit Cases.”

id 15 pour cent d'escompie sur toutes les malles. 5

20 pour cent d'escompte sur toutes les vaiises.

Quelques sacs de voyages ‘Kid’ doublés en satin, et sacs de cuir pour

mes. moins 25 pour cent.

25 pour cent d'escompte sur les valises de cuir anglais et

teaux.

Quelques sacs ‘'Gladstone,”° anglais variant de

pour cent.

5 POUR CENT EXTRA POUR COMPTANT.

da-

sur jes purte-man-

$20 à $55. Tous moins 38 1-8

 

ATTENTION SPECIALE DONNEE AUX COMMANDES PAR LA MALLE |
 

HENRry MORGAN& Co.
MONTREAL. |

 

 

une autorité en dehors de la sphère ot
la reine Victoria les possédait de son
vivant.
‘L'aveu, par ses sujets reconnais-

sants, de sa réserve, ne signifie rien
de plus que l'attachement jaloux des
Anglais à leurs libertés populaires,
joint À cette nouveauté qu’offrent,
pour la génération présente. les céré-
monies xe rattachant à la cession de
la couronne
pr

AU CONGRES PAN-AMERICAIN

Un incident très curieux

 

 

New-York. 29 — Il vient de se pro-
duire au congrès pan-antéricain, à
Mexico, un incident très curieux. Dis-
cutant Ja question de l’extradition, le
congrès a adopté une première propu-
sition des délégués d'Haïti et de l'IE -
quateur portant que les actes anarchi-
ques ne seraient pas considérés comme
des délits politiques, et une seconde
proposition faite par les délégués du
Vénézuéla, tendant à abolir la peine de
mort dans le cas ol les criminels se-
rairnt extradés de pays où la peine de
mort n'existe pas. Cette dernière pro-
position avait été adoptée par 16 voix
contre #, mais à la séance suivante, ir
délégué d'Haïti a déclaré nu 11 n'avait
voté en faveur de la proposition du
délégué vénézuélien que parce que,
ignorant la langue espagnole, 11 n'en
avait pas compris le sens. Or, la
voix du délégué haïtien enlevée à la
majorité et donnée à la minorité, la
proposition se trouve en fait reictée,
par 9 voix contre 9
Cet incident à donné lieu À une dis-

cussion très embroutllée, les ins vou-
lant annuler le premier vote, les an-
tres considérant que tout vote émis
est acquis. Finalement, on à vuté sur
le point de savoir si le congrès out ou
non devait revenir sur la proposition
votée, mais deux scrutins succeshifs
ont donné un nombre égal de voix pour
et contre. Le congrès dans ces condi-
tions, à décidé de reprendre la diseus-
sion de toute la question des extradi-
tions.
A

MENUES DEPECHES

—Un ieune homme de Verna ‘‘entre.
localité voisine de Middietown (New-
York), a été blessé, samedi -nic, par
«on père. Frank revenait de l'Ouest,
vu ilétait parti depuis aus". long -
temps, a Youu faire une surprise à ses

11 est entré chez eux eu pas-

sant par une fenêtre. on pète le pic-

nant pour un voleur à lait fes «ue lui

et l'a grièvement blessé d la jambe.

—A Het Springs, (Pakota du sud).
le fermier MacLennan | a échappé bes-
le. Comme il Tentroit chez lui, à
10 heures du soit, un inconra cache

derrière une grange lui à viré ve coup

de revoiver fa baile à srappé des let-
tres et un portefeuille que Muclest.un
portait dans la poche gauche ‘ie ion
vêtement. La balle y cst restée a: ia-
tie, sinon elle lui perçait le creur
tn nantes. 

Teindre est un art

que la teinturière exercera avec d'au-
tant plus de muccèx, qu'elle se servira
des Teintures Electriques.
Ayer-en la Brochure, publiée par MM.

Dr . Morin & Cie, elle vous rensei-
arfaitement.

gnera p 8e |. 18 tev.
dps

La Coqueluche -- Baume Rhumal.
made  

“Argent ptaqué inattérable’.

Un Set pour le
Garçon ou la Fille

doit nécessairement être en auasti bon
plaqué que l'autre argenterie et
imnêssie devrait être rmoilieur.
On sait que les enfants mordeat,

frottent. avec ces morceaux et que
cela use, pour eux le merileur pla.
qué n'est pas trop bon at est le plus
économique. Nos sots estamphs sont
les meilleurs que l'on puisse avoir.
Meilleurs pour la forme. le travas ,
le fin! et le plaguê inaltérable.

“I847
Rogers
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. TORONTO, ONT,
 

VIS est. par la présente donné que
*% l'hôpita protestant pour les aliénés
demandes, à 2 parlement de la province de
Québec, À sa prochaine session, un acte
pour amendet aoû acte d'incorporation, ca
changea: lo qualification de ses fouver-
neurs À vie, de deux cents à cent dollars —
Montréal, 20 janvier 1802.- Hall, =Ctoss,
Brown et Sharp, procureurs des pétition-
naires, 91m.
 

AVIS est par la tésente donné qu'une
demande sera faite au parlement du

Canada A aa prochaine session afin d'ob-
tenir un acte  puur constituer la "Royal
Standard Fire Insurance Company'' du Cae
nada, et lui permettre de transiger les af-
faires générales d'assurance contte le fcu
en Canada et ailleurs —Montréal, 14 jan
vier, 1902. ~HIRRARD ET GLASS, avo
cata des requérants. 32-1m
 

AVIS PUBLIC.
Un bill sera soumis à la législature de

Québec, à na prochaine seasion, pout mo-
difier la charte de la COMPAGNIE Hy-
POTHECAIRE, (86 Viet. cl. 76), on
traduisant le pom de la Compagnie dans
ja version anglaise, par les mots '' THE
MO! AGE COMPANY’, et or définise
sant les frais de premier établissement
dont {1 est parlé dans l'article 7$ de ladite
charts 34-1@.
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Accorde une Médaille d'Or en reconnaissance des bien-
faits reçus du VIN MARIANI.

teté a même daigné offrir à
tant con vénérable portrait.”

“ROME. 

“Il a plu à Sa Sainteté de me confier la mission
en son auguste nom ses remerciements À Monsieur Mariani, et afin
de témoigner encore d'une façon 4

Sons

de transmettre

cale sa reconnaissance, Sa Sain-
eur Mariani une Médaille d'Or por-

CARDINAL RAMPOLLA."

   
Reine
ete, etc.

SANS KRALL

Débilité Générale
Facilite la Digestion, Chasse la Fatigue et Stimule l'Appétit. Can-

Posstèée l'effet remarquable de renforcervisant surtout aux Enfants
la Voix."

sré-ialement recommandé pour les Femmes Faible: of 1rs Hommes
surmnenés,

AVIS —Nous enverrons tout à fait gratuitement. un Livret conte
nant des portraits of I'mpercurs, Impératrices, Princes, Cardinaux et
autres personnipes distingués, asec leur certificat, ainsi que des dé-

intéressants sur Je sujet. Ça vaut la peine d'écri-
te pour l'avoir, il sera apprécié de tous ceux qui le recevront
tails explécites et

   

Le Tonique Français employé par le Czar et la Czarine de Russie, la
Alexandra d'Angleterre, le Roi Oscar de Norvège ct de Suède,

POU LA GRIPPE.

CE QUE DISENT LES MEDECINS: “Le seul Tonique Stimulant
sans réaction désagréable. N'a pas sna égal pour la Grippe, la Mala-
ria, la Fuiblegse de Sang, la Copxomption, les Maux de Gorge, de
Poumons et d'Estomac, le Surmenape, les Désordres Nerveux et Ja

 

Lawrence À. Wilson Cie, Ltée. Agents Canadians, Mentrial,

—_————

Les progrès de l’Union St-Jean-Baptiste--Echos du Minnesota
Changements ecclésiastiques à Worcester -- Ils ont failli

perir--Un aveugle change de métier--La picote à Woon-
socket--Un peu partout.

ren

L'Union St-Jcan-Baptiste d’A-
mérigue fait des progrès

Woonsocket, 26. —l'Unien St-Jean -
Bapuste d'Aniérigue saus s'occuper
des dire, vu. pessimistes,
gui croient que les Franco-Américans
le peuvent rien orfaniser de bon, con-
tune à marcher dans la Voie du pro-
près et plus on l'attagne, plus elle pa-
rit aller vers de nouvelles victoires.
Au bureau central ict, on est à prépa-
rer les rappofis onnvels et cos  Tap-
ports détaontrent que l'Union à ts
en réserve au cours des quelques mois
de son exisiencs une somme de sept
nulle dollars, d'après ie système adop-
1“ cette nerve doit augmenter en pro-
tion des obligations contractées:
ex principales sur lesquelles lee orga-
ni-ateurs se sont basés sont appron-
Vers par les capert- vu la matière et
L peuvent Nuanhgrer de conduire an
grees, c'et-à-dure à une positron fie
nancière solide à toute ‘preuve.

HGLYGRIE, Mass.

Mardi soir, 21 janvier, état l'instal-
Mation des dignitaires du Conseil No
4, la cc nêté St-oear Baptiste de Hol-
veke, À cette ccration un Comité avoit
CoE HR 00 Benguet Gis Be sous-
to! de idgline du Précienx-Saiu, le
public canadien de et ve avait Té-
pondu avec grand cntiusiasine h
l'appel de ce comté et les 190 cou
VOTES Qui avaient été préparés furent
vite occupés. le ahéätre avait êté
artistement décoré et an centre ou
lisait cette belle inscription Clienve-
nan. Un arcie-tre d'amateurs feur-
êissait la nsusique qui fut fréqueminent
applaudie.
Ta cérémonie d'y

vide par ti : weher, de
Woonsocket; M. Philippe Gatineau, de
Snuthbridee, agissait comme vire-pré-
cident et AM. J A. Caron, de Woonsec-
Let, comme sergent d'armes, le rév.
M Charles Cicsir, remplaçait le di-
recteur spirituel suprèine, et le Tév.
M. Bruneau occupait le siège du dirce-
teur spirituel local. La céramone
d'installation fut suivie avec beaucoup
d'attention. Apres cette cérémonie
on se mit à table pour déguster un
excellent menu arrosé d'un Vin déli -
cicux et servi avec beaucoup de grâces
et de charmes par des jeunes demoi-
selles de la paroisse et quelques jeu-
DEH Mmnssiecurs.

tallatien [ut pré-

A la table d'honneur on remarquait !
les révéreuds MM. Crevier, Bruneau et
itoy,  l'hon. Philippe Boucher, de
Wuonsocket, M. Byron, échevin de la
ville de Springhelé; M. Ménard et Mile
Ménard, de Northampton, M. Godin de
Turners Falls, M. Frank A Major, M.
U.G. Douviite et Mme Dauville. de
Greenbeld, M Félix Guinean et Mme
Gatineau, de Soutlbridge, M. J. A.
Caron et Mme Caion, de Woonsocket,
M. le Dr Prindamour et Mme Brin-
dunour, de Holroke et quelques au-
tres dont les nots uous échappent.
M FdCrdieux ariscait comme toast

naster, présenta comme premier
crateur, le rév. M. Brineuu. L'etpteur
vifri$ d'obord ses  Lons souhaits au
Conseil et aux dignitaires nouveaux,

 

D'autres remarques furent faites par
M. le curé Crevier, M. P Boucher et
M. Félix (Gatineau. On termina la soi-
re par le chant ‘O Uanada”.
Les principaux dignitaires du Conseil

de Holyohe sont .
Directeur spirituel, rév. M. Brunrau.
President, Samuel Grandchamp.
Vice-président, Pierre Drapeau.
Secrétaire, S. J. Bonvouloir.
Trésorier, J. D. Godder.
Percepteur, Henri Proulx.
Médecin, Dr J. E, Brindamour.

SEWHURY PORT

I y à quelques mois, lors de la for-
“mation du Conseil Si-Jean-Baptiste à
Newburyport, if semblait qu'il n’y
avait là qu'une poignée de Canadiens,
vingt seulenent s'enrôlèrent du pre-
mier coup ; lors de l'installation des
dignitaires pour 1962, Merercdi dernier
le connté avait loué la salle de la
Grande Armée et cependant elle était
encor: bcaucoup trop petite, mais il
faut. dire qu'il n'y avait pas moins de
854 personnes présentes. Une forte dé-

; légation était venne d'Amestbury.
L'installation fut présidée par M.

Ed. M. P'ritevin, de Boston, vice-prési-
dent ae l'liaon,. M. Fd. 1. Bourbeau,
d'\imesburv, svndic de l’Union, pyis-
sait comme Vice president et M. J. A.
Caron, de Woonsocket, servait comme
sergent d’arnie:
Les dignitmires installés sont :
Joseph T. Benoit, président.
Jere Babbin, vice-président.

Pinlas Lemoureux, secrétaire,
John Leduc, adjoint.

Arthur Richard, percepteur.
Alexandre Bergeron, adioint.
Emitien Désilet, trésorier.
Norcaire Poulin. sergent d'armes.
Fhihias Dubois et Alphonse Daigle,

| sentimelles

puis fit quelen:+ rom-.rques des mivux-
«ppropriées au sviet ve la cérémonie
dent il venait d'Etie témoin ; ‘céré-
weenie grardiose, wit ol, et portant un
cachet religieux reraet,uxhle".
L'ératoue vivent fui NM, Caren, se-

ciftoure de FUR mn, qui parla dos pte-
près et ci fanctionnement de l'Union
et proiva por les

!
4
+
'

ropT are Ces cem- :
Diane d'u esstirpee que l'Umca ‘
de sufe an prnfr rare des uneu
viatiens IN°10.C6s au poet we vue fi-
muntics.

i table morceau d'art.

Hers:an Lesier et Théodore Kesler,
syndis.
Dr Seyvinac, médecin.
Rév. J. B. Labossidre, directeur «pi-

riiuel.
Après l'installation on exécuta un

masnifique programme musical par des
amateurs . il V eut atuss! des renur-
ques par MM. Poitevin et Caron au
sujet de l’Umon.
Un incident qu: fut pour ainsi dire

le cleu de la soirée, fut la présenta-
tion d'un cl:ièque dans les trois chiffres
à M. J. BB. JLabossière, vicaire de la
paroisse, M. Benoit. président du Con-
seil, lut au héros de la fête une adres-
se appropriée au nom des paroistions
et le chèque fut présensé psr Mme
Lessard.
M. Labossitre visiblement «mu de

cette marque d'estime fut on ne peut
plus heurenx dars sa réponse.

COURRIER DE CROOKSTON MIN-
NESSUTA

Crookston, 38 —La nouvelle église
Ste-Anne devient le centre d'attration
pour ls teuristes, toujours avide de
nouveautés.  L'autel surtout excite
testicoup d'admiiation. C’est une véri-

Ainsi que l'égli-
se et le reste de l'ameuble:pent, l'an-
tel est construit d'oprts l'architeo-
ture
or lui donne une apparence trés riche
et imposante. Eaut de dix-huit
picds et Iarçe de douze, il est compo-
&$ d2 groupes de colonnes aux chapi-
teaux soulrtés, et de panneaux riche-
ment ornés. dont chacun forme une
p.rtie complète. Tela sont le bas, le
tahetn:cle, l'exposition, les niches, les
clochers gernis de vers co'oriés et de
Jumisre: électriques, le tout, d'un
ticno nacré, ressemble au plus bel ivoi-
te.

remaine. La peinture blanc et

Donner une description adéquate de
erautel ferait le sujet d'un vetacle
spécial que je n'ai pas t ai-
re. Le plan a été fait et esdouté par
un Canadien de cette ville, Pierre Boy.
qui & aussi construit des auteis tro:s
autres églises. M. Boy habite Crooks-
toa depuis 23 ans. ll est originaire
de Montréal, ol 1] a fait dex travaux
importants dans plusieurs églises. Il
est actuellement fluir un confession-
nal pour l'église Ste-Anne ; cet ouvra-
ge sera en chêne et d'une grandè beau-

—N.S. Gervais, l’un des plus an-
ciens citoyens et l'un des marchands
les plus avantageusement connps de
Crookston, est à veudre son Assorti-
ment d'habits, préalablement à sa re-
traite des affaires. M. Gervais a vu le
frimas des années s’abattre sur sa
tête, mais il est encore d'âge à jouir
des biens acquis par son travail et
son économie.

—M. st Madame André Prudhoinme
sont allés passer quelques jours chez
dos amiex d'autrefois 4 Ited Lake
alls.

—Frank Benoit est à tirer une bau-
che de vingt jours sur le rond de sun
oncle Sam. Frank aura besoin de res-
pirer au bout de cette course.

—La picote fait son œuvre dans
notre localité. Quelques cas re décla-
rent  par-Ci par-lk ; mais c'est une
drôle de picote ; elle permet à ses
victimes de jouir de la vie comme des
bourgeois en villégiature, quuique clol-
trées et un peu restreints dans leurs
inouvements.

—Les citoyens de Gentilly ont for-
mé une association pour protéger leurs
intérêts agricoles et s'amuser. Dans
cela tout est beau et bon, mais ce
Qui est curieux, pour ne pas dire re
grettable, c'est que l'on se met sous
a protection des déesses de l'ancienne
mythoiogie. ls se sont choisi une
prédicante, .a Pythie de Delphes, un
chapela.n, simple laïque, qui doit prier
et offrir des sacrifices sur les autels
de Cérès, Pomone et Flore. Cela sent
le paganisme de bien près. Chez tes
Grecs et les Komains, Cérès était fa |
déesse des  blés et des Inoissons et
Pomone celle des fruits, pendant que
Flure exerçait son empire sur es
fleurs. Avec cette organisation, Gen-
tilly est sûr d'avoir d'abondantes ré-
coltes ! La puissance des dieux est in-
faillible, celle des déesses encore Lien
pire.

Worcester

Worcester, 37—Le Rév. Alfred Potvin,
de Southbridge, commencera dimanche
ses fonctions à l'éghse du Saint-Nom
de Jésus à la place du Rév. F. L.
Gobeil, qui doit remplacer le Rév.
George H. Gagnon, de l'église de l'Im-
macutée Conception de Fitchburg. M.
Gagnon ira desservir la paroisse de
Winchendon.

—M. Jos. Courville, de Détroit, est
en visite chez sa sœur, Mme Narcisse
Benoit, 45, rue Grand. 1l est manufac-
turier d'orgues et vient par afiaire en
même temps que par plaisir pour voir
les officiers de la compagnie Hammond |
et Vocahion Organ Company.

—M. Alfred Roy a reçu un brevet de
la société des Artisans, jeudi, le nom-
mant inspecteur général de la succur-
sale de Worcester, officier installa-
teur avec ordre de faire rapport tous
les trois mois sur l’état de la société
dans ce district,

—Les directeurs de l'hôpital Saint-
Vincent ont retenu MM. les Drs C. A.
Lussier et L. D. O. Jacques, pour don-
ner leurs services aux malades de cette .
institution.
Les malades canadiens n'auront qu'à

se féliciter du choix des directeurs.

—Mgr Beaven, évêque de Springfield,
a donné avis à M. l'abbé L. F. Gobenl,
vicaire à la paroisse du Saint-Nom de
Jesus depuis quelque temps, qu'il le
transférait à la paroisse de M. le curé
Marcoux, de Fitchburg. M. l'abbé AI-
fred Potvin, ordonné prêtre À Noël, et
autrefois de Southbridge. remplacera
M. l'abbé Gobeil comme vicaire au St-
Nom de Jésus.

—Jeudi soir, une douzaine d'amis de
M. Ulnic Bourassa, agent pour la
John Hancock Life Insurance Co., lui
causèrent une agréable surprise en lui
présentant à l’occasion de son 23 1ème
anniversaire de naissance, un smoking
racket”. La sairée fut des plus agréa-
bles au milieu du chant et divers amu-
sements. Des refraîchissements fu -
rent servis et l'on se sépara fort tard
en remerciant l'hospitalité du héros de
la fêtes.

ILS ONT FAILLI PERIR DANS LES
FLAMMES.

Worcester, 27— Quatorze personnes,
femunes  etenfants, ont été menacées
d'une triste mort par un incendie, 19
rue Shale, AY heures, vendredi soir.
Tous les locataires de la maison,  ¢x-
cepté un, étaient endormus.
Quelques minutes avant 9 heures, M.

Octave Ménard, Nis, mouleur demeu ~
rant en bas avec son épouse et ses trois
enfants, entendait le crépitement des
flammes dans la pièce voisine de son
logis : 1'épicerie de M. Henri Déjour-
dy. domicilié rue Wall.
Après s'être assuré qu’ilne se se

trompait pps la averti toutes les
famitles. II s'ensuivit un quart d'heure
mouvementé pendant lequel les enfants
à deini étouffés par la fusée criaient
au secours. Ones sortit tous ainsi
que les femmes, grâce au concours des
hommes de bonne Volonté des environs,
avant que les pompiers fussent mémo
avertis.
M. Ménard ayant vuau sauvetage,

s'occupa ensuite de sonner l'arlarme à
la boite 691. La course à été rude.
Ii a fallu descendre de voiture et met-
tre l'épaule à la roue pour parvenir au
haut dela rue Shale, sur le sommet
de la côte.
Quand les pompiers sont arrivés sur

les lieux, 1lg ont constaté que le feu
avait coagumé une partie de l'épice -
tie, près dela porte d'entrée. Un jet
chimique de 5 minutes mit fin à l'in -
cendic. les dommages s'élèvent à plu-
sieurs confaines de dollars aux provi-
sions, Viandes, ete.
Causes de l'incend:e, probatlement

l'explosion d'une lampe que l'on a
trouvé cassée ct noircie au milieu du

i foyer.!
Cetto maison est la propriété de M.

F. T. Larose, maciainiste, qui 'occu-
pr avec son épouse et 4 enfants. Les
autres locataires sont M. Octave Mé&
nard, sa femme et trois enfants; M.
Joseph Lacroix, sa femme et un en -
fant, demeurant au deuxième. M. La-
rose a une Assurance par l'entremise
de M. Alexandre Mélisie.

 
|
|

Fall-River

Fall-River, 27 —M. Philippe Beau -
lieu, conduisait à l'autel, mardi ma-
tin, Mlle Hélène Bertrand. Les 16
moins étaient M. Joseph Lemieux, M.
Naphile Patenaude.
L'heureux couple à reçu de nombreux

et riches cadeaux.

—les noumdreux parents et amin de
M. et Mme los. Desjardins se réunis -
saient jeudi soir, à Jeur résidence, No
33, rue Webster, pour fêter le retour
du voyage dé noces des nouveaux &  poux. | cette ville, doux frères : M. l'abbé À.

La soirée a 6t6 408 plus char .antes
agrémentée qu'elle était par les chants
la musique ot les rafraîchissements lex
lus variés.Il y eut chant et musique

instrumentale par . Inpon.
ainsi que par MM. J. H. Clément et
Papillon, professeurs au collège No-
tre-Dame, Citons en outre M. Ueor-
ges T. Desjardins et plusieurs autres
luvités qui tous ORt été enchantés de
cette délicioune soirée dont ils conser-
veront longtemps le plus agréable sou-
venir.

—M. Louis Lessard, de Sainte-Hél-
ne, district de Sainte-Hyarinthe, Ca-
nada, accomp de sou épouse et de
son fils, M. rierre Lessard, est en vi-
site chez son trère, M. Alexis Les -
sard, marchand de chaussures rues
South Main et Picasant.

—Miles Annie et Elise Côté, de Lo-
well, Mass., qui étaient en visite de
uis quelques jours chez M. Vézina, de
a rue Fiset, sont réparties aujour -
d'hui pour cette ville.

—Le Révérend Octave Drapeau, prê-
tre de Saint-Jean l'lvangeiste, com-
té de Bonaventure. est en promenade,
chez sa soeur, Mme F-X. parent, de
la rue liope.

—M. Aimé Lévesque. commis-épicier
rue No. Main, qui à été malade
puis deux semaines se porte mieux.

—La société 1.0! torr Sainte
Math eu, tiendra son assemblée régu-
lière lundi soir, à 8 heures.

—Mlle Elmire Bélanger, 63 rue U-
nion, qui & deux semaines à
Lowell et Nashua est revenue enchan-
tée de son voyage.

—M. Moise Denault, bien connn au
village Globe, est décédé jeudi à New-
Bedford, a 1'Age de 58 ans.

—Ange, Eva, Laurette, enfant de

Horace Peltier et de ‘Juaivira Courte-

manche, à été baptisée à Ste-Anne.

Parrain et marraine, Loins Lepage et

Eva Courtemanche.

—M. Philippe Boucher, de .a rue

East Main, est par: lier à bord du

bateaude la ligne Fall-Fiver pour New

York, en route pour lit: swach, Flo-

ride. 11 y restera deux mois dans l'in-
térêt de sa santé.
—M. Léandre Bolduc. pharmacien de

la rue Fast Main, & acheté hier, la

pharmacie et la propriéié de feu Alex.

Anctil, à l’angle des rues bust Main

et Globe.

~Les tisserands grév: tes de la fila-

ture Sagamore, se réuniront lundi ma-

tin,à dix heures dans la alle textile.

L'AVEUGLE HEBERT C(HANGERA
DE METIER

all River, 27—Grâce à l'interven-

ui de l'honorable I: A. Dubuque,

Tom Hébert, l’aveugle Lien connu de

notre ville, vient d'obtenir du gouver-

neur Wm. Crane, la fareur d'un cours

d'instruction gratuit pour apprendre

l'art aussi difficile que lucratif d'ac-

corder les pianos. |

Pendant de longues années, on le!

sait, M. Hébert à pour: à sa subsis- !

tance en empaillant des chaises ; mais |

comme il arrive pour ben nombre d'au-

tres métiers, le travail esr devenu de |

plus en plus rare. Désireux de n'être

à charge à personne et @c gagner ho-

norablement un pain g'ictidien, le bra-

ve aveugle s'est adressé à M. H. À.

Dubugue, dont la bienvcillante et puis-

sante intervention lui a obtenu l'inap-

préciable faveur d'un “ris d'instruc-

tion gratuit.
M. Hébert compte dags toute la ville,

mais surtout au village Flint, un nom-

bre incalculable d'amis qui ze sont ré-

jouis de cutte bonne nouvelir et de tou-

tes parts lui sont adressées les plus
chaleureuses félicitations.

NOUVELLES DE SOUTHBRIDGE

Southbridge, 37—Mme Louis Nadeau,

veuve, est Imotte chez son fils, M.
Louis Nadeau, 1 River, dimanche

soir, À 7 heures. F''e était âgée de 7

ans et B mois |es funérailles auront

Heu mercredi ma‘.n À l'église Notre-
Dame, de Southbr.dee.

—M. et Mme Druneau St-Onge, de
West Boylston. doivent probablement |

venir demeurer à Southbridge sous

peu. Ils ont vends 'eurs propriétés de

West Boylston pr. faire place au ré-
servoir. M. et Mne =:-Onge étaient en
visite ici ces jonrs derniers.

—La cour Jacque Cartier, F. d'A.
céldbrera le fle «nn versaire de sa fon-
dation par un wh party. On donne.
ra de magnifiques pr x La Cour South-

bridge est invitée
—M. et Mme W © Lavallée, de Put- i

nam, sont venus‘ter leurs parents |
et amis dernièren+:… M. Lavallée a
vendu son restaura: * à Putnam et se
propose d'entrepre=’re un autre com-
merce.
—M. O. A. Bourgiiv. de Worcester,

est venu jeter le- t:ses d'une sureur-
sale de la sucifté dr« Artisans. Il a
nommé M. J'Z._ Lepece percepteur des
membres de Sout!tidge. Ce monsieur
donnera aussi le “formations néces-
saires.

 
   

  

Woonsocket

Woonsocket, 27 — le ler bataillon
Canadien-français +. Rhode Island a |
reçu son acte d'incorporation et il est
maintenant le seu! de l'Etat qui puis-
se porter le nom dr ler Bataillon.

—Mme P. Pélogu:n. 255 rue Greene,
est partie ce matiu pour une proie
nade d'un mois à Fast Taunton, Mass.

—Mme Alexandre Blanchette de la
rue North Main, a donné naissance
hier à un joli garçon
—M. Champagne, de l'avenue Third,

à Fairmount, à reçu de son épouse le
cadeau d'un fils.

—Hier après-mid:. M. Joseph Mar-

chand, de la rue Cumberland, était oc-

cupé à acier du bois dans la cour de

la buvette de M. .Juseph Forcier, lors-
que la scie circulu.re qui était mise co

mouvement par un «heval s'arrêta. Il
s’approcha de la staulle pour exanuner
la cause de ce contretemps ct cn iss
sant il requt les deur sabots de lani-

maB dans l'estomac Il fut renversé

sans connaissance et lv Dr Vadnais fut

appelé. 11 n’y avait pas d'os brisés,

mais le choc avait été si rude que le

malheureux dut être conduit à sa ac-

meure d'où 11 ne pourra sortir d'.ci

quelques jours.

—Mile Emma Avatie est décédée ce

matin en le résidence de sa famille au

No 627 rue East School. Elle était

malade depuis le mois de juillet der-
nier et elle a succombé à une compli-
cation de maladies.
Elle était née à Ste-Eulalie, comté

de Nicolet, de feu M. et Madame J B.
Ayotte, et elle cemeurait à Wuonsoc-
ket depuis 17 ans.
—len funérailles de Mme Henri

Bruneau ont eu lien ce Matin à 8 hrs

30 à l'église du Précieux-Sang, au mi-
lieu d’un grand concours de parents et
d'amis.
La détunte laisse pour déplorer sa

perte, son époux et six enfants. Glo-
rianna, Dalvica, Roméo, Rosario,
140. Anatole, quatre sœurs; Mme Al-
dina Vézina, de Québec. Mme Célanise
Gabriel, de North Adams, Mass., Mme
Arthur Piché, Mme Willie Deragon et
Miles Régina et Flnise Dufresne de

Dufresne, de Mineville; et M. Omer Du-
fresne, de Woonsocket.

LA PIOOTE

Woonsocket, 27 — Trois nouveaux
car de picote ont été déclarés tard cet
svaat-midi au No 300 de la rue Clin-
ton. C’est dans la demeure de M. Ar-
thur St-Germain, que la maladie cette
fois a fait son apparition. Le Dr
‘Tanguay, qui a été appelé, & conai-
déré la maladie aingulièrement grave
et les éruptions qui ont surgi sur la
figure de
thar, 18 ans, et d'Isabelle, âgée de 5
ans, étatent si caractéristiques, qu'il
n'y avait plus de doute sur la nature
de la maladie. !! en à notifié le Dr
Monroe, qui à confirmé le diagnostic.
La maison a, en conséquence, été pla-
cardée, et il est probable que les ma-
lades seront transportés ces jours-ci à
l'hôpital isolé, vu que l’on s'attend de
libérer bientôt plusieurs de ceux qui y
ont séjourné.

Bébé souffre de

la Coqueluche
8C—29;} 2f 1 in

C'est le temps d’achetor 1a four.
rure i bas prix!

La maison Chs Desjardins et Cie
vient de faire des réductions consi-
dérables sur toutes ses =—

fourrures.
Janvier restera mémorable pour tous
les acheteurs économes qui profiteront

 

de ces grandes ventes.
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ST-ANTOINE DE RICHELIEU

Funérailies de M. Alphonse Archam.

bauit

 

(De notre correspondant spécial).

—Les funérailles de M. Alphonse A.
Archambault, bourgeois, ont eu lieu
samedi matin, à Saint-Antoine de Ri-
chelieu, au milieu d'un concours des
plus distingués.
M. Alphonse À. Archambault person-

niftait admirabiement le type de ces
anciens cauadiens, pour qui la droiture
et la simplicité, la franchise et l'af-
fabilité étaient comme des vertus na-
turelles.
lxcellent chrétien et bon citoyen, 1l

à passé sa vie a faire le bien.
Tout modestement, il avait

tous un bon mut et une chaude
gnée de mam.
Le service a été chanté à 8 1-2 heu-

res, dans l’église Saint-Antoine,
le Révérend
te paroisse.
La levée du corps a été faite par le

pour
poi-

J.-B. Dupuy, curé de cet-

tawa, beau-frère du défunt. Les pot -
teurs étaient MM. M. Ernest  Gladuy,
L. S. Dorais, Stanislas Archambault
et Joseph Maxime Archambault.
Le deuil étalt conduit par ses fils,

A. S. Archambault, avocat de Mont-
réal, et M. Alosyus Archambault et
sa fille. révérende Soeur Marie-Alphon-
se, J 3.5. Archambault, Rvde. Sr M.
F de Borgia, J.M., frère et soeur: du
défunt; Pierre et Alphonse Archambault
Etd., lenri et J.-B. Archambault, ne-
veux du défunt. Mademoisel-
le M. it, Archambault, sa

nièce, M. et Mlle Bernard, de Saint-
Basile, M. Bélanie Lalime et son épou-
se, M. Henri Archembault, M. A.
Beauchemin et Dame veuve P. Duka -
mel.
Parmi les membres du clergé pré-

sents, on remarquait le chanoine J.B.
Michon, curé de Saint-Denis. MM. H
Bélisie, vicaire de Saint-Denis et le
Révérend P. A. Archambault
Au choeur de chant taient le Re-

vérend M Phaneuf, vicaire de Saint-
Antoine, MM. Alph. H. et Pierre Ar-
chambault, du Séminaire de Saint-Hy-
acinthe, neveux du défunt, M. J. A.
Archambault, M. André Giard, M. J.
Archambault, NM. J. Gaudet, M. J.
Phaneuf, MM. Amédée Giard, Lonis
Milotte, Alphonse Giard, Alphonse et
Lactance Marchessault, etc.

 

l'Asthme—Baume Mhumal
ZT

par |

rédéric âgé de 20 ans, d'Ar- :

GOQUELUCHINE

; Révérend Fère G. Gladu, O.M1., d'Ot- :
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TAPIS
fie, le savez-vous” C'est evel, vous acheles vos tapis

de toutes sortes, où Couvertures de plancher pour

chambres, passages ou escalier et vous épargnes net de

20 à 25 pour cœnt sur les prix des magamns de tapis
ordinaires. Los personnes  Ccouomes qui se proposeat

de meubler une maison achèteront leurs tapis

pour le printemps à cuite vente de tapis monstre.
Ces prix vous raconteront le reste de l'histoire.

TAPIS WILTON
Un superbe assortiment de magnifiques tapis Wilton en superbes dessins of

couleurs artistiques convenalles pour salons, salles à manger, tibliothd-
ques ou chambres à coucher, jolies bordures 5-8 pour appareil- $
ler, valeur régulière $1 65. Prix de vente spéciale... ... ... .. 1.35

CARPETTES COUSUES
Un splendide lot de carpettes cousues, faites de coupous des meilleurs ta-

pis Bruxelles, Wilton et Axminster, en différentes grandeurs. Elles serent mi-
ses en vente aujourd’hui À une réduction de 25 p.c. sur les prix réguliers.

OFFRES EN PAILLASSONS DE TURQUIE

De 23 p.c. de réduction à Moitié Pr x.

Nous offrons présentement notre stock de magnifiques carpettes de Tur-
Quie à une réduction de

25 pour cent à moitié prix

 

 

MEUBLES A PRIX REDUITS
_ Aujourd'hui, nous aurons les prix les plus bas qui

=

aient jamais été mes
tionnés pour des meubles modernes. En plus des lignes mentionnées plus bas,
nous offrons beaucoup d'autres bargains dont le manque d'espace nous force à
supprimier la nomenclature.

OFFRES SPEGIALES
En Ameublements de Salle à Manger.
Trois ameublements dr salle à manger complets comprrnant 8

rièces, buffet, 1 table, G chaises, le buffet est pourvu d'un oie
roir biseauté anglais, fe table a cinq pattes  cannelées ct 7
feuilles, 6 Chaises à dossier ‘levé tout fini chêne doré. L'ameo-
blement complet vaut 525.00. Prix de vente tant + -
qu'il y en auraLLeee 1e0 517.50

PRIX DES RIDEAUX
Acjourd'hui, le Gros Magasin offrira une ligne de ri

¥ deaux cn tulle suiss:. en une variété de inlis dessins 5)

 

 

 
 

    

 

pees de Jocpeur, 3 1.2 verges de longueur. Le prix
d'hier était de 87.50. ta -
Aujcurdhui, prix  apécial, la paire £2.50

Chie mousseline à rideaux, blanche, avec pois, frill
dræ deux côtés, 37 pouces de largeur, réeu- 12

iter 24 cents, prix de vente... . on ~C

57 paîres de rideaux en cheniile, en jolis dessins bleu,
faon, sauge, vieux nse, grenat, iis sont un peu saifs et
au prix régulier ils se vendraient 38¢0. Au- & IS
jourd'hut, le lot Sera écoulé la poire, à. . 343

Les ordres par la malle promptemant exécutés,

LA CIE S. CARSLEY, Limitée
1758 à 17 83 Notre-Dame, Montréa! | 184 à 133 St-facques Montréal.

I
S

N
Y

P
a

n
e

E
S

r
y

 

 

Extinction de Voix
 

Dans une visite aux malades, la nuit
par une température fruide et humide, je
Contractai Un rhume et un mal de gorge
qui m'avaient occasionné vue extinction de

! VOIX presque complète Une boutir:lle de
{ SIROP GhanD'MERE, cn deux jouts,
| t'a guéri complètement.
| Ré. J. L. BRIYERE, Pre,

Curé de Ste-Emélie,Sirop Grand'Mèrs

 

Le Sirop Grand'Mère est une préparation nouvelle, purement végétaile
et alaclun.ent inoffensive, qui euérit le rhume, la toux, l'enrouement, la
bronchite. la grippe. la coqueluche, l'asthme, et procure un grand souln-
gement dans les cos de consomption. En vente partout à 25c la boutelile
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Méfiez-vous des Imitations, des
Contrefaçons et des Substitutions.

 

   

 

Des individus malhonnêtes, cherchent sans cesse À imiter
Ta forme de la bouteille, ou b contrefaire l'étiquettedu
VIN ST-MICHEL. __ — 7

Des Colporteurs effrontés, offrent doporte en porteun més"
lange quelconque comme étant du Vin ST-MICHEL

Des Marchands peu scrupuleux, essayent de substituer uA
autre via au Vin Sr-MicHEL, finde faire un plusgros!

Prenez garde2
5

lorsqu'il s’agit d’un remède ou il y va de votre santé, de
Votre vie même, un essaie pourrait être fatal.

En attendant que la Justice mettre la main sur ces
Monstres de la Concurrence, ces Voleurs de Succès et
ces Plales du Commerce qui peuvent même vous eme
poisonmer, soyez prudent, exigez
bouteille soient bien tel que représentés dans cette
annonce et que le bouchon étampé soit recouvert d’une
calotte de paille de maïs retenue par un ruban auquel
est suspondu la médaille de St-Michel.

Le véritable Vin St-Michel vient de France
et ne se vend qu'en bouteille sculement, Jamais au Nged ;

gallon ni a la mesure, et il n'y a qu'une forme et Pan
qu’une grandeur de bouteille. ES Ares OCUCheat

ru :
Le véritable Din St-Michel est en vente chez tous

les Pharmaciens, Epiciers, Marchands de Vins et de
Médecines Brevetées, mais

JAMAIS PAR DES COLPORTEURS.
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BOIVIN, WILSON & OIR
820 8T-PAUL, MONTREAL. Ca

” Sora! Agents pcur "Amérique ce Nord.

WEEKS, POTTER CO'Y.
S80WASMINGTON, BOSTON,Magy
signacites poss los tates,

a
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3 Marché plus Ferme
Le Pacifique Canadien a été très

actif st s'est raffermi nota-

biement en cloture

LE COALLE STEEL
Ont occupé un peu de l'attention pu-

blique et leurs cours sont

plus fermes

(Des bureaux du *‘Jourpal’ ):

Mardi, 28 janvier.

Canadien a supplanté

sa

M
S
N
S
A

T
R
E

“ Le Pacitique

tous ses concurrents et a repris

place à la tête du marché. .

Après un début faible à 113 18, il

réirograda à 112, puis se releva vive-

ment, pour remonter à 118 3-4 dans

Vaprds-midi- et cloturer d 113 1-8, re

gagnant un point sur hier.

Le Dominion Coal et le Steel ont été

aussi actits et fermes, s'inscrivant à

841-3 et 87 respectivement. Les

ours ont clôturé plus lourds cepen-

‘ dant à 64 et 86 1-4.
Pour ce qui regarde le reste du mar-

ehé les changements ont C16 innigni-

flants.

Les cotes suivantes ont été spéciale-

ment cAblées de Londres aujourd'hui à

MM. L. J. Forget et Cie :

Grand Tronc ; lre pref., $7 5-8 ; Ze,
81 1-5 ; 3e, 30.
Pacifique Canadien : 116 1-4.
Anaconda : 6 7-8.

BOURSELEMONTREAL

L
E

L

 

MM. L. J. Forgets et Cis, co , 1718

 

   
 

 
   
   
    

  
    

  

    

  

   

rue Notre-Dame, nous fournissent le rap
port suivant:

2 3
E|:1€E
o 9

VALEURS 2

23 Janv. 27 Janv.
Lut pm LW p Wn.

Pacifique Canadien ..| us 1183 1:27 | 1124
Tramweys U.Détrott. uy| canscisurs
Duluth Com...| di |lo j11 | 16

Do presamies 18 i RU
Tram. Flec., Winnipeg, {123 1 UN 1:23
BR'y, Montréal... J Bi: 67 | x.
Du Do mouv....l.. 0.1go
De Toronto... à (1.04 aid iM
Du Halifax .... ...... nae od 148; ivi!
Do St-Jean. . j lé (18 lie

TwinCity Trunsit. .... Dios i Ws] |108

Cle ter. à Cut TT _ IAE | : | ie
LabicCommercial . | +65) ; 200 | ied}
Telegrapor Monlrl..

|

5 ; 02 1 27 si
seiepbone Bell . ..... |170 ja RE]
Lon, Aron bleed 2% | £4 ; 21
Lo du pref j Was; Ni |

Mont.lieatLfPowes . |] 3: 2ug a ; via
tan ten. Eiec. Co....j....…. |.i=
Laureniide FulpCo.... I@ 1. ....} 165 Jw
Luten, Muatr - JST PIB ing iS
Lu omiuton| à #41 6 | Ww
Le un cout. æ 54 8 ; 33
Ie Marchands... a... It
lé Moutncreancy | a...

hamiiton biec.Ry pref’ (LL.

MiNEs

ar Bagle....o-.. ooo uno} HO f-oroccfeunesr
pu J. - FRERES PETITE dawns.

PMIUO LL ucca0e 0m 00 i won| w

2 WY
BR: Hi

i

Wigusur totel..

LANQUEKS.

yale. .........
deiaN.E......x4
uss Lunt. dei'kat;..
de Québec... .. i.
Valen ..

Hoeheilnge.
oh Utlawa.
se Matiunaie.

X.W.Lenc pdd...

DELENTUILLES.

 

rant
Coin. Cable Conpou...

Do Jo Meg.
F ies Haat & Light.
MHalitax Kivotrie ay... ..
Beli Téjèphoue.......…. Cee ee
Con. Lou Coiton Bds.
Luminton Coal Mds
LaurenudePuip.
st John Ky......
Wianipeg Ry.........

 
      

Ventes de la matinée :

Pacifique Canadien : 25 2 1121-2,
20G à 113 1-4, t00 x 112 1-4, 50 à 112
1-3,25 à 112 9-8, 25 à 113 3-8, 50 à 112
1-2, 50 à 113 1-2, 100 à 112 1-2, 25 à
112 1-2, 50 à 112 14, 25 à 112 18, 50
à 112, 25 à 1121-8, 25 2 1123-8, 252
113 1-2.

> .”” 15 à 117 1-2.
Steel Pid. : 25 à 86 1-2, 25 à 86 34.

25 à 86 7-8, 25 à 87, 25 à 87 3-8, 75
257 1-2, 25 à 87 1-4. 25 à 86 7-8, 50 &

Coal Com : 25 àa64, 50 à 64, 150 à
B Aled 25 à 64, 300 à 364 1-2, £O à
* 04 1-2.
J Iron : 30 à 28 14, 100 à 28
14.

] Street, x-¢ : 25 à 206, 1 à 263 34,
“© 85 h 264 34.

Twin City : 10 à 108 34.
Toronto Ry. : 50 à 115.
Richelien et Cntario : 50 à 110 1-4.
North Star : 1,00U à 24.

Ventes de l'après-midi :

Pacifique Canadien : 100 à 113, 200
à 113 3-8. 25 à 118 1-4, 50 à 11314,

— 80 à 1133, 50 à 113 1-2. 160 à 3113
1-8 25 à 113 1-2, 25 à 11338, 0 à
118 8-4, 100 à 113 1-2, 50 à 113 1-2, 40
R 113 1-2, 50 à 113 1-4, 25 à 113 1-2,
85 à 113 1-2, 25 à 113 1-2, 50 à 113
1-2. 56 à 113 1-2.

“  ‘Foronto : 25 à 115 1-2.
“Twin City : 25 à 109.

Richelieu et Ontario : 25 à 110 14,
89 à 110 1-4. 40 à 110 1-4.
Moti. Cotton : 25 à 126.
Coa!l Com - 200 à 64 1-2, 100 à 64

+ BR, 50 à G4 3-5, 110 à 64 3-8, 100 à 604
f-3, 56 à (4 3-8, 25 À 64 1-8, 25 à 646
1-8. 100 à 64.
Steel PIà : 50. à 87, 50 à 88 1-4,

-, Sterl Bds : 8,000 à B4.
Manque des Marchands : 19 à 145,14

9 145. 5 k 145.
Ranque Molson : 5 à 86% 1-2.
Banque de Commerce : 12 à 150, 10

A 156.

BOUKSE D: LONDRES

Londres. 28.—Le marché monétaire
a été dépourvn aujourd'hui et les es-
comptes ont été fermes.
A la Bonrse les transactions ont

* "M£ limitées. Les valeurs Cafres ont
#14ler plus profmibentes. Elles oat
ét” fermes et actives.

"+ Ja consnlidés ont été asser bien
”" Gouteaus. valeurs américaines

étaient irrégalidres à l'ouverture, mais
elles se raffermirent par la suite, pour
clôturer tranquilles et de nouveau ir-
régulières. Le Rio Tinto a été plus
ferme.

BOUNRSE DEXEW-YORK

New-York, 28.—Le marché a 61€ ac-
tif et fort aujourd'hui, par suite des
rachats de vendeurs, et tout indique
que les opérations de la journée sont
professionnelles. |L'Amal, Copper a
été proéminent à la nausse. ru-
meurs de la reddition des Boers ont
aidé à l'amélioration du marché et la
clôture se fit active et ferme.

M C. D. Moet, t de J. S. Banke
ob Cle, de New-York, nous fournit lo rap-
port suivant:
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VALEURS 8188

2 Janv. #3 Jaav.

 

' Anaigamated Copper
Liat T ce  

 

 
o . ..

‘ Refin. Lo w

AbeaRE ci|| ay
. eltin Jo | ,

Aaconds ning Co, Ry 9 sat

A .Topa 8t. Fe. ali pd.| 744; 75 754 7

Do do pid..... 6; ail wey! ag
Baltimore à O! ©à wig wd] Wd |i

lye Rapid Trans! 813, 6421 64. o
itrifCritfet 84 | 5 |
Canadian l’aciée....
Canada Southere.....
Ches. &0hl0 ...&
Cite. bur).& Quinoy...j++<. Faiz
Chic. & North-Wes...
Chic. R. I. & Pae, ourn.| 1
Chic. Ml. & SL Paul
Lontinenial 1oh com

Do o Prd.
Cousuiidated Gas N.Y. .....i
Colorado Fuel & iron.
Cleveiauat .(.& st.L,
Delaware Lock. & W !......
Deiav are à timison …
Denver & Riv wu, pid |.
Duluth 8.shored AY. :
bo _ éd p .

tGrums Northern Ry.pf.i..
Gréuerui klectrie....... %  Jermay Central... ....
Ransas & Texas

Lo do tu.
Lake Erie & W a

bu {àdo pfd.
Loulsvilie & Nashville! |
haunsiisu jlevaieu.
Misvurl Pacipe.........
Mellon itaction
Nur Pacihc, oom. new.|=

Contrais REG

 

 

N.Y. io yi iar iol}
Nod. lukehijo a West = a} : Jed : or
: : 11 pd. abd nl x oui

5 4 “a.
NY, Ontario & West ’ ; = 37
Utbalis, oul . {oeveer cones  

  
   

 
; pred. ;

Western Lu.on Yeb... | |
Vis Csi, oom... ..

ww

American Luo...
de pret .   

 

Les cours étaient fermes à l’ouver-
ture.

 

«71400 |563.60
4935.00 671.00
5445.00 601.00

  

Total... ... ... ....520,737.00 $3,793.00

Les recettes de la compagnie du
Twin City Rapid Transit, pendant la
Se semaine de janvier, ont été :

 

1902... … … 1,048
1901... … … … … … 53,649

Augmentation... .. $ 7,397
Du Jer janvier :

1902... … … … … … $185,289
1901... … … … … 158,400

Augmentation... … $ 26,889

MARCHE AUX GRAINS

Il n'y à eu que peu de changement
sur les marchés de grains aujourd'hui.
Liverpool était un peu mieux tenu,
tandis que les marchés américains
étaient encore sous le coup de l'alerte
d’hier. Les cours n'ont pas varié. À
Montréal le marché est stagnant,
Le blé No 1 dur de Manitoba se cote

aujourd'hui 72 cents à Fort William.
L'avoine sur place est cotée 46 cents
à 46 1-3 cents ; les pois, 85 cents à 87
cents ; le sarrasin, 56 cents à 57 cts,
et l'orge à moulée, 54 1-3 cents A 35
cents. 7
Les farines sont tranquilles et sans

etc.
On offre de l'avoine roulée en lots de

char & $5.10 ou $5.15 le quart et de
$2.50 2 $2.60 la poche.

 

LA CLOTURE A CHICAGO

Les valeurs ont clôturé comme suit :
Ble:—Janvier, 74 3-8; mai, 77 8-4;

juillet, 77 5-8 à 34.
Mais:—Janvier, 57 3-8, mai, CO 3-4

À 7-8; juillet, 60 3-4, septembre, 59
34
Avoine —Janvier, 40 7-8 à 41; mai,

41 7-8 à 43, quuillet, 37 3-8; septembre

31 7-8.
Lard —Janvier. 15.43 1-2; mai, 15-

67 1-2; juillet, 15.80.
Saindoux.—Janvier, 8.17 1-2; mai,

 

 Amalgamated Copper, 74 à 74 3-i, A- | Saindoux juillet :—
naconda 33, Atchison 75 55, B. & ©.
102, Brooklyn Transit, 65 1-8,
38 5-8. do, tre nref Tu3-8, L.
102 5-8, Manhattan, 134 78, 0. & W.
33 1-4, Pennsylvenie 148, 5-8, Reading
53 3-8, do, 3e pret, r1
3-8, sucre 126, Southern 32 8-8. Sou-
thern Pacific, 58 7-8, Texas Pacific, 37
7-8, Union Pacific 100 1-3, United Sta-
tes Steel, 42 7-8, do. pref. 92 3-4.

ActualitesFinancières
L'argent à demande est ferme à

Montréal et les prêts courants se font
à 5 pour cent.

 

 

Londres, 28. —Argent lingot, soutenu
à 25 1-15d. de l'once.
Monnaie, 2 1-2 à 3 1-4 pc.
Le taux d’escompte au marché libre

est de 3 1-16 à 1-8 sur les billets à
courte échéance et 3 1-8 à 3 14 n €. sur
les billets à trois mois.

 

Erié, |

>t-Paul 162 |

9.32 1-2; juillet, 9.40.
Côtes: —Janv:er, 8.13 1-2; mar, 8.-

55; juillet, 8.47 1-2.

MARCHE DE CLICAGO
28 janvier 1903.

© - A
= € = ©
a = = =
3 3 5 3
& £ É Ÿ

Bié mai :—

7734 8 77 1-8 1-4 77 2-4

Blé, juillet :—
7734 77 7-8 77 1-8 i758 2-4

Mus mai :—

vb 7-8 *611-8 397-8 60 3-1 7-8
Maïs, juillet :—

6058 7071 127-8 60 3-4

Avoine mai :—

423-8 425-8 40 41 7-8

Avoige, juillet :—

:3714 37548 36 3-8 37 3-8

Lard, mai :—

1582 1592 1552 1567

Lard juillet :—

1665 1603 1567 1580

Saindeux mai :—

937 937 930 £32

9i7 859 910 4:0

& N. : Côtes mai -—

537 842 832 IRE)

Côtes juillet :—

£50 817 547

Li FOIN

Le marché local est actif. Trois les
prix sont pins faciles, en vue des li-
Vraisons plus considérables que nous
avons.
On cote le No 1, de $2.75 a £10.30 |

le No 2, de S9 à 59.50; Je foin mélé
de trèlle, $$ à $8.50.

 

B¥URRE ET FROMAG ©
 

H n'y a eu aucun changement svr le
marché au beurre et au fromage au-
Juurd'hui. Les beurres de choix ob-
tiennent facilement 21 1-2 cents; et
les qualités secondaires, de 20 t-4 2
20 3-4 cents. °

Les détenteurs de fromage ot ‘es ven-
Londres, 28 — Consolidés au comp- ; deurs s'observent attentivement, nieis

tant, 53 34 : idem, à terme, 98 13-16 :
Anaconda, 6 3-4; Atchison, 77 3-4 ; do
préf., 63-4. B. & 0, 1041-3; C. P.
R., 118 1-8; Chesapeake and Ohio, 46
3-4; Chicago. Great Western, 83 1-3,
Chicago. Milwaukee and St.Paul, 166
5-8. Denver and Rio Grande, 43 1-4;
do préf., 93. Erne, 393-4, do ldre
pret. 72 1-8 ; do 2e prét.…. 57 ; Illinois

tral, 142 5-8 ; Louisville and Nash-
ville, 107 7-8 , Missouri, Kansas
Texas, 25: do préf., 54, New-York
Central, 164 1-2; Norfolk and Wes-
tern, 57 ; do préf., 94 : Ontario and
Western, 34 1-8, Pennsyivania, 76 ;
Reading, 38 1-4 , do 1ère préf, 41 1-2;
do 2e préf., 81 34; Southern Railway.
38 1-4 ; do prét. 95 1-4 ; Southern Pa-
cific, 60 3-8; Union Pacific, 103 3-8 ;
do préf., 90 1-3 ; United States Steel,
43 3-4 : do préf., 97 ; Wabash, 23 1-2 ;
do préf.. 42 1-2 ; Quatre Espagnol, 77 .
Rand Mines, 13 1-4 ; De Beers, 43 7-8.

and

Paris, 28 — Le trois pour cent de
rentes fait 100 francs et 22 1-2 centi-
mes à terme. Le change sur Londres
fait 25 francs 12 1-2 centimes sur let-
tres de change.
Le Quatre Espagnol, 77.52.

Berlin, 28 — Le change sur Londres.
fait 20 marcs 44 1-4 plennings sur let-
tres de change.
Les taux d'escompte ont été 2 p.c.

sur les billets à courte échéance et à
2 p. c. sur les billets A 2 mois.

New-York, 28 — Argent à demande
facile de 3 à 3 p.c.:
1-4 pour cent.
Premier papier de commerce, 4 à 5

pour cent.
Change sterling facile à 4.56 7-8 à

4.87 à demande, et 4.84 1-4 à 3-8 à
soixante jours.
Taux affichés, 4.85 à 4 R8.
Fillets de commerce, 4.83 3-8 à 4.84

»

dernier prêt 2

3
Piastres mexicaines, 44 1-4.
Argent liagot, 57 1-8.
Garanties du gouvernement soute

nues. Les recettes de la compagnie des
Tramways de Toronto, pendant la re-
maine dernière, ont été :

A tation
Dimanche... ... .... $3,629.60 $488.00
Lundi... … we one +. 4,815.00 430.00
Mardi. … … .…… 4,860.00 492.00
Mercredi... so ow oo 8,426.00 (a ) 536.00

personne ne semble disposé à faire
de concessions. On cote de 10 2 10
1-4 cents.
Liverpool est soutenu A 485 “d et

49s 6d.
 

PRODUITS DE LA FERME

Il est arrivé aujourd'hui 43 caisses
d'œufs. Le marché est actif et se

demande . les œufs mirés No 1 se
vendent de 21 à 24 cents, les œufs
chaulés, 22 cents ; les œufs frais pon-
dus, obtiennent de 30 à 35 cents
les œufs
cents.
Le marché aux patates est lerme et

assez actif. Les commerçants paient
35 cents la poche de 80 livres par
lots de char. On détaille à 81.0.
Les fèves se vendent de $1.40 2 $1,-

50 le boisseau par lots de char. Les
pois à soupe se vendent à $1.15 le
minot.

Le marché aux volailles est soutenu.
La demande se maintient bonne. Un Co-
te les beaux dindes frais tués, de 1! à
12 cents la livre, les poulets, à 9 à
14 cents, les oies. 7 à cents.

conservés frais, de 25 à 27

 

MARCHE AUX GESTIAUX

Aux abattoirs de l'est, lundi, il vY
avait en vente c(nviton 500 hâtes à
cornes, 50 moutons ct agneaux et une
diaine de veaux.
Les prix payés ont été soutenus. On

à payé :
ufs de choix, la

4 1-2 à 4 3-4 cents.
Bœuls, bons, la livre. sur pied, 4

cunts à 4 1-4 cents.
Bœufs moyens, la livre, sur picd,

3 1-4 à 3 3-4 cents.
Bœufs, communs, la livre, sur pied,

livre, sur pied,

3 à 8 cents.
Moutons la livre, sur pied, 3 à 3

1-3 cents.
Agneaux, la livre, sur pied, 4 à 4

1-2 cents.
Veaux. la pière. 32,50 à $10.
Porcs gras, lea 100 livres, sur pitd,

$6.25 A 6.00.
—

SUCRE

Londres, 26— Sucre de betteraves,
jan. 6s. 9 34 d.

New-Yory, 28.—Sucre brut ‘’erme, 8
2-18 ; aucre de mélasse 3 15-18, su-
cre raffiné ferme. 

changement, ainsi que le son, le gru, |

maintient icrme par suite d’une bonne :

et |

—

M. Wilsen-Smith persistera

H restera dans la lutte jusqu'eu
bout.quelle que puisse être la

position de M. Préfontaine
—

Lettre de son comité suxcontribuables

———

Le comité d'organisation ds M. R.
Wiison-Stnith a adressé, hier soir, le
letire suivante aux contribuables.:

Aux Electeurs de la Cité de Montréal,

Messieurs,

Les derniers événements qui ont fait
de la présente cuntestation électorale
pour la mairie, une page absolument
médite daus l'histoire de Montréal,
n'ont rien changé dans la position qu'-
accupe actuellement M. R. Wilson-
mith, comme candidat recunnu do la

population de langue anglaise de cette
“ile.
Lorsqu’il fat bien compris que M.

Préfontaine se présentait pour un troi-
sième terme, la presse et nos compa -
triotes de langue française admirent
que c’était le tour d’un compatriote
de langue anglaise et que nos compa-
triotes endosseraient le choix fait par
les citoyens de langue anglaise. Nous
avions de plus, l'assurance de M. Pré-
fontaine lui-même, qu':! était décidé à
mettre de côté toutes les réclamations
qu’il aurait pu avoir, en faveur d'un
candidat de langue anglaise ct tout
particulièrement de M. Wilson-Smith,
entre autres, en faveur de qui M. Pré
fontaine était décidé à offrir ça rési-
gnation.

M. Wilson-Smith n'a accepté la can-
didature qu’à la suite des instances ré-
itérées de ses amis personnels, après
avoir reçu une requête signée par un
grand nombre de contribuables les plus
influents de langue française et  an-
glaise, ©t après avoir maintes fois re-
fusé cette candidature.
On se souvient que son acceptation

fut accompagnée des résolutions  sui-
vantes: qu'il ne se laisserait mettre
en nomination qu'à la condition  ex-
presse que les deux candidats de lan-
gue française, MM. Préfontaine et La-
chapelle. M.D.. re retireraieat et lui
assureraient une élection par acclama-
tion, comme candidat représentant les
citoyens de langue anglaise de  Mont-
réal, dont c'était le tour, par un pré
cédent bien établi, de fournir un pre-
mier magistrat à la Ville,
Les événements qui ont motivé la

démission de Mat. l’riirntaine et La-
chapelle, furent assez effiraces de la
part de ce dernier et apparemment
sans portée de la part du premierpour
nécessiter une discussion. C'est alors
qu'un autre candidat vint tar les
rangs, — NOUS DE saVeons pas, par ex-
emple. dans quel intérêt.
La démission de …: 1. Préfontaine et

Lachapelle fut clairement cun-dérée
comme “tant en faveur d’un candidat
de langue anglaise.
bien entendu, puisque M. le docteur
Lachapelle atipula expressément qu'il
resterait sur le terrain st M. Wilson-
Smith ne s'y renda:t pas.
Maintenant, i! est de nouveau ques-

tion de la candidature de M. Préfon -
taine, pour la mairie 1] reste donz à
savoir, si lui ou ses amis profiteront
de cette interpré:ation nouvelle de la
loi, après avoir agi de façon à faire
croire le contraire. par la démission
du docteur Lachpeile, au moins. Ceci
sera prouvé dans quelques heures.

En méme temps,M. Wilson-Smith dé-

clare sa ferme intention de rester dans
l'arène jusqu'à la fermeture des polis
IF s'appuie sur son titre de c yen,

* d’ex-maire et d'ex-échevin. Son pro -
| gramme de toujours faire son possible.
| pour faire progresser la chose civique,
tout en économisant sur la dépense des

Love de la Ville, de construire un
{ hôpital civique pour empêcher la con-
tagion, malgré certaines difficultés

qu'il soulève, rencontre l'approbation
| générale.
| Nous appuyons sa candidature, com-
me représentants d'un grand nombre

: de citoyens, de toute origine, rt avec

la solidaritd de la presse francaise

qui s'est montrée gméreusement  dis-

| posée envers un candidat de argue

‘anglaise, et en particulier de LI ale
i son-Smith. ;
I Nous comptons sur le vote intelli -

{gent des électeurs de Monirral, pour

élire un mairn qui méritera la conftan-

approbation de tous.

| JAMES CRATHERN,
| Président.

1 {=
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& O0. SHOREY,

F R. WILSON-SY4ITH,
Comité Exécutif.

Le comité général de l'élection de M.

8. Wilscn-Smith se compose des

! personnes suivantes— .

| James Crathern, président, Hon Sé-

" nateur Drummond, A. F. Gault, S.
Finley. S.H. Ewing, J. C. Holden,

iR. C Smith. K. C., GeorgeE. Drum-
, mond, W. Mariland Molson, W. de M.

‘Mailer, J P Ceghorn, C. C. Cha -
put, Goerge Hague, G. B. Burlard,

"H. L. Putnam, Strachan Bethune. K.

C.L H Davidson, K.C.. Joseph

"Rielle, A J Fiske, J.T. McCall,

| George Durnlord, B. Hal Brown, Wil-

iam Bentham, R. W. McDougall, Da-

David Morrice, W. McF.
i Notman, A. Joyce, A.D. Durnford,
ET. CL Roddick, M. D, M. P,E P.
| Heaton, James A. Ogilvy, John Mur-
! phy, R. I. Gaunt, E. K. Greene,
i George I), Ross, C. E. Smythe, J.

{ Edgar, J. A Cantley, Geo. A. Greene,

‘William Harson, A.J. Hodgson, F.
N. Wattier, John Lewis, A. Haig
Sims, John T Hager, B. Tocke, E.
N. Parker. E. A. Liley, J. Meuregor,

James McCrudden, W. Herbert Evans,
JW Tatley, H. M. Lambert, Wal -
ter Kavanaugh, P. Saunderson, E. J.
Major, BB. flétu, J.T. Dion, Lansing
Lewis. J. G. Thompson, T.L Mor-
tisey, G F (. Smith, J.S. N. Dou-
gall, R. Costigan, M. J. Morris, Km

Reid, W. If Walsh, R.W. Tyus, C
H. Dougall. W.C. Hagar, Peery Da-
vidson, = O. Shorey, B. B. Steven -
son, James Whitlaw, George Lyman,
A.W. Hadnil, C. R. J. Johnson Chs

:W. Routh. ¥. N. Heaney, Charles Ly-
man, G S. Pelton, Thomas Brophy,
James W Knox, J. A. Harte, E.
Sullivan, \. L. Brault, W. B. 8, Red-

 

vid Burke,

dy, James Patep, G.S. Hyman, W.
K. Reomsay. G.F. Burnett. Joseph
Kncen, James W. Pyke, John Allan,
C. A. Saunderron, Joseph Chartrand,
John Mason. Ed. Baillette, E. Thi -

beudeat, J.T. Vith, James Whithim,

A. R. Hetu, N. Forget, F_ Rasmus-

sen, John Dwaine, Walter Wonham et

autres.
«me eon Onagawil +

Uaniversaire de Gutliaume Il

Un brau discours aux soldats
untena

Merlin. 28-—-L'empereur Guillaume né
le 27 janvier 1f58, a signalé le jour
de sa rainsante hier en conte

tant des titres territoriaux À tous les

régiments qui n'avaient pas jusqu'à pré- 

M. Wilson-Smith,

| see. Confections,
Caisses toiles de Ménage, (Par catalogue )

j individuelle
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Yeats trèsimportsate au
Commerce,

Nouveautés, Laina %

Chaussures, ete, etc.
À leurs salles do ventes, Nos. 88 et 68

rue St-Pierre.

Mercredi, le 29 Janvier,
A 10 HEURES A.-M.

Assortiment considérable de nouveautés,
lainages, flaneiles, cotons, articles de tail-
leurs, couvertes en laine, sous-vêtements,
sante et mitaince, casques et Casquettes,

—AUSSI—
A 3 HEURES P-M

23 Caisvees Toiles de Ménage, (Par Ca-
talogue ) .

—AUSSI—
200 Caisses de chaussures.
Vente cn lots pour convenir au

merce.

33-25-28-29.

MEUBLES DE BUREAUX.

Pupitres Roll-Top
$15.00 & $75.00.

Pupitres à dessus plat
$2.50 2 $50.00.

Le plus grand assortiment et les
plus bas prix dans Montréal.

The Office Specialty Mfg Co'y, Ltd,
1744 rue Notre-Dame.

MONTREAL

com-

BENNING ET BARSALOU,
Encanteurs.
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FILS METALLIQUES
—er--

TREILLIS en Fils Métalliquas.

The British Wire Mfgr Go
325 ST-JACQUES,

MONTREAL.
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Peintures Préparées en- 56 couleurs -

Feintures à Plancher qui

 

P. D. DODS & C2
Fropriétaires des Usines Island City Paint à Varnish Worxa.

 

   
   

sdchent en (8) huit heures

 

 

HUILES.
EMPLOYEZ LA MARQUE “STERLING'' DÉS

Huiles à Engin,Huiles à Cylindre,
Huiles à Dynamo,

Hu.les à Séparateur,

Grajsce 3 coupe de compression, Savon d'huile de lin pur, Graisse à
Fenicux, etc—SPÉCIAIL

| The Grant-Hamilton Gil Go, Ltd

HUILES.

Huiles à Machine,
Huiles à Harnatz,

1TÉ: Huiles Marines.
Burcaux st Magasin:

& 29 RUE WELLINGTOR.

 

 

COUVERTURES DE MICA
Réfrigérat-urs ; Bouilloires
de machines stationnaires, de cuisine.

Toute espèce de Fournitures pour
Agents pour 1

Ce Ftrauss.

MICA ECILER CCVERING COMPANY, Limited,
8:2 a ÿ2, RUE ANNt, MONTREALTél, Man 1è40.

célibre Comp csé pour les Bouilloires ‘POILERINE"

pour Tuyaux à Vapeur, Tuy-
aux à Lau chaude et troide:;

de locomotives, do vnissoaux,

les Ingénieurs.  
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sent porté de noms distingués. Dans un

|

=——— CC od

ordre d'armée sur le sujet, Sa Maiesté GCMein,IEMEREA

dit :— -
‘ Dans mon armée se trouvent réu -

nies les traditions de maintes races et
terres germaniques. Je m'efforce, com-
me c’est mon devoir, de cultiver cus
traditions. Chez nous, l'armée ct la
nation sont une. L'histoire de: mon
pays est celle de l'aruiée. Puissent les
nouveaux (litres garder vivace le souve-
nir que l'empire a été créé par la force

de ses membres, et que
c'est le devoir de tous ccux qui appar -
tiennent à l'armée de s'efforcer, rivali-
sant les uns avec lès autres, de faire
honneur à leur race et à leur pays. Que
cette pensée serve de mobile aux trou-
pes pour leur faire chérir l’esprit qui
seul, dans l’armée, peut doimer la
grandeur et la victoire.”
L'empereur et la famille royale ont

assisté au service «divin ce matin.
Après le service l'empereur a tenu une
“cour de félicitations” à laquelle
étaient présents tous les grands dçni-
taires de l'état, ainsi que le prince de
Galles et autres représentants étran-
gers.
Dans l'après-midi, l'empereur ct le

prince de (alles se sont rendus à la
salle d’armes accompagnés du prince
héritier Frederick Guillaume, du prin
ce Eitel et des officiers de 1'état-ma-
tor Sa Majesté a été chaleureuse

ment applaud: par une imm>nse fcule ;

J.S.BACHE&CIE.le long de Ia ronte.
L'empereur à reçu

des ambassadeurs.
les félicitations

LE CORRESPONDANT
Revue nérlodique paraissant le to ct le

25 de chaque mois

 

 

10 JANVIER 1962

I.—I.e Journal Intime de Mçr Du-
rantoup.—IT.—A l'Occasion du Centiè-
in° Anniversaire de sa naissance.
tF—Les Universités Allemandes von-

tre l'Empereur Guillaume

Mgr KANNENGIESER.

i1l.—-Ruseini.— Sa
d'iprès une recente publication Hallen-
na.

LOUIS de MORGINS.

—Intruse —IV.—Fin.
G.

V.—La Crise du Mariage.

HENRI JOLY

VI.—Portraits et Souvenirs Histori-
ques.—La Mère des Trois Derniers
Rourbons —L'éducation du duc de 1or-

IV.

NISSON.

deaux —la seconde République et. le
coup d'Etat.—Un Diplomate de la
Troisième République.

L. de LANZAC DE LABONIE.

VII.—La Conférence de Bruxecilis et
la Question des Sucres.

MAURICE VANLAER.

VIII. —Revite des Sciences.

HENRI de PARVILIE.

IX —Chronique Politique.
 

Prix de l'abonnement: Paris, Dépar-
tement et Etranger, un an, 35 fr ;
six mois, 18 fr. s abonnements par-
tent du ler de chaque mois.
On s'abonne à Paris, aux bureaux du

“Correspondant, rue Saint4uillsume,
81, dans tous les bureaux de postes et
th:- tous les libraires des Mépart<-
ments.

prete

Au Palaisde Jusiice
COUR SUPÉRIEURE: JUGEMENTS

L'uon. juge LORANGER
Geo, W. Paciud vs Dame Annie G.

Henderson. Jugement pour $137, mon-
tant d’un hillot, avec frais en faveur
de la demanderesse, parce que cette
dernière a foit des offres avant le rap-
port de l'action.
+

AUX INSTITUTEURS

Vendredi prochain, le 31 janvier, aus
ra lieu, comme à l'ordinaire, à l’Eco-
le Normale Jacques-Cartier, la réunion
semi-annueile des instituteurs du dis-
trict de Montt#al. pour la conférence
pédarogique.
Sa Grandeur Met P. Bruchési. arche

vêque de Montréal, fera coîncider avec
cette réunion, la visite qu'llle avail
projeté de faite à cette institution.
MM. les instituteurs sont tous priés

de se rendre à l'Ecole Normale à 2.30
heures précises, Mar l'archevêque ne
pouvant disposer que de l'avant-midi
pour les voir.
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BELLE MENUISERI
Nous prêtons une attentio

 

autres édifices publics.

Ecrivez-nous pour devis et

E D'INTERIEUR.
n toute spéciale À l’exécu-

 

tion de belle menuiserie d'intérieur pour les banques et

plans.

THE CHAS. ROGERS & SONS Co. (Ltd)

87, Rue

   

Yonge. Toronto, Ont,

 

LA FABRIQUE DE LA PAROISSE DE
NOTRE-DAME, de Montréal, deman-

Gera à la icgisiiture de Quebec, a 8a pro-
chaine session, la passation d'une loi pour
mieux définir les droits des concessionnai-
res Je terrains pour sépulture dans le
cunetière de Notre-Dare-Ces-Nuiges, et ceux
le leurs héritiers, auss: pour rerdre plus
complètes les ‘dimphsitions. des lois actuel-
lensext en vigueur concernant l'administra-
ton dudit cimeti-re—Taillon, Bonin et
Morin,  procurcurs dela Fabrique Notre-

2%-1mDame, de Moniréal.
 

 

OSCAR HURTUBISE
HARCHAND-TAILT EUR

&yéciaillé : MANTEAUX et COSTUMES
DE DAMES

0p Rue Marsfe'd, - Montréal   
RANÇUIERS ET COURTIERS,

15 Rue St-Sarramasn, = - Mont-sa |
€. D. NIONK, C<rant. ;

Bureau Principal, 66 Exchan£s PL, N.-7.
An bres ue ia Bourse dr Coton oi lu Calô 83

New-York, de la Chambre Js Commersd bs
Chicngo, des oars Juv Chicags 06 ds Paule
ueiphte. _
Happoria ct colss da la iJourzs quasbdisna

dt cuton et dog qraius CUVOYSS ZiALUILS AVIS
AUTLEIMAS”

HILL IÉLEGRA FHIQU EPRIVier DIRZII
Useil

HUILES HUILES|
Cheznoussontles gran!
magasins des ..

Huiles lubrifianies, Graisses,
Huiles de lin, Téredentiina.

 

 

grants

Essayez un baril-échantilion d’haii €
Clastique ‘ CAHBON ’’ pour votre
toiture.
Ecrivez-nous pour prix ct écnan-

tillona,

THE ATLANTICREFIA143 t0.
—— mea cmt br rem
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170
Cann hd do Ne dm ge devrait elie {atl
qu'avcedes purttes contr ented dn si
Ta croix Blilisé puriiiteeent > sat hors 1,
teur doute

Metropolitan Life Insurance Ga’;
(oratitaés per «Hits de Now-Yor£)

 

|
|
|
|

Fapyo:t annuel ‘our l’anné» finisssnr:
++ 34 cé emnbve Loud

3103, 04639
Fh£a{!:—Fonds de rcassurance
et haervespiciale a.5257.50 0

Toutes nuires shgations... 246,99 42
BULPLUS. oo RTL
Gain ca actiien Jaw... RIOTS
Uéciamalions — pour décèe
payoen vu 900... L827L000

CLANT61 531,0)
Nouvelles Assurances accêp-
récaen Fsar

CHAT ES STANFIELD,
- Surina fal

E7o rue Ste-Catherine 

 

MSN

 

Telé proue x ain {78

SRS

JAMES P. BAMFORD
ASSURANCE

146 rue St-Jacques,

RONTREAL
Agent:

London & Lancashire Fire
Instance Ca.

Quebec Fir: Assurance
- Company
 

 

      

  

L'ESINTE RETS LU CREANCIER KE
abl prutégcs et un réqulint satisisisan
sconné nu dehiteur Insolvadia

Confiez l'état an vosatalces à

WILKES & MICHAUD,
Fâiiser de In Hanque des Marohands    

0. DUFRESNE, Jr. & FRERE
BOIS DE SCIAGE,
EN GROS. . , .

2288, rue Notre-Dama
MUONTARAL

 

   
SEMAINE SPORTS À

Du 3 au 11 Février

Des billets de premivre cla<se acront vends

E

commesult: MONIREAL

QUEBEC|UEBEC |$475
Dates de départ—Lu à aa 11 février inciusi-

Veintni

Linitte de retour :—De Quôbec ie ou avant is
le revricetæ.…
Prix propurtionnels de Toronto, de toutes

les gares à (Ent d'icelles en Canada

MONTREAL & SPRINGFIELD, Mass.
nervice de chare et chars-lortoirs direct

Lu'sse Ia gare Windsor 4 7.48 p.m. tous les
juurs excopté le «Hiinanche.

—

Muresu des biliot- de la Ville et du té'é-
graphe. 129 rue St-Jucques, à côté du burca-:
de poste.
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Semaine de Sports a Québec
niced'ravaccien depremière class

seront v DdUS CONLE BUIt:

Di MONTREAL À ?

Québec et retour $
VALE DU DEPART—DYU v au 15 164 Jet tn

MTIENOITS
LAMEL 12 LU RETUUR—Hlilets \aildes pour

Fas Cl ue QueGuat ant de Li révrier 15
0X cn proportion du turonto. Masokiam,

Mystae, recent, 0 LOutEs La siut.u.14 ltare
Deestrac den ob de Lies bey slots 8 val dle
Cuil Utd,

DES DORTOIRSUE TOURISTES
Fanart ue Munttiul, tous les lundis et

fDurcRdis À lvdu pin, pour l'accuimoioua-
Lun des \VU;AKCUIS ujabkb ues tillets ue
première ou ue mconie classe pout Cha-
Cagu et à l'ouest de celle plaie jusqu'a
la côte du Paciiique. Un prix nominal est
fix3 pour les places dans ces chars-dor-
bolts. LALS lastrves À J'atance.

   

 

  

 

Bureau des Billots do Ja Ville, 137 rae $t-
dat ques on a ls gare Bonaventura,
 

AJoYTREAL Park & stand Ratiway Ca.
4E—Ligne de Lachine. De Ia Coe St
Lambert et Lachine toutes les 20 nun. ue
600 wan. A 11.00 pu. Dernier char de ja
vitle, 12.00 pm.; do Lachine, 1.00 a.m.
Ligne ou Sault au Réculict—Du coln des
ees St-Laurent ct Craig, via la tus St
Laurent, ev du Sault au Recollet, via la
Tue Sb-Dems, toutes les heures de 6.00 à
m. à 11.00 p.s, 30 minutes de 6.00 a.m.
à 8.00 am, ct 4.60 p.m. à 7.00 p.m. Ders
nier Char du Sault au acécoullet, 12.00 pin.
Ligne do Lartiecviiie, St-Laurent et Côte
me amdatnt CLALIT et Jsieury et Carticr-
ville toutes les heur.s de 8.00 an. a 11.00
p.m. Service extra à la Côte-des-Neiges,
Koules les ut minutes de 6.50 à 9.00 a.m.,
«et 4.00 à 7.00 pm. De Westmount, cols
de l'avenue Victoria, toutes les 30 minu-
tes, de 6.15 a.m. à 11,15 pm. A Snow-
uon’s Junction, les chars partant sur les
45 minutca ne se faccordent pas à ou de
Cartiervitle—NOTA: Les dimanche, les
chars purteat de Lachine à 6.30 a... de
\Yestmoust, A 5.15: autres ligoes, à
&.Nn,
 

AVIS est par fra prérentes donné qu'ap-
plication sera fatto durant la pro-

chaine session «de Ja Légisiature de 1a
Viovincy de Quibec pour obtenir la passa-
tion d’un acte amondant la Charte de
l'Unton St-l ferre de Montrésl, afin de pere
mettre à cette detnitre de refondre les ace
des référant à cb amendant son acte d'in-
corpotation, ct de faire adopter des at
glegoonts pour  administrer ses affaires ;
établir des auecutsales, cercles ou btam
chex dans les diverses parties de la Pro
vince; affilier d'autres sociétés de bien
faisanéc où pour s'affilter à d'autres no
ctétra et généralement pour promouvoir ses
intéréta, son progresM son av
dans ladite Province —Montréal, & janvier
190%—Lavallée, Tavaliée et Lavalide. pro
cureurs ds la Requérante. Wis
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: VAUX,

stand ait.

A

Mad. Frs.Bergeron
Vers l'âge de 4

ans, après la pais-
«ance de mon sep-

tibme et dernier
bébé, je commen-
Qai à souffrir d'u-
se faiblesse géné
raie qui dégénéra   

E te faiblesse était
‘yg accompagnée (l'en-

3 gourdissements

dans les mains et

dans los pieds, de
: maux de téte, de
0 reins et dans les

côtés; j'étais in
capable de rien

faire, j'avais toujours mal ay cœur, je di-
gérais mal et je dormais à peine; c'¢
taient les troubles du retour de l'âge qui
commençaient à se faire sentir, et de trat-
Rai ainsi une vie misérable pendant cinq
ans.
Je consultais de temps à autre les mé-

decins, mais sans résultat; ile me disaient
qu'il fallait que ln maladie fanse mop
temps, et qu'après un Certain nombre d'an-
nées, jo reviendrais à la santé. Etant dé-
couragée et voyant tous log Jours sur les
jourmaux, les nombreuses guérisons publiées
en faveur des PILULES ROUGES, je
commençai à les prendre. Je sentis du
mieux immédiatement et au bout do trois
mois, j'étais complètement guérie. Main
tenant, lorsque je me sens fatiguée ou
épuisée par un excès de travail, je re
viens aux PILULES ROUGES, et ellen
me font toujours un grand bien. Elles
augmentent mes forces, me donseut ap-
pétit et m'aident à faire mon ouvrage.
Elles sont par excellence le remède pour
les femmes faibles et Cpuisées.

Madame FRS. BERGERON,
41 Désery, Hochelaga, Montréal.
 

 

Nous envoyons les PILULES ROUGES
franco, au Canada et aux Etats-Unis, sur
réception du prix, qui est de 50c Ia boîte,
où six bLoltes pour $2.50.
N'achetez jamais les PILULES ROU-

GES des colporteurs, et voyez toujours à
faire enregistrer vos lettres lorsque vous
enverrez de l'argent.

Adressez comme suit:

CIE CHIMIQUE FRANCO-
AMERICAINE,

274 RUE ST-DENIS, - MONTREAL.
N.-B.—Les consultations gratuites pour

les femmes Ke donnent tous les jours de
la semaine, excopté le dimanche, jusqu'à 8
heures du soir, au No 274 rue St-Denis,
Montréal.

LE BEURRE ET LE FROMAGE
M. W. G. Parmeles a commencé son

enquête sur le pesage des pro-

duits de l’industrie [laitière

 

 

 

M. WG. Farmelee qui a été nommé
conunissaire royal pour l'enquête a
faire au sufet un pesage etiiciel du
beurre et du fromage a commencé hier
son travail dans l'édifice du Pacifique
Canadien, où auront lieu toutes les
séances, À cette première assistaient
grand nombre de fermiers qui venaient
apporter leur requête, mais comme le
temps xe dépensa en dISCUSsIONS géné-
rales, on remit aux séAnces suivantes
la considération du point principal de
l'enquête. .
Parmi ceux qui étaient venus de loin

rour donner leur témoignage on re
marçuait MM. John Mequaker, Owen
Sound; J. P. Clarey, Savage Miils,
Smaill, Huntingdon.
M. Charles Bull présente au commise

saire un rapport dans lequel il fait
ube charte coi «or ‘txAge injuste du
fonctionnaire officiel de la Butter and
Cheese Association. Il fait aussi re-
marquer les irrégularités concernant
l'émission des certificats. Le grietl
principal exprimé dans son rapport est
que le système de pesage actuellement
en force cause des donumages aux fa-
bricants tandis qu'il est à l'avantage
des acheteurs.
4

$1 vous toasscz— Baume Rhumal
a wet

 

0 {bentot en maladie

JUor oo EUR

Et la douceur du

Une enquête a été tenue à la inorgue
hier matin, par le coroner McMahon,
sur le corps de George-Wellington
Smith, qui a été tué dimanche dernier
par ie jeune Edouard Laurin.
Voici les noms des jurés appelés à

rendre un verdict dans cette aéplora -
ble affaire.
MM. Léon Gagnon, l'arsfield

L. Cuddy, Timothy O'Brien, Lécnard
Fortier, E. Aquila Leclerc, H. Hart,
Samuel Bourassa, Honoré Houde, Lo-
uis Marsan, Thomas Baillargeon.
Eugène Landreville, Rodolphe eil-
leur, Ernest Lamy, J. P. Koche et
T. A. Sauvé.
Le premier témoin entendu est Tho-

mas Gallagher, détective qui a été ap-
pelé à l'Hôtel-Dieu de Montréal, pour
faire des recherches au sujet «l'une af-
faire d'arme à feu.
Dans la chambre No 8 de cet éta-

blissement, il a trouvé un homme bles-
sé qui semblait souffrir beaucoup et
qui lui dit s’appeler George-Weiling
ton Smith. .
Quelque temps apres, Son Honneur

le juge Lafontaine se rendit ~u che
vet du blessé et recueillit de ‘a tou-
che certaines déclarations qui ament-
rent l’arrestation du jeune Fdouard
Laurin. Quand le vemoin eût reçu le
mandat, il se rendit à la demeure du
prévenu, et le ramena avec lui au tu-
rean de la sûreté.

Les docteurs Dugas et Wyatt John-
son, médecins experts, ont pratiqué
une autopsieé sur le cadavre du défunt.
Hs ont constaté, après un examen mi-
nutieux des blessures, qu'une balle a-
vait pénétré dans la itrine, traver -
sant le poumon gauche de part es
part. Dans la cavité gauche do la
poitrine, il existait 4 à 5 onces de
‘sang. Smith était doué d'une forte
constitution et la mort a été :e:raine-
ment causée par les blessures p*cdui-
tes par une arme à feu.
Mme George-Wellington Smith, née

Anmanda M. Johnson, l'épouse du dé-
funt dit que son mari est mort à

l'Hô6 tel-Dieu, lundi matin, vis 2
heures. A son arrivée à l'hôpital, le
blersé à déclaré à sa femme qu’il n'a -
vait plus que 20 minutes à vivre. et
Jundi matin, vers 1,30 heures. Smith
a appelé sa femme en s’écriant: Je

me meurs!”
Dimanche matin Smith lui éit qu’il

avait eu !1ne querelle avec le
Laurin à propos du service

vaux.

M. Laurin lui avait dit d'atteler un
cheval pour aller à l’église, ce qu’il fit
aussitôt et attendit
quand Edouard Laurin est descendu et
lui à annoncé que son père était parti
parce qu'il ne pouvait attendre plus
longtemps. Alors Smith lut a répon-
du que pour avoir le cheval plus tôt
il aurait dû l’ordonner plus tôt, et
là-dessus la querelle s'est animée de
plus en plus avec le dénouement qu’on
sait.
Le docteur Hingston. de !l'Hôte! -

Dieu, rend ensuite son témoignage.
C'est Im,
moribond a arnoncé comme tous les
autres l'ont [ait ensuite, qu'il allait
mourir en peu de temps. Vers le ‘oir
cependant, après avoir pris un -timu-
lanti Smith semblait u: eu mieux et
resta dans le même état nresque vers
minm*, heure à laquelle il commença
à faiblir.
Le docteur Hingston fui remplacé au

de:.che- 

—Vous ne m'

Oh! comme elle a levé cet œil bleu que
Elle m'a vu dans l'ombre et mé sourit,
Que vous ai-je fait, pour ine sourire encore

Quand vous ne m'aimez pas?

LES VOICI |
prenantes .

de l’autre,

—Vous oubliee le jour où ma main prit la vôtre;
—Vous ne m'aimies donc pas?

Heureuse, elle r t, et le jeune homme tremble;
© à ralenti leur pas.

—~Vous oublies le jour où nous errions ensemble:
—Vous ne m'aimies donc pas?

I! s'est penché sur ells en murmurant: ‘Je t'aime!
Sur mon bras laisse aller, laisse peser ton bras.”
—Vous oublies le jour où {at parle de même.

a

jeune | à ; !
| de sortie. A ce dernier endroit.

qu'il vienne, |
: fils était allé aux écuries ce iour-Ix. 1!
i n'aVait pas chargé son jeune fils d'a-

| son fils.

Qui après avoir examiné Île ©

miez donc pas?

‘adore!
las!

SULLY PRUDHOMME.

AAA

LAURIN RESPONSABLE DE
LA MORT DU NEGRE SMITH
eters .

Le jury du coroner rend un verdict contre le jeun
homme qui a eu dimanche dernier une alter-
cation avec son serviteur.

témoignages que l'accusé pouvait
bien être à son corps défendant

fpr

Il ressort des

chevet du malade à 6heures par le
docteur Gravel et y revint sur deman-
de au moment de sa mort qui arriva
vers 1.80 heure.
Je docteur Hingston a entendu

Smith dire à sa femme, à 12.30 hrs,
après avoir été averti de sa mort,
qu'il avait été tiré par le jeune  Lau-
rin. .
Le docteur Azarie Brodeur a été ap-
elé dimanche midi à la résidence de

. Laurin qui l’a conduit aux écuries
ou se trouvait Smith dans une petite
chambre. En voyant le blessé le té
moin conseilla A M. Laurin de le faire
transporté à l'hôpital.
Ce qui fut fait. !e docteur à vu le

revolver et le rasoir que lui montra
M. Laurin. Sur la lame du rasoir if
n'y avait aucune tache de sang.
Ovila Desrosiers, infirmier à l'Hôtel-

Dieu, corrobore les temoignages pré-
eédents.
Ferdinand Guérin, détective de Mont-

réal, a exécuté le mandot d'arresta-
tion émané contre le jeune Laurin, par
le magistrat Lafontaine.
Laurin s’est livré lui-même. Quand

les détectives l'ont arrêté, Laurin al-
lait se mettre entre les mains de la
justice.
Le docteur Louis Gravel, médecin de

l'Hôtel-Dieu, est allé chercher Smith
aux écuries de M. Laurin, pour e
transporter à l’hôpital. Il à enterdu
le défunt, vers 12.30 heures, alors qu'il
avait raison de croire qu’il allait mou-
rir déclarer à sa femme qu'il avait été
tiré par le jeune Laurin.

Cyrille Laurin, 443 rue Mance, est le
père du jeune prisonmer. Dimanche
midi, il était dans la salle à diner de
sa Tésidence, quand il a entendu des

| cris de détresse qui paraiszsatent venir
des écuries : ‘Je courus en has, et
comme j'entrais dans l’appart-ment,
c'est-à-dire la chambre aux harnais,
j'entendis une détonation J'ai couru
aussi vite que possible, mais la secon-
de détonation se fit entendre presque
instantanément. Mon fils appelait au
secours. Je ne savais pas qui avait le
revolver. J'aperçus l'arme à une main
je saisis cette main, et j'enievai ie
revolver. Fdouard était étendu sur le
dos, et Smith était sur lui. Près de
Smith gisait un rasoir. Ils se sont
levés tous les deux et Smith a cont:-
nué à tenir Edouard jusqu’à la porte

; mon
fils parvint à s'échapper.. Il était pa-
le et avait les yeux égarés. La porie
extérieure était ouverte.”

Le témoin ne sait pas pourquoi sun
 
dresser des reprôches à Smith. Le 1a-
soir était à demi ouvert et reposait à
côté de Smith. Le témoin n’a jamais
vu le revolver trouvé en possession de

“D'après la position des deux asta-
£onistes, M. Laurin serait plut4t sous
l'impression que Smith était à mordre
le jeune homme. Cependant 11 n'est
pas certain de cette dernière supposi-
tion. Après avoir été séparés, 1e jru-
ne Laurin se sauva et Smith s'écria :
‘I am shot ‘”
MM. H. C. St-Pierre, C.R., et Char-

Jemagne Rodier, représentent le délen-
eur.
La séance de l'après-midi n'a init dé

couvrir rien de nouveau sur les cir-
constances de la mort de Smith.

Un des témoins cependant » adutars
que plus de vingt minutes avant
la discustionfatale Smith et lasrn
avaient eu Te alterqation aucours de laquelle il y aurait eu des
menaces de mort de la part de J zurin.
Les autres témoignages ne [uront que

fa corroboration de ceux qui avaient
déjà été entendus
Le verdict du jury a été que le jeune

Edouard Laurin doit être teau respan-
sable de la mort de George Wallington
Smith, tué d'un coup de revolver.
Plus de quinze témoins ont été ca-

tendus dans cette affaire.
—————sommes ——

MONDANITES

Madame Dr Painchaud, de Varennes.
est pour quelque temps l’hôtesse de
Madame Joseph Hudon, de la rue du
Champ de Mars.
Madame Joseph Hudon doit donner

un euchre jeudi. le & février, en l'hon-
neur de Mesdames Dr Painchaud, de
Varennes, et Chaloult, de Québec.
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Four détruire les germes

Pris au début, le BAUME RHUMAL
détruit les germes de la consomption.
Négliger un rhume. c'est jouer sa vie.
Une dose de BAUME RHUMAL auf-
fit souvent À Conturer une bronchite
ou une congestion pulmonaire, avec
leurs conséquences fatules.
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COURRIER DES ECUREUILS

(Spécial au ‘“‘ Journal”)

Les Ecureuils 27 janvier 1503.

—Aux élections municipales : mes -
sieurs F. X. Gerinain et Joseph Dus -
sault ont été élus conseillers en rem-
placement de MM.
Elz. Trépanier.

—M. Jos. Sévère Fiset, a été élu
marguillier en remplacement de M. Xa-
vier Godin.

—Assemblée spéc:sle ce soir chez M.
“L£onidas Dussault. secrétaire-trésorier
pour élire un maire.
Toutes les probabilités sont pour

M. François Pagé. vultivateur, qui se-

Wilfrid Auger et

ra élu pour la troisième fois. Nos fé-
licitations.

—Mardi dernier. le 1; janvier 1802,
M. Oliva Auger conduisait à l'autel
Mile Léona Dussaul.
lestin Dussault,

fille de M. Cé
marcind de cette pa-

rcisse.
A l'orgue ter: ror M. Léonidas

Dussault, frère de in mariée. furent
rendu plusieurs beaux morceaux
Parmi les invité- nous avons remar-
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petis livret que sous avons sous les
yeux, c'es ut si great un petit
paradis. M. G. T. dont la popy
larité et l’affabilité sont bien connuss,
se fera Un plaisir de doriner ou d'en-
voyer un exemplaire de ce livret à
quiconque lui en lera la demande. De
sorte que ceux qui sient les voyages,
lex beaux aspects ou qui ont besoin
d'une cure d'eau pourront se rengei-
grer parfaitement sur Mount Clemens,
ses hôtels et les prix que l'on y de

.A , .

QUARTIER SAINT-LOUIS

¥ M. C. Lemay, candidat, contre l'é&
chevin Gagnon, avait convoqué une as-
semblée, lundi soir. à 1a salle Saint -
Joseph, pour y discuter les affaires
municipales, et il avait invité sos ad-
versaire à venir s'expliquer devant le
public, sur la façon dont il a rempli
son mandat.
L'assemblée était nombreuse et ex-

traordinairement sympathique, à M.
C. Lemay, dont le nom était chaque
fois couvert d’appilaudissements. On
aura une idée de l'importance de l’as-
semblée quand nous dirons qu’elle est
commencée à 8 h. ct s'est terminée à 1
heure du matin, et que le bouquet de
ce déploiement d'éloquence a été une
joute entre MM, Laporte et Martineau :
ce dernier a clos l'assemblée en faveur
de M. Lemay, par un magnifique dis-
cours, où il amis Anu l'arbitraire
des chefs du fameux mouvement de la
Réforme.
L'auditoire était en immense majo-

rité en faveur de M. Lemay, cependant
il & patiemment écouté les orateurs de
M. Gagnon, bien que ceux-ci aient
auelquefois abusé de leur patience et
de leur tolérance.
M. C. Lemay a parlé le premier, il

à fait un bon discours, bien débité,
avec chaleurset sincérité. I} a été
très applaudi. :
M. Gagnon est venu ensuite nous

donner tn pitoyable exemple de suffi-
sance prétentieuse, jointe à la médio-
critéimpuissante. En un mot, il lui
importe peu que les électeurs profes-
sent à l'égard de sa conduite telle ou
telle opinion, du moment que nour sa
part il soit convaincu d'avoir fait son
devoir. Sa conscience est satisfaite
oh! si facilement, et cela lui suffit.
M. Renaud, l'ancien échevin du quar-

tier, est venu donner une leçon à M.
Gagnon: il a établi le contraste en-
tre sa conduite lorsqu'il était à l'hô -
tel-de-ville. et celle de l'échevin Ga-
gron ; 1! a montré comment M. l'é-
chevin Gagnon avait vaté contre l’aug-

mentation des salaires des ouvriers, et
comment M. Gagnon avait réussi A
faire du quartier Saint-Louis le plus
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Le Chocolat Meunier
— ET LE —

COCOA MEUNIER pour le déjeuser
SONTSANS ÉGAUX.

eont fnellement digou!ibies ¢

PASTILLES et CHOQUETTES MEUNLES
sont les meilleures du re

prétendae erèm«, mais sont de pur chorois

NERDT& CHE, Swis Agnots Canadiens, 160St-thagues.

Ha contiennent prie d'aliment que is viande
oujours bona
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pitoyable, le plus négligé, le plus rui-
né de la cité.
MM. Marc Sauvalle, Chambers, Pot-

tier, orateur oûvrier, ont demandé aux
électeurs de chasser M. Gagnon du
conseil, s'ils voulaient obtenir quel -
que justice, obtenir des travaux dans
le quartier, des trottoirs, de la lumià-
re, ls réglementation du service des
Hramwsays. ‘
M. Gagnon était défendu par M. Eu-

gène Lafontaine, qui, pendant une héu-
re, en dépit de l'ennui visible qu'il
causait à l’auditoire, à fait l'éloge des
cliques, des bonnes cliques, et a sup-
plié les électeurs de laisser se perpé-
tuer l'ère des cliques. M. Cardinal
l'a suivi, et M. Gagnon est revenu
faire des promesses et se lamenter
qu’on parle tant des trottoirs.

Puis, M. l’échevin Laporte, le leader
de la Réforme répondant à l'appel de
l'assemblée, est venu défendre tant
bien que mal son administration, ceile
de la Réforme. M. Laporte aussi se
fAche quand on lui parle des trottoirs.
Les trottoirs sont son cauchemar.
Pourtant, c'est ce que aésirent les é-
lecteurs.
L'échevin Martineau à succédé à M.

Laporte; il à stigmatisé d’une façon
sanglante ce système de coteries in-
justes, sans coeur, ni âme. dans les-
quelles l'échevin doit faire abdication
de tout libre arbitre. 1] a démontré la
plate servilité de M. Gagnon; il a
montré qu’il avait’ refusé de prendre le

rti des ouvriers et comment c'est
a faute de Ja Réforme, si la Ville ne
peut pas employer les $700,000 qui se-
raient disponibles, si on
pour faire tous les travaux demandés.
L'assemblée s'est dispersée en pous-

sant des hourras pour M. Lemay.
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Arrête la toux et débarrasse du
rhume
 

Les Laxative Bromo-Quinine Tablets
guérissent le rhume en ur jour. Pas de
fuérison. pas de rémunération. E. W. Grove, 25 cents. 298-w-s-6m

le voulait, 4

La “ Presse ‘’ vs les Théatres ot
La “ Presse ‘ et ses feuille

tons

A Monsieur le Directeur du ‘’Journal’'.
Monsieur,

Bepuis quelque temps, ‘La Presse’
a entrepris une crdisade à mort contre
le Théâtre Royal. Tout en la fétici -
tant de sa louabls intention, i me
semble qu'il n'était pas absolument né
cessaire qu'elle fit tant de bruit autour
de cotte affaire. Ce sont de gros ti -
tres; des opinions sollicitées ici et là;
des eonseile à notre Chef de Police, etc.
etc, le tout étalé pompeusement aux
yeux du public dansie but unique et
manileste de s'attirer les bonnes grâces
de certaines autorités.
Un journal qui part en guerre contre

l'immoralité devrait, ce me semble,
emporter avec lui un gros bagage de....
vertus.
Précher une doctrine et en pratiquez

une autre, voilk ce que fait “La
Presse‘ Pour se convaincre du rôle
de duplicité qu’elle joue en ce moment,
on n’a qu'à lire son feuilleton : ‘‘Les
Sans-Famille’’, que je qualifie d'im -
moralité consommée.
J'ai sous les yeux le feuilleton No 46,

4e partie (suite), paru dans ‘ La
Preste'’ de lundi, 20 janvier.
Je demande aux pères de famille; aux

mères soucieuses dela moralité de
leurs enfants, sf ce roman n'est pas
aussi parmicieux, aussi venimeux que
ces pièces qui se jouent au Théâtre Rc-
yai et que ‘La Presse” dénonce au
son de grosse caisse.
Est-ce que ‘‘ La Presse'' n'empoison-

ne pas plus perfidement la jeunesse que
le Théâtre Royal ? Ici, cene sont
que quelques enfants qui s'y rendent a
l'insu de leurs parents; mais. ‘’ La
Presse’, elle, sous le manteau de la
vertu, s'introduit dans des milliers de
foyers versant son venin dans l’âme
candide de la jeunesse.
.A bas le masque ! Sus À Ia perfi-

die ! Pères et mères, en garde con -
tre la supercherie !

IN PERE DFE FAMILLE. Montréal, 24 janvier 1902.

  qué Milles Blanche et Rose-Anne
Jacques, Fabiola. Ma‘hilde, Herman -

 

dine et Emma Dussnit, Marie-Louise
Germain, Marie-lautse Pappilion, Miles
Elisa et Magdeleine Dascault. Milles |
Pagé, Hénédine Gali, M. ct Mme |

; Willie Pagé, M. et lle Jos. N Dus
sauit. i j
Parmi les messicurs Hubert Au - | kV

ger, Come  Dussanli Fug. Gauvreau. : 5H
Ulric Dussault, D:"2* et Léon Dus-
sauit. Alph, Germ: + Alph Trépanier
Chrysologue Pappiil = André Godin,
et plusieurs autres dr:t les noms m'é-
chappent.

souhaitart aux- Sapyeaux époux, bou -
heur et prospérité.
La bénddiction muptiale fut

parle Hév. M. FX. Méthot.

Ie 20 anvier, autre mariage. M.
Narcisse

bauit.
nadette LDussault.
Dussan}*
Â rtemar-ror ©n passent,

donnée
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No 9 { Suite)
—Je m'en fiche joliment. répondit

Zoé. Uc qui m'importe c'est de sa-
voir comment, avec leur manière de
voyager, M. Lainotte e: Philippe au-
ront escaladé la rivière Thibouville.
~Gue cralgres-vous de cette rivid-

re?
~Flle déborde souvent. Le pay” est

glacial, humide. On y prenciait feo
cilement une fluxion de poitrine =pou-
dant qu'on relaie les bétes et que les
postilions Loivent,
Je crois quon ÿ prond surtout des

truites, dit Merle-Louise, en souriant.
Et puis, continua Zoé, ils auront

eu Roilehoise et sa côte infranchissable
pour laquelle on attolle douse chevaux
À la dilirence, ot ees animanx peinent
encore en la Montant.
—J'aiinetais vnrager over douze che-

dit Battier, cela doit avoir  

555555555555555

Ile Vœu
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Et cela vous jette souvent dans les
récipices, répondit Zoé. Toutes ces
êtes se retournent les unes vers les

autres, s'emmélant comme une pelote
de fil, et patatras, la voiture et les
Voyagents.
Ne nous racontez pas ces choses cf-

frayantes, s'écrièrent Marie-Louise et
sa {ille, avant que nous nc soyons ras-
surés sur la bonne arrivée de © pau-
vre Philippe.

Vv

Un matin, par une jolie gelée cris-
tallisant les buistons Marie-Louise et
Béatrice, reverant de la messe, aper-
gurenl an boit du sentier blanchi Zoé,
gesticulart et accourant vers elle avec
buelque chose dans la main qu’elle agi-
tait d'un air triomphant. Elles hate-
rent lo repas, et lorsqu'elles furent à
portée, de la vieille fille, élleu l’enten-

|
dirent s'écrier: “Le voilà cette lettre,
c'est lui, c'est de notre enfant!
Marie-Louise toute tremblante, s’em-

para de la lettre qui lui était adres-
sée, l'ouvrit et en commença Ja lectu-
re en marchant: ses deux compagnes
la suivaient lisant aussi par-dessus
son épaule.
Voici ce que contenait le courrier de

Philippe:
“Paris, 24 janvier, 1866.

“Chère maman,
“J'ai le oœur triste, bien triste, de

vous avoir auittée, d'avoir deviné vos
larmes si courageusement Ca-
chkés d'avoir vu couter relles de Déatri-
ce. Je vous cherche et vous suis sans
cesse toutes les deux. sans oublier ma
cousine Zoé dites-lui que j'ai également
une se pour elle.
‘Je ne sais comment vous expliquer

les sentiments que j'éprouve. Iis sont
mélés de douleur et de joie. Je souffre
beaucoup dc ne plus être près de vous
et je jouis beaucoup de tout ce que je
vois tci. :
“Ce que dit -le journal que vous lisez

à la Sapinière n'ajproche en rien par
ses descriptions de ce que j'admire de-
puis quelques jours. Paris n'a que des
merveilles. Mon oncle est très bon et
me les fait toutes connaitre. C'est mon
pain blanc que je mance le premier. la
semaine rochaine, j'entre en prison,
chez les Jésuites.
“Notre voyage a €1¢ long, mais ex-

cellent. Nous avons dévoré pendant la
route les bons fruits et la galette. que
Zoé avait mis dans le panier.
“On arrive à Paris par le faubourg.

Eaint-Honoré ct cn s'arrête non loin
du Louvre, dans une impasse pleine do
voitures où de camions.”
Je le disais bien. rue Coq-Héron,

murmura Zoé, interrompant la lecture,
au grand regret de Marie-lLouise.

repritCélie-ci, sans se plaindre, la
tendrement :
© Keus avons trouvé, disait Philippe,

en quittant la diligence. le domestique
de Mon oncle, un grand Indien bistré, qui ferait peur À ma cousine. C'est ce-
pendant un brave garçon, Lids poli,

pect qui m'a ra:jv'É œlui dé nos pay-
sang. ll paral* aussi très actif. Après
s'être occupé avc rele de nos bagages.
ilest monté sur le‘siège de la voiture
de mon oncle, à vété du cucher, ct tous i
les passants l'u:! admiré. !
“Nous avons rcalé pas mal de temps |

avant d'arriver <icz Mon oncle. Je me
demande comment tant de voitures peu- ;
vent aller, venit et s'entrecroiser sans
se choquer ct se méttre en miettes.
“LA nôtre marchait rapidement à tra-

vers la cohue, et cependant mon oncle |
trouvait moyen de me Montrer tous les
beaux édifices, près desquels nous !pas- |
sions. ‘Tiens. mc disait-il, vodà le
‘‘Paiais-Royal. « est le roi Jérôme, un
‘frère du grand empereur, qui l'habi -
‘tait. La rue dr Rivoli, sa longue file
“d'arcades, les Tuileries, palais de Na-
‘‘moléon 111.
‘Et co beau ardin mon nncle”
‘C'est son I:TdIN et aussi œui des

‘‘Parimens; s'y promène qui veut
“Et puis voila la Madeleine apparais-

sant au bout de cetle grande rue Roya-
le. C'est une église qui à la forme d'un
ternple, je ne l'aime pas beaucoup.
“Nous voici place de la Concorde.

suis ébloui, un pou attristé uttant
quand mon oncie ne désigne l'endroit
où le roi Louis XVI à eu la tête tran-
chée. Sur cette belle y'ice, des sta-
tues, des fontaines jaillissantes et un
rend obélisoue anporté d'Egypte sous
le roi Louis-Philippe.
“Tout celame donne tant d'émotion

que je tremble comme une feuille et que
mon cnle croyant que 1Mi froid, enlève
son paletot pour le mettre sur mes çe
Roux.
“Nous gagnons Pasty, ott halite man

orcle, par le Cours-la~Reine. le jette
en sant vn reeerd émerveillé vers
les Champs-Fivsées, une allée de je ne
sain combien de kilomètres, plantés d'ar-
bres, sans doule admirables au prin
tempa et Qui me font songer un instant
À ceux de nos bois. Ta barrière de l'E-
toile anpareit au fond de l'allée, tout
au fond. comme la porte d'un géant.
“La Cours-la-Reine longe la Seine.

Je  

“une enfilade de ponts,
; Çoit

 

ayant vis-à-v1- de son maitre un res- ‘Mon Dieu, que notre pauvre Vire parait
petite auprès de ce grand fleuve, chargé
de bateaux et qui roule ses eaux sous

dont on n'aper-
J'ai bien regrettépas la tin. ;

m'a dit, après quequand mon oncle
nous avons eu gravi une cOle assez ra-
pide: ‘Nous sommes bientôt chez
nous.
“La voiture entre alors dans une rue,

appelée la rue Reynouard, pas aussi bel-
le que celles que nous avions traversées,
par exemple. Le cocher arrête ses che
vaux devant un petit hôtel dont la cour

‘est plantée de quelques massifs d'arbres
verts. Pas gaie la cour el très froide ;
mais quand on €st dans la maigon, sur
la terrasse dommant le jardin, la Seine,
le Champ-de-Mars et tout Paris, c'est
autre chose! On plane sur un admira-
ble panorama, Certainement, une des
sept merveilles.
“La maison de mon uncle est bien

moins grande que la nôtre. mais elle
est très commode, remplie de choses cu-
rieuses, rapportées de ses voyages. Mon
oncle, me la faisant admirer de la cave
au grenier, m'a désigné une très jolie
chambre et m’a dit: ‘Ce sera la cham-
“hie de ta mère quand elle viendra nous
Voir. .

“il y en a une autre tout à côté pour
Béatrice. ‘
La lecture de la lettre fut encore in-

terrompue par Zoé qui s'Écria crnstes-
née
—FEt moi. on m'enverra donc coucher

an grenier! .
—Ma bonne Zoé. laissez-nous lire bien

tranquillement. dit Marie-Louise, c'est
a: inléressant, st charmant, ce que
nous raconte l'enfant Soyez sûre qu on
pense à vous lement et que votre
place est marq près de la nôtre.
laissant sa cousine à Moitié calmée

ot pourtant incréduie à l'endroit des at-
‘cations qu'on lui réservait, elle reprit
«a lecture.

“lier, disait toujours Philippe, j'ai
visité Notre-Dame et ses trésors. Jo
vous assure que je ‘forais rêver. On
nous a montré, conchés dans dew espèces
de tiroits À Putlettes, les vêtements des À ‘Nous soïnmes rentrés 

! prêtres donnés par les souveraine à cet-
te admirable église. Leurs chasubles,
brodéed en relief de soie et d'or. Plus
loin, les mitres des évêques, leurs crus
ses, leurs anneaux, leurs croix, formées
de pierres précieuses, et au mileu de
toutes ces richesses, la pauvre soutane
de Mgr Afire, trouée par les balles des
insurgés de 188 . auxquels, 11 était ailé
précher la concorde et la paix, celama
saisi!
“J'ai aussi éprouvé une grande émo-

tion en faisant une pridre pour vous
sous les voûtes de cette superhe cathé-
drale, une des plus belles du monde,
m'a dit mon onde. el recuerlloment,
quel silence dans ces longues nefs as
sombries par des vitraux ressemtitant
aux pages du missel que j'ai découvert
un jour dans la bibliothèque, vous en
souvient-il?
“Nous avons ensuite escaladé l'esca-

lier des tours pour voir Paris à nos
pieds. Mais croiriez-vous que j'ai eu le
vertige et que j'ai dû fermer yeux.
Je les ai pourtant rouverts quand j'ai
entendu mon oncle me dire en me  ta-
pant sur l'épaule. ‘‘Alions garçon, ce
‘n'est pas fameux pour un futur aol-
dat.’ Alors, j'ai regardé. J'ayais la
tête un peu serrée, un peu troudlée,
mais j'ai regardé cette fois sans faiblir
cet imimense Paris, qui m'a semblé du
haut de ces tours le monde entier.

‘“‘Aujourd'hui autre excursion,
ment bien émouvante, une visite aux 1n-
valides, au tambeau du César!
‘Vous n'aimez pas l'empéreur Napo-

léon Ier, ma chère maman, et cela sue
désule, car j'ai pour lui un véritable
cuite. Si vous saViez comme je suis heu-
reux d'avoit Yu sa sépulture, et quel
souvenir j'en garderai toute mon exis
tence. il est là, Courhé sous la cou
pole d'or, dans une grande vasque do
marbre, entouré des tombes de ses ma-
réchaux. de ceux qui furent ses amis et
l’ont rejoint dans amort après l'avoir
segvi dans la vie. C'est vraimeat grand
et superbe. En entrent dans la
et en me découvrant, dois-je vous l'a-
vouer, j'ai pleuré! .

ches nous par  

les Champs-Elysées. Notre voiture au
«croisé celle du neveu du grand empereur,
du jeune prince impérial. un enfant
pâle, à l'oeil bleu. Il était escorté
d'un pelotan de lanciers. Quels jolis
militaires, ma chère maman, et com-
me tous ces petits drapeaux s'agitant
dans le ciel, au-dessus de leurs cas
ques, sont d’un effet charmant.

‘‘Le soir, nouvelle sortie. Mon om
cle a voulu me faire diner au restau -
rant. Il à choisi Vétour, au Palais
Royal. On y mange d'excellentes
choses, dont je n'avais jamais goûtées
en Normandie, entre autres ds la glace
k la vanille. Je regrette de ne pou-

| voir vous envoyer un échantillon de ce
mets délicieux. mais c'est impossible.
il fondrait en route. Cette glace
m'a fait souvenir des aorbets à Ia
neige et aux confitures que nous fai-
sions l'année dernière Béatrice et moi;
c'était joli d'aller tous deux chercher
cette neige si blanche entassée sur la
margeile du puits.
“Ne croyez pas que j'oublie un ins

tant tout ce que j'aimais près de vous.
Ce que je vois, ce qui me piaît, ce que
j'admire 1ci, n'occupe profondément ni
ma ni mon coeur, l'une et l'au-
tre restent là-bas, dans la Maison, en-
tre vous et Béatrice.
“Je vous écris toutes ces choses en

rentrant, avant de m'endormir. Ce
n'est pas une lettre que je vous en
voie, c'est un journal. tout l'emploi
de mon temps depuis l’heure où je
vous ai dit adieu. C'est une caurerie,
comme bas causeries de la Sapinière,
alors qu'après souper, un peu avant
in prière, vous me disiez, en m'appe-
lant près de vous: ‘Voyons, Philip -
pe. raconte-moi ta journée, ‘‘dis-tmoi
to te

: que je veux Vous répéter au-
jourd'hui et bien des fois, ma chère
maman, c'est que je vous aime avec la
plus profonde et la plus reconnaissan-
te tendresse.
‘’Epibrassez pour moi Béatrice et

ma cousine.
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S'ily a quelque chose de changé

dans la situation depuis hier, ce n'est

pas dans le sens de la clarté.
M. Préfontaine est-il réellement can-

didat?
La tribunal ne 1'a pas encore dit,

et il no le dira que mardi prochain,

après l'expiration des délais névosisai-
res à la procédure.

Entre temps, les électeurs

voté.
Et si l'on trouve que la candidature

de M. Préfontaine n'a pas été réguliè-

rement retirée, sera-ce A recommen -

cer? Les paroles de l'honorable juge

Langelier semblent dire oui.

L'orêre donné par l'honorable juge

Langelier comme conclusion À la re

quête qui lui a été présentée par M.

Grier, est différemment interprété. Le

juge dit qu'il n’a donné qu'un ordre

ordinaire, demandant des explications

au greffier, M. David, tandis que cer-

tains avocats sont d'opirion que l'or-

dre enjoignait au greffier de rcinottre

immédiatement le nom de M.

|

Lavid

sur le bulletin d'élection.

La première opinion semble avoir

triomphé, puisque les adversaires ont

permission de plaider que la démission
de M. Préfontaine le retranche irrévo-

cablement de la liste des candidats.

Pour ajouter à la difficulté de la

situation voici que l’on proteste éga-

lement contre le droit de MM. Smith

et Cochrane à la candidature parce

qu'ils seraient l'un et l'autre en rela-

tions d'affaires avec la ville.

Tous deux nient catégoriquement et

pous admettons que dans le cas de

M. Smith surtout, la requéte de l'in-

tervenant ne paraît pas très éviden-

te.

Si la requête de M. Grier ost fondée

et si le protêt contre MM. Smith et

Cochrane l'était également, le seul

candidat réel serait M. Préfontaine,

car la prétention du docteur Lacha-

pelle de rentrer en soène après avoir
disparu de lui-même et suivant toutes
les formalités requises par la charte,

ne peut tenit un instant.

Mais la position de M. Préfontaine,

restant incertaine jusqu'à ce que le

tribunal ait prononcé et le protêt cor-

tre les deux candidats actuels parais-

auront

“ sant plutôt un truc, nous n'avons à

nous occuper que de ces derniers.

Or, entre les deux, nous l'avons dit,

M. Wilson-Smith nous paralt A la fois

le plus apte et Je plus compétent à

présider à l'administration d'une ville |
telle que Montréal.

Nous avons donné hier le résumé du

magnifique témoignage d'estime

et de reconnaïssance qui lui fut donné

en 1898 à
terme d'office. Ily avait là des som-

mités de tous les partis, de toutes les

races, de toutes les religions, et leur

témoignage a été unanime

treen M. Smith, un administrateur

habile, un citoyen généreux, un homme

putlic aux vues larges, un maire dont
Montréal avait raison d'être fier.

Le “Herald” semble insinuer que

ce témoignage venant après l'expira -

tion du terme d'office de M. Wilson-

Smith ne valait pas grand'chose. Au

eontraire. M valait d'autant plus qu'à

ce moment, M. Wilson-Smith, se déga-
geant de toute l'autorité et de toutes
les faveurs du'pouvoir laissait ses amis
parfaitement à l'aise dans leurs com -

mentaires.

M. Smith a-t-il démérité depuis ?

Personne n'oserait le dire. Il reste

donc avec le mérite d'une administra -

tion approuvée par tous les citoyens,

d’une carrière municipale généralement

louée. garantie efficace pour l’avenir.

Aujourd'hui nous publions son pro-

gramme.
Il est clair et tout d'actualité.

L'économie bien entendue, la protec-

tion de la santé publique, la protec -

tion contre les incendies.

Voilk deux questions que l'adminis -

tration actuelle, pour une raison ou

pour une autre, n'a pu résoudre jus.

qu'à présent. Elles s'imposent done
À l'attention de cœux qui vont arriver

etnous avons la conviction profonde

que M. Wilson-Smith n'épargnera ni
temps, ni énergie pour en assurer la

solution favorable aux meilleurs inté
ets de la Ville.

rinepme

COMMENT ON PEUT PARALYSER
UNE ŒUVRE

La ‘Vérité’ de M. Tardivel publiait

récemment,—sans commentaires, ua

article intitulé ‘‘La situation des Mé-
tis’ et signé X.

Comme cet écrit peut donner lieu à

Ge tres fausses impressions, il impor-

te de mettre le public sur ses gardes.

En premiet lieu, 1] est

“en demande l'aumôné aujourd'hui.”

L'œuvre de ia Rédemption des

l’expiration de son premier :

à recounai- !

inexact de

dire que ‘‘le gouvernement à pargué

“dans une réserve les Métis pour qui

Me

tis est une œuvre à laquelle le gouver-

nement a dotné ton aide comme l'ont
fait nombre de buna citoyens, eathoil-
ques et protestants. Pour les uns |

En second lieu, il est inexact de pré-

tendre que-‘‘per ce système, au lieu de

‘travailler à |leur civilisation, ‘le
‘gouvernement’ confirme les Métis

‘’dans des mœurs, des coutumes et des

‘idées sauvages,—et fait qu'ils reste-

‘’ront plus inutiles au pays que les

‘sauvages eux-mêmes."

Le Métis dont il est question ici, est

un individu Qui doit son origine au ma-

riage d'un père blanc avec une sauva-

fesse: c'est un catholique dont en

maint endroit le français est la lan-

Que courante et familiale. Ses mœurs,

ses coutumes et ses idées. sans être

précisément celles du ‘‘brave citoyen

de Wiitewood'' qui a renseigné X et

ia ‘“Vérité’’, sont celles qu'il tient en

grande partie de ses pères qui étaient

canadiens et dont il n'a pas à rougir,

—loin de là. Les représenter comme

étant des mœurs, des coutumes et des

idées sauvages, c'est témoigner d'une
ignorance déplorable et calomnier à la

légère toute une pepulation qui méri-

te les sympathies et le respect de tous

ceux qui la connaissent. ‘Ceux des Mé-

"tis qui ont eu l'occasion
de s'instruire, écrit le R. P.
“Lacombe, qui sait ce qu'il dit, ont

‘“montré en général des talents distin -

“gués. Deux aujourd’hui sont prêtres

tet bons Imssionnaires sous tous les

‘‘rapports. Plusieurs jeunes filles

‘sont devenues des Soeurs de Charité

‘parmi les Soeurs Grises de Manito-

“ba et du Nord-Ouest.”

Le ‘‘brave citoyen de Whitewood

évidemment n'a connu de cette nation

que les plus imprévoyants, les plus pa-

resseux ou les plus ivrognes. Dans

son commerce, dans ses exploitations

de bestiaux et de chevaux, il a dû

jadis employer des Sauvages et des

Métis alors qu'il aurait mieux aimé

avoir des blancs à son service. Son

esprit s'est préjugé, et comme son

instruction est loin de lui permet -

tre d'apprécier le mérite de l'ensemble

d'une nation, il a conclu du particu -

lier au général: il a raisonné faux

et a induit X et la “Vérité” en er-

reur.

C'est pourquoi, sans vouloir dfmmi-

puer la valeur du ‘brave citoyen de

Whitewood ‘’ comme un honnête et

prospère négociant, sous Croyons que

le public intelligent

|

inclinera plutôt

vers les opinions du RP. Lacombe et

des évêques missionnaires de l'Ouest,

touchant les résultats civilisateurs de

la Rédemption des Métis que vers les

siennes. H n'a ni l'autorité que don-

ne l'expérience, ni la science que don-

pent les observations recueillies

|

pen-

dant un long séjour au milieu d'une

; population pour danner un poids suf-

: fisant à ses aflirmations.

Il nous semble que X et la “Vérité”

auraient pu tout de suite, s'ils l’eus

sent voulu, juger les appréciations de

ce monsieur rien que par le point de

vue exclusivement utilitaire

auquel il se place, pour

résoudre cette grave question qui est

à la fois philanthropique pour les

| étrangers, teligieuse et nationale pour

| nous.

de Whitewood'' exagère à dessein l'i-

dée principale du R.P. Lacombe et des

évêques missionnaires dans leur oeu-

vre de Rédemption. li méconnalt ou

ignore absolument les traits particu -

tiers du peuple métis, et «on argument

pourrait tout aussi bien s'appliquer

: aux communautés religieuses dans tous

Jes pays et être tourné contre elles.

Nous regrettons de voir qu'un journal

qui vise au sérieux et qui devrait, vu

les principes de son directeur, favori-

ser une oeuvre recommandable à tant

d'égards, ouvre ses colonnes à un ar-

ticle qui témoigne d'autant de parti

pris que de malveillance.

Ti y à plusieurs manières de nuire à

une oeuvre jugée nécessaire par l'auto-

rité religieuse d'un pays et fortement

encouragée par des laïques éminents,

celle qu'a choisie Ja ‘‘Vérité” n'est

pas la moins repréhensible ni la

moins malfaisante.
J

L'AQUEDUC DE MONTREAL

Une sccusation ridicule

M. Ames qui ne doute de rien et M.

Laporte qui pense toujours comme im

pressario, démentent souvent leurs

protestations de loyauté et de sincéri-

té.
On ne peut en désirer de meilleure

preuve que dans leur complaisance à

répéter une rumeur ridicule qui con-

siste à montrer au peuple la maison
Forget s'emparant de l'Aqueduc de

Montréal.
C'est M. Ames lui-même qui a le pre-

mier jeté le cri, hypocritement, à

mots couverte, dans une assemblée pu-

blique, et maintenant ce sont les

agents de son fidèle serviteur M. La-

porte, qui la propagent et l'exploitent
pour tout ce qu'elle peut valoir auprès
d'un public toujours lacile à tromper

Qu'il fut désirable de tourner quel-

ques robinetk sur M. Ames. pour cal-

mer ron excitation et refroidir nes hai-

 

cela pourrait se faire sans qu'il fut

nécessaire de s'empar4r «a l'Aqu-duc.

L'acousation est d'autant plus ridi-

| cule que l'Aqueduc de Montréal cuns- 

seurs peut inventer en temps d'aller -

vescence électorale.

Faut-il croire que le peuple «st as

ser gobeur, pour se laisser influencer

par de telles exagérations et de sem-

blables inventions?

L'exemple du passé, il est vrai, nous

enseigne que le préjugé a souvent la

victoire sur la vérité, mais il nous

semble aussi que le préjugé a fait as-

rez de victimes, pour ouvrir les yeux

de ceux qui ont souffert de ces appels

ridicules et de ces évocations ue dan-

gers imaginaires.

Encore, si ces accusations et scup -

çons avaient pour excuse la vraisgen -

blanc, on pourrait excuser Ceux qui

les inventent et ceux qui les colpor-

tent. Mais tous ensemble ils n'y

croient pas un traître mot. lls sa-

vent qu'il n'en a jamais été question.

Ils savent que la ville n’a

rien à craindre de ce côté Jà. Ils

savent que ce n'est qu'un truc d'élec-

tion. Îls savent Qu'ils trompent

sciemment les contribuables. lis sa-

vent enfin qu'ils mentent.

Le monopole à craindre. c'est le leur,

le monopole du fanatisme, de la ran-

cune, de l'ostracisme, de la domina-

tion. Ce sont eux et eux seuls qui

veulent être maitres, maîtres partout,

maitres de toutes les opinions.  Qui-

conque ne croit pas en leur infaillibi-

lité est qualifié de monopoleur, d'ex-

ploiteur, de malhonnête homme.

C'est la tactique de tous ceux qui

désirent arriver à leurs fins quelque

audacieuses soient-elles, en jetant

leurs masques sur leurs adversaires,

afin de courir au but pendant que

l'attention publique, ainsi détournée

par leur hypocrisie, s’acharnera sur

ceux qu'ils auront couvert de tous

leurs défauts.

Que le peuple songe un instant à

tout ce qu'on lui a déjà fait subir au

moyen de ce truc et il verra ce qu'il

faut penser de toutes les folies que

l'on invente actuellement au profit de

l'alliance Ames-Laporte.
mene

QUI A TROMPETROMPERA
MM. Ames et Laporte ont un pro-

gramme portant le titre ronflant de

‘Programme Municipale”, avec un E

muet, comme la mer de giace de M.

Perrichon, pour 1902 et 1903.

Il est toujours dangereux de parler de

ses bonnes intentions pour j'avenir

quand ob a un passé. Les comparai-

sons sont alors trop faciles.

L'article 7 de ce “rogramume Ales

Laporte dit par exemple :

“7. Que le système de promo-
tion et de nomination suivant le

 

 l mérite des candidats, tel

En troisième lieu, le ‘‘brave citoyen

oes, nous ne Contestons pas, mais

qu'il est

déjà introduit dans plusieurs

|

dé
partements, soit généralisé, et

que des moyens soient pris pour ve-
pir en aide aux fidèles employés de la
ville.”

Or, que trouve-t-on à la page &4 de

la fameuse brochure ? Une motion de

l'échevin Ames pour laquelle son

‘‘franch leader’ a naturellement voté,

proposant de nommer M. Leguerrier

; surintendant de l'incinération.

La place appartenait de droit au

contremafître Plante, au service de la

Ville depuis de longues années et pour

la promotion duquel le comité de l'in-

cinération avait voté à l'unanimité.

M. Plante, un de ces fidèles em-

pioyés auxquels MM. Ames et Laporte

veulent venir en aide. dans l'avenir a

été brutalement, cruellement sacrifié à

M. Leguetrier, un étranger à la corpo-

ration, un nouveau venu nul n'avait

d'autres tirres à cette place que la

protection d'un membre de Ja clique

Ames-Laporte.

Les ouvriers, les employés volent ce

qu’il faut penser des bons principes du

programme municipal des échevins

Ames et Laporte.

Ce qui s'est fait ouvertement par

un vote en Conseil (page 84 de la

brochure) s’est fait avec bien plus de

sans-êne dans les départements et

surtout dans celui des Finances.

Le régime Ames-Laporte a été un ré-

gime de népotisme, de favoritisme.

L'échevin Ekers a fait nommer éva-

luateur son beau-frère; l'échevin Ares

un de ses anciens employés au même

poste.

M. Henderson, surintendant du Parc

Ekers et cela malgré le vote unanime
donné par le comité des Parcs à un de

nos confrères anglais.
Toutes ces nominations et bien d'au-

tres sont l'œuvre de la combinaison

Ames-Laporte en dépit des divergences

d'opinions émises pour tromper le pu-

blic.
On s’est moqué des règles exigeant

des examens des candidats, des droits

acquis par ces vieux et fidèles employ-

és, qu'on prétend vouloir protéger

pendant les deux années à venir.

La valeur des belles promesses du

programme Ames-Laporte peut être ju-

gée par les actes des deux Chels du

groupe: qui à trompé trompera, est

un nroverbe que les électeurs feront

bien de se rappeler avant de donner

leurs votes A aucun des candidats pa-

tronnés, soutenus de près ou de loin
par Messieurs Ames et Laporte.

arrreparer res

L'ECHEVIN LAPORTE, L'EST ET
L'OUEST

L'échevin Laporte ne fut pas heureux

au Conseil avec ses projets d'emprunt.

Les uns après les autres échouèrent ;
lui seul en fut la cause.

Le 19 mars le Conseil ne voulut pas
accepter le projet d'emprunt de $200,-

000, pour l'exécution de travaux ur-

gents et réitéra son relus le 12 avril

en repoussant le nouveau règlement

d’un emprunt de $500 000, ‘‘pour répa-

rations aux trottoirs et autres tra-

vaux permanents.”

La défiance que montra le Conseil

daus ces deux occasions contre le Pré-

sident du Comité des Finances, devait

être appuyée sur de fortes craintes

pour que les échevins aient voté con-

tre un emprunt destiné à poser des

trottoirs ; le trottoir étant devenu

pendant ces deux dernières années le
meilleur-des agents électoraux.

L'échevin Laporte et ses emprunts

furent battus parce que M. Laporte re-

fusa péremptoirement de dire où et

dans quels quartiers l'argent serait

employé. i

Il disait : votez l’emprunt et le Con-

seil l’emploiera ensuite comme il l'en-

tendra.

Les échevins de l'Est savaient trop

bien ce que cela volait dire : ils re-

poussèrent les demandes de M. La-

porte. :

Ms firent bien. S'ils avaient voté

ces emprunts l'Ouest en aurait reçu 1a

part du lion et l'Est aurait une fois de

plus payé pour ne rien recevoir.

L'échevin Laporte prouva lui-même

ses mauvaises intentions pour !'Est en

faisant battre par ses amis un projet

d'emprunt de $630,000, dans lequel les

travaux À faire dans chaque quart'er

étaient énumérés.

L'échevin Laporte a préféré faire

échouer des emprunts nécessaires plu-

tôt que de s'engager À les dépenser

d’une manière :uste et équitable dans

les différents quartiers.

Les explications pénibles four-

nies par l'échevin Laporte

pour tenter de justifier la

récente discussion des travaux i exé-

cuter dans l'Est et l'Ouest s'écroulent

devant cefte preuve de favoritisme

dont l'échevin Laporte à fait montre

pendant ces deux dernières années peur

l'Ouest au détriment de l'Est.

Les électeurs du quartier Centre

ayant des gntérêts dans la partie Est,

feront bien de se rappeler ces votes
de l'échevin Laporte quand ils front

voter samed: prochain.
-—+—rm —

La Cansomption- Baume Rhuma
2 S-dwett

——rremenassees prsprmemeteres cms

Les routes fluviales en France

Paris, 27.—La chambre des députés
a commencé Ja discussion d'un projet
de loi autorisant l'enlèvement d'un
certain nombre de canaux ot de tra-
vaux pour la navigation dans les fleu-
ves et rivières qui impliquent une dé-
pense supérieure à six cents millions
de france. .
M. Ciémentel. député, à approuvé le

projet de loi, sc basant sur la néces-
sité pour la rrance de se défendre el-
le-même contre la concurrence améri -
caine qui, apres avoir organisé des
combinaisons comme celle dr l'acier,
cherchait maintenant à monopolisez la
navigation.  Khumes obstinen: Baume Rhumal
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J. B. Lalime, Montréal,

plus long! —

suivre mon exemple—Votre, ete, mois du jour où j'ai commencé à prendre votfe remède,
ver Je tour de le faire comme Je l'aurais voulu —Mais
court, depuis que j'ai pris votre traitement, je n'ai pas cu le moindre désir de
endre une goutte de spiritueux d une sorte.—Vous saves Co Que

‘habitude de ressentir, où plutôt, c’est quelque chose que
mais dire ni écritr au juste comment je désiraix le whisky et la bière‘, mais
à présent set appétit est tout disparu et réellement i} me semble qu'il y a
bien bien’ longtemps que j'ai pris un coup —Les six mois ont été rite pes-

sés Mais le guérison de mon. appftit par la boisson semble avoir 64 si effi-
cace, que Ia mémoire de l'avoir ew, me fait paraiire ce temps enoore

Si, en ancun tempa vous désirez référer quelqu'un
pas, je serai trop heureux m1 cœ que k dized peut en induire quelqu’autre A

GUERISON D'UN CAS = =

D'ALCOOLISMEtrès grave
PAR LE REMEDE VEGETAL DIXON

® mois aprés le Traltement

22 mal 1961.

Cher Monsieur: —.Je m'étais proposé de vous écrire vers le 16, juste six
mais je n'ai pu trou-
pour piquer au plus

‘avais
je ne pourr ja

hien

à moi, ne tous gêner 

Tout électeur désirant ‘des informa-
tions devra s'adresser à ces comités.

P. 8—Pour les électeurs de la-ville,
s'adresser au bureau de J. A. Ouimet,
avocat, chambres 22, Bâtisse de “ La
Presse.” Tél. Bell Main 2412

QUARTIER ST-LOUIS
SIEGENo. 2

C. LEMAY
CANDIDAT (en opposition à l’éche-

vin Gagnon.)

COMITE CENTRAL:

1772 rue Ste-Catherine.
Tol Bell Eat 1397,

COMITE :
227 Rue Roy,

Coin de la rue Sanguinet

Tous les électeurs désirant avoir des Infor-
mations pourront s’udressor à ces comités de
ÿ heures à m., à 12 heures p. m.

QUARTIER SAINT-LOUIS
Siège No 2.

A. GAGNON.
No 1842, rue Ste-Catherine, Tél.

Est. 708, (entre les rues Cadieux

et Hôtel-de-Ville.)

No 272, rue Roy, Tél. Est 1399.

Les électeurs de ce quartier désirant
avoir des informations sont ocrdiale-
ment invités.

Quartier St-Jacques, Nord
SIEGE No 1.
—

Comités de

L'Ech, JOSEPH BRUNET
No 1243, Rue Ontario,

Tél. Bell, Est 1209.

 

 

 

No 26, Rue Roy,
Tél. Bell, Est 1309.

Les électeurs de ce quartier dési-

rant avoir des informations sont cor-

dialement invitée

ST-JACQUES, NORD.

C. APREVOST
CANDIDAT.

COMITE CENTRAL:

1236, ONTARIO, coin Montcalm

COMITE DU NORD :

Coin Roy et Mentana.

 

 

Toutes les informations pourront
être obtenues à ces deux comités où

les électeurs seront tonjours favora-
blement accuefllis.

QUARTIER ST-JACQUES-NORD

J, D.COUTURE
CANDIDAT

COMITÉ CENTRAL

1324, 1326 RUE ONTARIO,
Eutre 8t-Timothéo et St-André

Tel. Est {150

COMITÉ DU NORD
No Ba Rue Roy,

Près du Parc Lafontaine

Toi. Est 1424

Les amis sont cordiulemeht in-

vités à visiter ces cosaités où nous

donnerons toutes les informatious

désirées avec plaisir. 33.tf

Quartier Saint-Louis,
SIEGE No 1.

J. R. SAVIGNAC
Comité Central:
1806 rue Ste-Catherine,

Tél Pell, Eat 1648.

Comité du Nord:
163 Avenue des Pins,

Comité d'Affaires :
97 rue St-Jacques,

T41, Bell, Main 386,

Tous les électeurs dénirant avoir des
informations pourront s'adresser à l'an
ou A l’autre decon comités de 9 heures

 

 

  | a.m. A 1] heures p.m.

parole su

No 302 RUE ST-JACQUES
Rendez-vous en foule.

QUARTIER ST-ANTOINE (Sud)
SIEGE No 2

Rchevin 0. FAUCHER
COMITE CENTRAL
2083 rue Notre-Dame

Tel. Mell Main 4038,

OOMITE—1088 Rue St-Jacques.

Pour les électeurs de ia partie Ouest
coin sud des rues Canning et Saint.
Jacques.

Tout électeur désirant avoir des in-

formations pourrs s'adresser à ces co-
mités des h. a.m. 3 13 bh. p.m.

Quartier Sk Antoine sun
SIEGE No. 2.

CANDIDAT :

FELIX SAUVAGEAU
{En apposition à l’échevin Faucher)

COMITE CENTRAL :

2153 Cue Notre-Dame
Tél. Boll Main 402%,

COMITÉS:

. 363 Rue St-Jacques
302 Rue St-Antoine

1090 Rue St-Jacques

2589 RueNotre-Dame

Tout électeur désirant avoir des

informations pouria s'adresser à ces

comités 27-tf

QUARTIER EST
Siège No 2

JOSEPH LEVY
Notaire

Candidat en opposition à l’échevin
Lamarche.

COMITE CENTRAL
36 et 38 Rue Saint-Vinoent

Tél Bell Main 3002,

COMITÉ :—10 rue Bonsecours, Tél.
Bell Main 4476.

Tout électeur désirant informations

ourra s'adresser À ces comités de

h. a.m. à 12 h. p.m. 24-15

 

 

 

 

,Kk MEUEDITE, KG
de He ALLAN J HAGUE

A. R HoLuxx
Buren 1 — Bue #- Jacques — Batisse dsl

Bauque des Marchands, B3-la

CPR HRAUNIEN, LL 8. SJ. A. LAMAROHE, le Lo 5

Beaubien & Lamarche,
AVOUATS.

Bâtisse des Tramways, chambres 25-34

No 8 Cote de la Place d'Armes, Montréat
P élophoue :BSZ. 208-00
 

JOSEPH P. LANDRY, B.A,,B.C.L.

AVOCAT
Bâtisse de ls succession Wilson,

Chambres 101 ot 102,

17 Cote de la Place d'Armes, Montréal.

TEL. BELL MAIN 3314. 2.3m
 

Brun TEL BOLS, BP. Borrn 2965

BEAUDIN, CARDINAL, Ç.
LORANGER & ST-GERMAIN,

AVOCATS
1608 KUx Norur-DaNB.

&. Beaudin, @.1t, J. T. Cardinal, LLB, Le 1,

Loranger, LL la; P. sit. Germuin, LLLe t
H. Loranger, Ll.l.

LeBlanc & Brossard
…. AVOCATS ….

66 RUE ST-JACQUES, 66
Tol, Noli Main 413

P. Ev. LEBLAXG, CR. MIME. } MONTREALEnmoxn EkussakD, LL. M.

 

CALIXTE LEBEUF
407 rue St-dacques(Imperial Building)

MONTREAL (Canads) goin

P. B. MICNAULT, C.R.
ve AVUCATY

Edifice de 1a Banque d'Hochelaga

07 RUE ST-JACQUES22
ureau, Main J

Téléphones À jésideüce, Est 130)
281-i

 

 

 

F.D. Moxx,CR, M3. WA. Baksg,Li

Tel Muia ,718.

MONK& BAKER
A\uUCAIS

58 bt-Hrunçois-Xavier,

MONILEAL. 20-1a

AAPA

INN

NOTAIRES

~~

7 01. des Marchands 465 Tok Heil 185%

LEANDRE BELANGER
Notaire, Compiuble ut

Comminsaire . . .

RUE SI-JAUQUES,
,

2 > VISITATION, MONTREAL,
116 HUE VISIT olan

 

DENTISTES

LeDentiste GENDREAU
93, Rus St-Laurent, Montréal

BELL ThL. M. 2313

 

15-18

Arthur Lemieux
CHIRURGIEN-DENTISTE

Craduéduvolianebv 187 rugs St-Deals
MONTREAL

Tét, Kat 1994
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QUARTIER ST-JEAN-BAPTISTE
SIÈGE No2.

CANDIDAT

Geo. Vandelac
COMITE CENTRAL:

862a Rue St-Denis ™"es *
COMITÉS:

75 rue Dufferin,
Coin des rues Rachelet Parc

Lafontaine.
70 rue Marie-Anne,
29 rue LaSalle,
Coin des rues St-Laurent et

Marie-Anne,
468 rue Mont-Royal.
No. 624 rue Papineau.

COMITÉ ANGLAIS:

Rue St-Laurent,hu
Tout élocteur désirant des informa-

tiona pourra s'adresser À ces comités.

Quartier Centre, Siège Ho.
COMITE DE

J. Z. RESTHER
No 1629, Rue Notre-Dame.

TELEPHONE BELL MAIN 3068.

 

Tous les électeurs et amis désirant
avoir des informations sont cordiale-

ment invités.

Quartier St-Gabriel,
Siège Nol.

COMITÉS DE

DAVID PARKER
213, Rue Wellington

407, Rue Centre
Tél. Bell, Main 4303,

Les électeurs désirant des renrelgne-
ments voudront bien téléphoner ou se
rendre à un de ces comités. Toujours
bienvenus.

 

Tél. Beil 1201 Est

J. J. PANNETON
DENTISTE

1598, Rue Ste-Catherine, 1598
Coin Et-Chriatophe, MONTREAL

24%-La

ALP. GAGNIER
successeur de 11. 4. Miller

Peintre de Maisons et d'Enseignes
Loreur, imitateur, vitrier, Blasohisseus. ste

daFinsibiat et LECOUKLA LLU

648 St-Laurent,Montréal

 

 

VITAL Any, J KX Morand

RABY & MOTARD
Compinblos, Auditeurs 05 Couvslsneicés 13

Agents (éudraux

£0 Rue St-Jacquos, Montréal

BtLL TkL MAIN 133$ Jae

 

T21 BELL 227

L. Z. GAUTHIER
ARCHITECTE ET EVALUATEUR

Lêtirer Ganque d'Epargne, Chambre Na°

180, line raitit-Jacques

MONTREAL #318
 

ATELIER DE MARBRE ET GRANT

J. BRUNERKT
Manuiaoturier ot imsportuseur 0 Monuments

funéraires, ouvrages do bitisses ub ds clings
tidres, ête, de boules lesoripthions EN Tr)
AT EN ULRTALL.  Kalimalions données

sur demande. Frupriélaire des Carridies Je

Granit rouge, lose et gris, Vunes seumandsr

nas prix avant à Placer Vos vourMandés

SIEUTS. UKSAU et ATELIER.

COTE DES HEIGES, MONTREAL
Feicpbude bell Lp lise.
Conuection gratuite pour Montréal,

BROCHEetCOUVERTURE
The BRITISH WIRE MFG. Ca

325 St-Jacques, Montreal,

+y

351

 

V8 4)

INVER

 

BEAUDRY & BROWN
teocnizurs Orne et AnrenteuRÉ,

207 Rus Sr. Jacques, MONTREAR

D.PARIZEAU
BOIS DE SCIAGE ET
BOIS DE CHARPENTE

Arrvatreare012, rue Lajauchotière
Hell Tol. fiat 1374 Tél, Mohde Phi.

   vue Mt-fanrent, Hi.Clos, Hy arent. Louis du Mile-Bad
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ACADENIE

. , Honneur

“de In ‘Philipsburg Railway and
” Company à

taine, H.C8,

——
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    ARcOGNOCeE

Toute cette semaine.
Matinée samedi,

SAN TOY
Pris--33¢, 580, 150, 01.00 ot $1.50.

Extral
SIELEN MAINTENANT EN VENTR POUR

FLORODORA,
Fameuse production de John C. Fisher et

Thos W. Kyley.

87--ACTEURS--87 NE

FRANÇAIS | Cette Semaine.
WEBER 6L FIELDS

Fameuss Extravaganza Musicale

* FIDDLE DEE DEE"
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NOTEYZ NOS JOURS DE MATINELS.
Mercredi, Jeudi, Vendredi et Ramedt   

: THEATRES ET SPECTACLES
TIETONOR:

ATOCK CO.
PROCTOR'S Vive ls
THE F. F. Proctun PERMANENT STOCK (CO.

“What Happened to Jones‘
Précédé d'un tever de rideay in’itule “Giri”
étas le vaudeville par Bam, lara ot Kittle
forton, et Falko et demon, Grande roprésen-

AMIE"Fouslee après-midi te) ous 748-0 excèp'
tes aamedta et jours deToten en .cnan0 ver: 0000

THEATRE NATIONAL ‘En Français)
ToiBeh Feriman VHERINES BESCline 80

Semaine du 27 janvier.

VITRIX, Dia"AniaTEDNS.
PAUL CAZENEUVE dans "ulidax lo Gaye

lola’ ut Mile MORET dans’ Galli,”
MATINEE Tous LES Jouus— Pris: anirdes.

16, 50, 80,400 ; loges, et 756, Mati nées, 0, 17, 3),
2e : loges. Sue. HEMAIXE PROOHAINE: “LA
NOIDE RC HRPTAHSUE “4

Théatre du Palais Royal,cueLéfoncpee
Bell Est 3067 Mardi, Jeudi et Sam. : mut.dj ba

SEMAINE DU 27 JANVIER
Béb # Comaéadle on 4 actes, de Najne

et lleunequin, avec Mme
Biel, MM. rad ot Harmant

PRIX DED LACEN: moirs 15e 266, We et
logesy. Mutinée—ite, 13e, 250 et 35e. We

 

 

 

Prix—1 di, 80, 35 et Due.

semaine prochaine: En a Womants Power.

THEATREROYAL isx sat”
CRTTE SEMAINE, ZT JANVIER

¥ Roprésentation
The -Gonvict $ Daughter. métropolitaine

Kus nurabondance de beaux décors ot effbte
rFix—lv, 3) el Mc. La semaine prochaine»

Miss Now-Yerk, Jr. u

SALLE WINDSOR,Jeudi, 6 Fév
KUBELI Le célèbre vio-

9 looiste bohémien
Prix: $l,LO Blue, Billets ca vente au
m in de musiquo deShaw, 2274 rio Sainte
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Sans Endosseur ni * üreté

Les travadiant b malsires pew
vent cæprunter de l'argeut sur leur pro-
pre signature, sans endosscur ni aûreté ;
conditions de paiements au choix de l'em-
prupteur. Toutes les transactions sont
£onfidentielles.
Montréal Credit Company, 104, Temple

Building, 185 rue St-Jacques. 278-3m.

3 et C JEUNE HOMME.—0n a besoin
immédiatement d'un june homme

comme sténographe et calligraphe pour les
deux langues. Expérience, vif—référen-
‘ves Cxigées, position permanente—S'adres.
ser par lettre, à G. B. "Le Journal’.

 

 

AVIS
Cour Supérieure, Muntréal, No. 52.—Ex-

parte KATE WHITLAW, requérante. —
Avis public est pat la présente donné que
conformétnent au jugement de ladite Cour
Supérieure rendu à Montréai le vingt-cin-

de janvier 1502, par Son
‘honorable Français gelier,

Mt quarante ‘ actions du ceapital-actions
Quarry

rtenunt à la succession de
feu Edward Langley Bond, en son vivant
de la ville ct district de Montréal, gérant
d'assurance, seront vendues par autorité

 

quième jo

de justice ,- 4-0 haut et dermier enchéris-
seur par æ<;". ‘-:lie, par Robert B. Hut-
cheson, oo.’ waite public, en l'étude
dudit R. ,- 98, No 204, rue St-
Jacques e: Lo ¢r Montréal, A onre
heures de l'ave+ , le quinzième jour
de février prochain (1802)—Mortréai, 27
anvier 1902—T. P. Butier, procureur de
‘exécutrice, 36-2.

PROVINCE DF, QUEBEC. — DISTRICT
DE MONTREAL. —Cour de Circuit.—

No. 2652—Alfred Richard, demandeur, Vs.
Roch Brien dit Durocher, défendeur —Le 7e
jour de février 1802 à dix heures de  l'a-
vant-midi, au domicile dudit Défendeur, au
No. 404R rue Panet cn ja Cité de Mont-
réal, seront vendus par autorité de Justi-
ce les biens et effets dudit Défendeur sai-
sis en cette Cause consistant cn meubles
de ménage.—Conditions: argent comptant.
—Montréal, 27 janvier 1802 —T. Thuot, H
c.s. 36-1

PROVINCE DE QUEREC—DISTRICT
DE MONTREAL. —Cour de Circult.—

No. 13353.—0. Proulx et al, demandeurs,
ve. W. Shipton, défendeur. —Le Te jour de
février 1902 à dix heures de l’avant-midi,
au dumicile dudit Défendeur, au No 57 rue
Manufacture en la cité de Montréal, se-
ront vendus par autorité de Justice les
biens ct effets dudit Défendeur saisis en
cette cause consistant en meubiles meu-
blants—Conditions: argent comptant. —
Montréal. 28 janvier 1902. —L. E. Bachand,
H.CR. 36-1.

PROVINCE DE QUEMEC, —DISTRICT
—“DFE MONTREAL.--Cour de Circuit. —

Ne. 15228.—S. Rosen, demandeur, vs. A.
Trépanier, défendeur.—Le Te jour de fé
vrier 1902 à 10 heures de l'avant-midi, à
la place d'affaires dudit Défendeur, au
No. 1116 rue &t-André en la Cité de Mon-
tréal, seront vendus par autorité de Jus
tice les tiens et effets dudit Défendeur
saisis en cette cause consistant en épice-
ties, etc—Conditions: srgent comptant.—
Montréal, 37 jahvier 1902.—G.
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ADIEUX AU CELIBAT

(De notre correspondant )

Très sympathique et jolie démonstra-
don samedi soir, le 18 courant, à la
résidence de Monsieur Alfred Arseneau
de Pont-Château, Comté de Soulanges,
à l'occasion de ses adieux au célibat
pour la vie conjugale. Ses nombreux
amis au nombre desquels nous comp-
tons Messieurs Romuald Martin, Léo-
pold Poirier, R. Malouin, Théodule

yer, Dona Arseneau, Ferdinand Gi-
rard, Dorila Argencau, Jos Benjamin
Besner, Joseph Pigeon, et plusieurs au-
tres dont nous n'avons pu nous procu-
ter les nome lui présentèrent comme
témoignage de leur profonde amitié,
une jolie bague en Or ainsi qu’une
bourse bien garnie. Monsieur Arse-
neau, ému par une aussi belle démons-
tration d'amitié, toute en son hon-
neur, saut bien par un joli petit dis
cours, tout improvisé, remercier ses
nombreux amis et leur exprimer sa
profonde reconnaissance.
L'on s'amusa À qui mieux mieux et

Monsieur Benjamin Beaner fit rendre à
son violon ses mailleura sons, puis les
chansons canadiennes couronntrent le
tout. Mardi, lc \ courant M. Alfred
Arseneau conduisait à l'autel Demoi-
selie Clata Levac de Hawkesbury, On-
tario. L'heureux couple nous reve-
nait le même jour accompagné de
Antoine Levac et Mlle Emeélia Arse-
neau, parents des mariés Nouvelle
démonstration à leur arrivée à Coteau
Station où de nombreux amis et pa-
tenta étaient allés les attendre à l'hô-
tel de M. Înaie Sauvé, qui déploya
tout son sèle pour recevoir princière-
ment les heureux voyageurs, quelques

  

 

Ouverture Bell Tel. Est 1345

du Theaters des
Ancien "Opéra-Comique.” ins dte-Catherine

BEMAINE DU 38 FEVER

“LE TRUC D’ARTHUR"
CUMÉDIE EN 3 ACTES

Mntinées : Jeudi et Bamedli—iv ot Ne.
Hulrée=: Ido, 5c, duc. Loges, We.
La vente des billets cominencera jeudi le 80

Janvier, 254
 
 

heures plus tard un magnifique attela-
ge emportait les jeunes mariés vers la
résidence de M. Juachim Arseneau, pè-
re du Marié, une longue file de voitu-
res suivait emportant les gens de la
noce parmi lesquelles nous comptions
M. Oscar Langevin de Valleytield et sa
Dame, Allred Lalonde de Montréal, et
sa Dame; Messieurs A. danger et R.
Ranger de  St-Pelycarpe, Ferdinand
Girard et sa sœur, Théodule Boyer,
avec Mlle Leduc de Ste-Anne de Belle-
Vue, M. Anselme Gauthier, {ils et ses
sœurs, lizéar Arseneau et sa sœur,
Ferdinand Arseneau et sa sœur, Isaïe
Sauvé, hôtelier à Cateau-Station, etc,
etc. Une agreabie surprise att-
tendait les gens de la noce a
leur arrivée; M. Adolphe Arseneau, on-
cle du marié et frère de Joachim, ve-
nait d'arriver de Saginaw, Michi-
gan, après une absence de 13 ans, pour
passer quelques semaines au milieu de
ses parents et amis du Canada, en-
fin l'on noça comme au bon vieux?
temps.

—Monsieur Joseph Montpetit, mar-
chand - tailleur du village des Cèdres,
a toujours en main un magnifique as-
sortiment d'étoffes de modes Drap, ser-
ge, Tweed Norfolk, Tweed Knicker-
bocker et les plus belles fournitures
aussi les meilleures pour la confec-
tion des habits pour hommes et en-
fants. Entrez voir et Vous ne pourrez
sortir sans donner votre commande.

—Monsteur Joseph Leroux, des C?-
dres, qui, pour battre son grain fait
usage de la célèbre machine à ba“tre
“Malouin'', manufacturée à Pont-Châ-
teau, comté de Soulanges, nous donne
une idée du ta capacité de vette machi-
ne, qui en 20 heures d'ouvrage a don-
né 550 minots de grains.
Peut-on faire mieux avec une machi-

ne mue par deux chevaux ?

Tour ct Rhumes souvent négligda. Une pro-
longation de quelque t Kk cause l'irrita-
tion des umons ou quelques maux de
gorge chronique. ‘’Brown's  Bronchial”
sont offerts avec confiance dans leur effi-
cacité, donnant presque toujours un soula-
gement immédiat ct invariabioment sûr.
25 cents la boîte. 36-1.

reef

Four les Nationalistes

Paris, 29—Près de 1,500 royalistes
se sont réunis samedi soir et ont dé
cidé de voter pour les nationalistes
aux prochaines élections générales

DYSPEPSIE
_—_—— Er ——

Palpitations
de Cœur
© Apres avoir

“tout essayé,

‘sens succès, dit M.

‘Joseph Blier, je me

“suis enfin guéri avec

‘les Pilules Moro.

“J'en ai pris neuf

‘boîtes ct je suis par-

“2, ‘taitement bien. Je

j ‘mange «> que je

‘veux et je he sens

"jamais mon catoinac

‘fatigué. Depuis

‘trois ans je souf-

‘’frain de cette terri-

"ble maladie qu'on

“appeile Dyspepsie
‘J'avais aussi souvent mai à la tête,

‘des palpitations, des douleurs dans les
‘reins. Deux médecins m'avaient soigné

“pendant longtemps sans aucun résultat :

‘seules les Pilules Moro m'ont soulagé. Je

‘veux que ce témoignage et mon portrait

‘soient publiés cn reconnaissance du bien

‘’que m'ont fait les Pilules Moro et afin

"que les horames qui souffrent Comme moi

‘aoient guéris.”

H. JOSEPH BLIER,
41 rue Pierce, hewiston, Maine.

  

Les PILULES MORO ne sont que pour
les hommes et leur composition est bien
adaptée à fa manière de vivre deo œux-c
et aux maux dont ils gouffrgat.

Les PILULÆS MORO ss vendent par
tout 506 la bofte ou six boltes pour $3.50
et elles sont expédiées par la malle, sur
réception du prix. Faites enregistrer vos

lettres; nous ne sommes pas responsables
de l'argent envoyé par lettre non enregis-

trée.
Adrasscz comme sult:

COMPAGNIE MÉDICALE MORO,
4134Rue Ste-Cathorine, Montréal
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Election des officiers de notre club canadien-français.
A. Migneault, maître d'équipage

 

Le Dr

DAOUST S’ATTAQUE A GONTHIER
90906000000000000000000600

Nos patineurs canadiens attendus au Lac Veronc.--McCullough, le champion‘ au Montagnard

[
LE CLUB DE CHASSE A COURRE

CANADIEN

ASSEMBLEE ANNUELLE

ELECTION D'OFFICIERS

L'assemblée annuelle du club de
Chasse à Courre Canadien a eu lieu à
la maison du club le 16 janvier cou-
rant. Un rapport complet des affaires
du club pour l'année écaulée a été pré-
senté par le secrétaire honoraire, le
major F. S. Mackay. Au 31 décembre,
le club comptait 117 membres actifs et
7 membres honoraires. Malgré les dé-
penses considérables occasionnées pour
l'ameublement de la nouvelle maison
du club, ies opérations de l'année se
soldaient par une assez forte balance
en banque. Le club a importé d'An-
gleterre, au cours de l’année écoulée,

une dizaine de chiens provenant des
meilleurs chenils anglais. .
Malgré de ressantes sollicitations,

l’ex-Mattre d'Equipage, le Dr J.
Gauthier, n’à pas voulu se laisser ré
élire pour un nouveau terme, considé-
rant avoir fait sa part de sacrifices,
après avoir présidé aux destinées du
club pendant les deux dernières années,
alors lex membres choisirent à l'una-
nimité le Dr Arthur Mignault, comme
Maltre d'Equipage du club. Le major
F. S. Mackay fut réélu secrétaire ho-
noraire, l'honorable J. E. Robidoux
fut nommé président honoraire, charge
qu'il occupe depuis la fondation du
clu. Les membres du comité pour
l'année courante, outre le Maître d'E-
quipage et le secrétaire, sont les sui-
vants, savoir : Capitaine, Clovis St-
Louis, Dr C. J. Alloway, MM. Fred.
Vincent, J. O. Gareau et Victor Dé-
cary.
Nous sommer heureux de constater

que ce club est dans un état des plus
prospères et continuera, sous la direc-
tion de son nouveau Maltre d'“°quipa-
ge, de marcher de progrès en progrès.
C'est une institution nationale qui
mérite l'encouragement de tous nos
concitoyens.

LA LUTTE
UN DEFI A GONTHIER

M. Elz. Daoust ne pouvant rencon-
trer des hommes de sa classe, qui par
leur manière d'agir semblent craindre
la force du professeur, a décidé de s'en
prendre à des hommes plus pesants
que lui.

Il s'attaque avec audace au cham-
pion canadien A. Gonthier, et nous
pric de rendre public le défie suivant :
Je délie Anthime Gonthier, champion

du Canada. pour un tournoi de 'itte
À bras le corps, genre ‘catch as catch
can’'. Deux chutes dans trois, donne-
ront la victoire.

(Signé) ELZEAR DAOUST.

I1 est probable que Gaunthier accepte-
ra ce défi d'un homme pldbejéger que
lui, et que nous aurons avrnt, long-
temps l'occasion d'assister à un ‘neu-
veau tournoi athlétique.
Si Gonthier accepte. M. Dufresne, de

l'hôtel Jacques-Cartier, donnera une
bourse au Vainqueur, et organisera un
nouveau tournoi au Parc Sohbtner. 11
tâchera d'engager Kennedy et Lindroos
à lutter sous ses auspices, et nvec
quelques luttes préliminaires, ces deux
matchs entre des athletes de renom, ne
laisseront pas que d'intéresser vive-
ment le public.

[Hocxer]
LES PARTIES DE SAMEDI

LE SHAMROCK A OTTAWA

QUEBEC vs MONTREAL

 

 

 

Le Shamrock à pratiqué hier soir à
l'Arena avec les joueurs de la Y.M.C.
A. Un grand nombre de joueurs étaient
présents, et ils ont donné des preuves
évidentes des progrès qu'ils accomplis-
sent tous les jours. le Shamrock ira
jouer à Ottawa samedi, et il a décidé
de vaincre coûte que coûte. Ce sera
sa première partie hors de Montréal
cette saison, et il tient à commencer
ses visites par une victoire. Il est pro-
bable que Hurtubise et Viau figure-
ront sur | Equipe. s'ils le veulent. Le
comité exécutif! du Shamrock a com-
pris que puisqu'il à ie droit de faire
jouer ces deux athlètes encore une fois,
il valait mieux s’en servir tout de aui-
te que de les conserver pour la fin de
la saison.
Une ‘he d'Ottawa nous annonce

que les Sénateurs sont indignés de la
manière dont ils ont été traités à
Québer. Ils se plaignent d'avoir été
délibérément assommés. Ils ont été si
malmenés que quelques-uns des joueurs
ne pourront pratiquer d'ici à la fin de
la semaiae. Ils espèrent cependant être
cn bonne condition pour la partie de
samedi.

 

Le Montréal à pratiqué hier roir lui
aussi, et ses hommes ont fait du bon
ouvrage pendant leur heure de prati-
ue. Îls sont maintenant en bonne con-
ition et ont l'intention d'administrer

une défaite au Québec, contre lequel
{ls joueront samedi. à l'Arena. Cette
partie sera certainement intéressante
car les deux clubs sont dans la même
position, et une défaite jetterait une
douche glacée sur l'épiderme de leurs
espoirs au championnat. On connait ici
la force du Montréal. et les amateurs
montréalais sont certains du succès de
leur club, mais 11 faut prendre en con-
sidération la victoire du Quédes sur
Ottawa, lequel avait donné pas mal de
fil à retordre au Montréal. plus, le  

200000000000<-000000000

ébec a, aujourd’hui, une chance d'ar-
river champion, et il est certain qu’il
ne négligerA rien pour s'assurer la vie
toire. Enfin la partie sera réellement
intéressante.

MONTAGNARD vs TROIS-RIVIERES

 

Le Montagnard recevra jeudi, la vi-
site du club de hockey Trois-Rivières,
avec qui il jouera sa dernière partie de
ligue régulière.
Le Montagnard qui s'est fait battre

à Trois-Rivières, au commencement de
la saison, à une revanche à prendre, et
il se la promet éclatart- et complète.
Les joueurs se préparent depuis une

semaine & cetie partie qui progiet

d'être fort intéressante

A ARTHARASKA

 

Dimanche dernier. 26 janvier, une
intéressante partie de Luckey a été
jouée entre 1e club Victoria, de Victo-
riaville et le club du Collège d'Artha-
baskaville, sur le terrain du Collège.
Un grand nombre de spectateurs, bra-
vant l'inclémence du temps et la ri-
gueur de la température. étaient ve-
nus applaudir aux exploits des jeunes
joueurs. Avant de commencer la
partie les deux clubs étaient égale-
ment confiants danas ia victoire car ils
s'étaient longuement et sérieusement
préparés pour la lutte. aussi, la par-
tie a-t-elle été long'en:ent contestée,
mais la victoire s'est enfin déclarée  
pour le club du Collège qui a enregis-
tré deux points contre :n.
Les membres du club du Collège du

Sacré£Cœur, qui n'ont eu jusqu'ici,
qu'à enregistrer des victuires, re félici-
tent d'avoir eu l'Otca.ion de se mesu-
rer avec des joueurs :uss1 habiles que
ceux du club Victor:a qui ont fait
preuve d'une conna:s .ance profonde de
la tactique du jeu de nockey

Ils désirent remerc:r et féliciter le
referee, M, Fosbrooke de l'impartiali-
té avec laquelle il «et
ses fonctions.
Les joueurs occupais:.: les positions

suivantes :—

|

a déclaré qu'il n'avait jamais vu un
plus grand patinoir couvert de sa vie,
et qu'il était enchanté de la glace.

La musique des Victoria Riffles sera
maintenant en permanence au patinoir
Ontario, tous les jeudis et samedis de
la saison. Les amateurs sont ae plus
en plus grand nombre maintenant à
l'Ontario, ce qui prouve que les el-
fort: a. mt récompensés
par la faveur populaire.

Le train qui doit ramener le Welling-
ton à Toronto était hier soir quatre
heures en retard. Les joueurs seront,
à la gare, les héros d'une ovation
monstre.

Il est probable que l'université de
Yale enverra en Angleterre une équi-
pe de huit rameurs, pour prendre part
aux courses internationales.

———

LA CANDIDATURE DE M. COUTURE

La résolution que nous avons publiée
hier, approuvant la candidature de M.
J. D. Couture, dans le quartier Saint-
Jacques, était accompagnée de la ré
solution suivante :

Montréal, le 23 janvier 1902.

M..le Directeur du ‘Journal’.

Monsieur,

Les soussignés, marchands, lecteurs,
annonœurs et clients de votre estuna-
blé journal, ont l'honneur d'attirer vo-
tre attention sur l’importante résolu-
tion adoptée à l'unanimité à une ré
cente assemblée de la Société des Mar-

 

 

| chands Détailleurs de Nouveautés de la

|

|

acquitté de :

eollege positic:: Victoria
H. Paquet a: FE. Garneau |
A. Papineau mt E. Beaudet
B. Vincent c. po: E. Poitras cpt
E. Dupont cpt. avant S. de Belly
W. Gagné © 0. LaPtairie
A. Fournier so P. Tourigny
W. Tousiguant “ J Poitras
Substitutes. —M. Réné, A (endreau,

E. Bourtwau Umpires —L Provost, ©
A. Perrca:lt. P. Walsh, et G O. Du-
buc.

Smith, FF. Alain.
Fosbrooke.

Time keeper —Z
Reieree—M F

Ê© PAIN
 

 

   
ON ATTEND “15 CANADIENS A

NEV. YORK

D'après le tri, dr la dépêche suivante,
 
  Américains esti -
:nidiens remporteront

Lac Ve

on peut juger
ment qde les (.
tous les prix an courses du
rona.
New-York. -—

Toronto, F. 1
per. sont arr.vé-

Deux
l’obson et
iv pour prendre nart

aux grandes curses du championnat
Qui auront lieu :.: :e lac Verona, pres
de Mant-Clair. © J., vendredi et sa-
medi prochain t'es deux patineurs
détiennent chac.n n championnat ca -
nadien.
Plusieurs aut:e- «xperts sont atten -

dus avant mardi l’armi ces derniers
sont G. Beireteuille, de Rat Porta-
ge. Z.  Ste-Ma:e. A. Pilkie, F.
Coldwell, de Mo: réal, et J. Boswell,

coureurs de

  

de Winnipeg. (e. patineurs sont con-
sidérés comme irs plus rapides au Cs-
nada, et leurs chances de gagner sont
très brillantes ii:
l'équipe de Ver: n.
rible Suédois”

s'attendent que
Sinnard, le -‘ Ter-

«+ Wood, et l'équipe
du New-York A  , Saeger. Thomas,
McDonald, Swan et Sarony. seront
ieurs plus redouiahies adversaires
Une autre entrée qui fers une bonne

lutte contre les Canadiens, sera Ber-
nard McPartiand de Verplanks.

——

BASEBAUL]
LA FRANCUISF DE BUFFALO

George Stellings. le nouveau pro-
riétaire de la franchise du club de
uffalo est maintenant un habitant de

Bullalo, oli il demeurera avec sa fa-
mille dorénavant (l’est un citoyen de
Detroit. Son premier acte d'adminis-
tration a été de demander, par télé-
graphe, les termes de quinze joueurs de
renom, parmi lesquels il choisira une

 

  

ipe.
Cu Murray. Hussey et Philbin qui
ossédaient avant M. Stellings la
ranchise de ce club, sont irrités con-
tre l'action arbitraire du président
Powers qu'ils accusent de du-
plicité. De son câté. M. Powers dé-
clare qu'il a vendu la franchise sans
leur permission. parce que M. Murray
et Cie ne pouvaient s'entendre, ct que
l'imbroglio était tel. qu'un club n'au-
rait pu être formé à temps pour l'ou-
verture de la saison.

——

NOTES
McCULLOUGH au MONTAGNARD

Les patineurs qui étaient au Monta-
nard hier soir. ont été émerveillés
s prouesses d'un individu. qui pen-

dant prés d'une henre, à fais le tour
du patinoir aver unc ranidité merveil-
leuse. Tous se demandaient le nom de
ce atimer ro “ire, mais per'-
sonne ne le connaissait. et on se con-
tentait d'admirer. C'était tout sim-
plement le fameux champion du monde,
A. McCullough. de Wimnipes qui visi-
tait incognito le Montagnard. U nous
mu masters -

 

province de Québec. ;
Nous comptons fortement sur l'appui

de vutre journal pour faire valoir et
; mettre au grand jour les divers titres
el les qualités éminentes de notre con-

: frère M. J. D. Couture, qui a pleine-
‘ment droit aux honneurs auxquels il
aspire.
En faisant droit à cette juste de

mande du commerce, nous vous en be
100s très reconnaissants.
J. E. Patenaude, président, Société

des Marchands.
Edm. Benoit, 1523 rue Notre-Dame.
Bruno Charbonneau, 1505 rue Notre

Dame.
G. Marsolais,

Dame.
E. H. Gravel, 10 rue St-Laurent.
U. Dubreuil, 78 rue St-Laurent.
Lamy et Lamy, 109 rue St-Laurent.
Arcand Frères, 111 rue St-Laurent.
D. Gagnon et Cie, 165 rue St-Lau-

rent.
Ernest Lamy. 3209 rue St-Laurent.
Rodrigue Frères, 256 rue St-Laurent.
Leclaiie et Chevalier, 223 rue Saint-

Laurent,
Dufort Frères, 285 rue St-Laurent.
Boivin et Bissonnette.
J. G. Gratton, 1540 rue Ste-Cathe-

rine
Letendre. Fils et Cie. 1493 rue Ste-

Catherine.

Vailières et Sénécal, 1487
Catherine.

A. T. Constantin, 3601 rue
Dame.
J. HU Constantin, 3601 rve Notre-

1469-1471 rue Notre-

rue Ste-

Notre-

L.C. pi | Dame
L. G

Royal.

Wm. II. Gravel, 1151 rue Saint-Lau-
rent.

J. 0. Garcau, 471 rue Rachel.
J.B Traban, 949 rue St-Denis.
JC Préfontaine, 346 rue Rachel.
Eugène Desjardins, 3761 rue Notre

Dame.
A. J Lauzon, 3133 rue Notre-Dame.
I<. Champagne, 3127 rue Notre-Dame.
Louis Robert, 2637 rue Notre-Dame.
L. O. Perrault, 1417 Ste-Catherine.
7. Ginchereau, 1437 Ste-Catherine
Jetté et Lemieux, 262 St-Laurent
Danis Frères. 175 rue St-Laurent
P. F Labelle, 34 rue St-Laurent.
F X Paré, 10 St-Laurent.
J M. Marcotte. 236 Parc Lafontaine.
| N. Beaudrv. 492 rue St-Christo-

phe
J BD. A Lanctôt. 152 St-Laurent.
PE. Paquette, 241 rue St-Laurent
Fi.iatrault et Lesage
G. Labonté. par F. J
Nap. wrcotte.
A. Roulerwu, 346 rue Rachel.
P. 0. Nadeau, rue Notre-Dame.
P Lafranc:, rue St-Laurent.
A. Fleury, rue Notre-Dame
P. Lamy er Frère. 1959 rue Notre

Dame.
FE Z. Leblanc, 1957 rue Notre-Dame.
S. Desaulniers, 1881 Notre-Dame.
A. Lamy, 1023 rue Notre-Dame.
JR. Ducius, 2025 rue Notre-Dame.
M Marchand. 1871 rue Notre-Dame.
Alphonse Brareau, 25 rue St-Lau-

rent

Leclair. 448 avenue Mont-

Pelletier.

IMPOSANTES FUNERAILLES A STE-
HENEDINE

(De notre correspondant )

La patoisse de Sainte-Hlénédine vient
de perdre. en la personne de M. Ga-
briel Dumont. un de ses citoyens les
plus distingués
Homme intelligent. ac erande initia-

tive, travailleur infatigable, M. Dy.
mont fut un des premiers à se lancer
dans le mouvement de réforme et de
perfectionnement "qui se manifesta, il
y à quelques années, dans le domaine
de l'agriculture. De magnifiques ré
suliats vinrent couronner sen efforts,
et lui susciter en même temps de nom-
breux iméitateurs.
Riche des dans du cœur comme de

ceux do la fortune, M. Dumont se
montra toujours généreux et charith-
ble et, en toutes cironnstances, le di-
@ curé de Sainte-Hénédine trouva en

ui un aide puissant pour le développe-
ment des œuvres paroiasiales.

. Dumont souffrait. depuis au delà
d'un an, d'une cruelle maladie,

is la fin approckait.
23 du courant, il rendit son Ame

à , entouré des membres de sa fa-

MeTe

       

         
  

Cigares Grandas
+ ECAUX À N'IMPORTE QUÊLS CIGARES
IMPORTES A DEUX FOIS LE PRIX."
 

Pourquoi?

D'UN OCEAN A L'AUTRE
Les CIGARES GRANDAS ent une vente énorme.

  

Parce qu’ils ont une meilleur va-
leur que n'importe vel cigare
vendu aujourd'hui. Parce qu’ils
sont faite de pur tabac de la Ha-
vane, par d’habiles ouvriers espa-
gnols. Parce qu'une fois éprouvés,
on n’en veut plus fumer d'eutres:

 

Si nen, voyez votre
Les avez-vous essayés ?

marchand de tabac.

 

GRANDA HERMANOS Y CA, Montreal
i Fabricants de Cigares de Navane Exclusivement, 1

 

Candidats à la Mairie et à l'Echevinage,
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St-Louts No 1... ....

Echevin D. Gallery

 

Tansey
_M_T. Walsh
Echevin V. Raby.
Narcisse Lapointe

Faucher
F. Sauvageau
J. H. Foisy

_T. J. O'Neil

 

  

Echevin J. R. Savignac

Louis Payette
Fchevin A. Gagnon

mess

REPRESENTATION CANDIDATS ELUXPARACULA-

R. Wilson-Smith
LA MAIRIE James Cochrane, M. P.

QUARTIERS
Est No 1... .……. ouvre + Echevin L. A. Lapointe

Echevin J. Lamarche -
No 2... …- senses _Notaire J. C. Lévy

; Echevin H. Laporte cs
Centre No 1...……. J. Z esther

Echevin C.Lebeul
No 3 ’ Hon. G. A. Nantel — ee

Quest No 1... ….…. … _ _Christopue Carter, CH

NO 23...es nus _EchevinMchride

nnell

 

TL ÉchevinG. W. Sadler

_Echevin F.Robertson
_Echevin H.Ames

I. H. Stearns

 

_EchevinJ.B.Clearihue
Echevin H. A. Ekers
 

St-Jacques-Sud No ft...
No 2...

St-Jacques-Nord No 1...

}

J

No 4| CésaireLemay
St-Laurent No 1...

No 2. … |

Ste-Marie-Ouest No 1... LT

No 2... Echevin E. Chaussé
_Hormisdas Lapointe|
Echevm E. F. Larivibre)

_EvnileLimoges~~

Echevin Cos.
D. Couture

_Chs_A._Prévost

Echevin O. Ricard
 

 

_Echevin J. Lespérance

_Napeléon Giroux ——
Echevin C. Robillard

Brunet

Echevin L. A.Lavallée 
  

StJean-Baptiste No 1 |

No 2.
: Geo.

No 2

: “Fichevin J. Bumbrayilochelaga No 1... .... _ Stanislas Girouard

No ? Fchevin PP Wilson

ArthurGinat |
Echevin I. (Ouimet |
Ed  Latreille

TE.NHévert
Vandelac
 

St-Gabriel No 1 .
: D Parker

“Fehevin 1.A.
Docteur Dagenais

 

No 3 : Frhevin R

St-Denis No 1.

No 23. !

_P Monaghan k-
Echevin SD. Vailières

: M JohnKeegan

Jacques |

Turner |
i

Echevin P. G. Martineau
 

  
 

ELECTION FEDERALE DE LAVAL
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Examen et recensement des votes dans chaque poll, tels que

  

 

      

   

  

faits par

 

 

 

 

l'honorable juge Langelier, le vingt-sept janvier, mil neul cent-deux :
Majorités.

© EPA & a

- # $£5 3 ë 2
2: & 3 0B

Bas, paroisse Ste-Rose .. 1 45 1 56
Haut. paroisse Ste-Rose .. ..….. 2 0 30 74 44
Haut, village Ste-Rose ......... ........ .... 3 0 19 95 7
Bas, village Ste-Rose .…. Lu. À 4 si 64 13
Village St-Martin ... . _ ..….5 3 62 93 $1
Bord à Plouffe .……i sea 8 0 54 85 11
Bord de l'eau, St-Martin … 7 0 41 38 3
St-Elzéar et Cap St-Martn .. .. ...... 8 3 75 73 2
Village St-Vincent de Paul ,. .……. 9 1 104 83 41
Cote St-Frangois .......oe oo. ja 2 68 70 2
Pont Viau .... ..... 11 0 84 33 51
St-François de Sales 13 1 69 95 té
sSte-Dorothée ..….…. .... ueLee .13 0 LE) 91 7
Villeray No 1... … 14 8 81 84 27
Villeray. No 2...verres Lecce 15 0 34 27 7
St-Léonard de Port Maurice No 1... ... 18 2 101 84 87
St-Léonard de Port Maurice No 2. .. . 17 1 23 39 18
Ahuntsic, No 1.. RS|| 5 58 37 32
Ahuntsic, No 2 . cen 19 0 41 23 18
Rivière des Prairies . … . . … 20 3 52 8 16
Pointe aux Trembles No 1... ...... ........ 21 1 7e 84 5
Pointe aux Trembles No 3... 82 1 10 24 14
Bas du Sault No 1...... 83 0 58 26 a
Village du Sauit No 3 .. 24 4 86 58 28
Parc Amherst ......... wrcrsbanceue verensannane35 1 48 18 3
Bordeaux No 1. … 2 2 81 81 0
Bordeaux, No 3... we eus ST î 36 »e 3
Longue-Pointe ..... .... rere oe. 38 3 44 »e 8
Beaurivage …… . ve on. 39 4 »e 78 1

Grand total .......eee seen 1641 1649 333 340
Majorité pour Léonard …… .…….…

8 8

mille, au nombre desquelsal avait le Ld
bonheur de compter ume fille, igieu- _ .

se chez les Sœurs de ja Charité. Ii

|,

MONTY-—En cette ville. le 57 courant, à
était âgé de 55 ans.
Les funérailles qui eurent lieu, hier

matin, revêtirent un caractère de 50-
lennité exceptionnelle. M. le curé de
la paroisse fit la levée du corps et le
service fut chanté, ainsi que l'absou-
te, par M. l'abbé Eug. Lallamme, de
l'Archevêché. neveu du défunt, assisté,
de M. le curé corrme diacre et de M.
Jos Dumont, aussi neveu du défunt,
comme sous-diacre.
La foule remplissait l'église comme

au jour des grandes fêtes. Un bon
nombre de parents et d'amis, ainsi que
la paroisee entière, avaient tena à
donner à la famille cette dernière
nreuve de leur profonde estime pour
le regretté défunt et à apporter en
même temps à ce dernier ie tribut de
leurs suffragés pour le repos de non
Ame.

R.1.P.
 

l'âge de 88 ans, € mois et 23 jours,
tacke Monty, officter rai ro.
des Forestiers Indépendants, Cour Désery,
a .

Les funérailles auront lien ‘eudi, le 36 à
heures a.m. Le convoi partira de sn de-

meure No. 361 run Ste-Uatherine. pour pe
rendre à l'église de la Nativité de la Ste
Vierge, H i et ée là au Cimetière
de la Côte den Neiges, lieu do la sépuitu-
te.
Parents et amis sont priés d'y assister

sans autre invitation. P y 38-1.

MAYNARD dit BELL
Istdore de  Laprairte, Mme se Sere,
épouse de feu © Maynard dit Belle-
rose. dévééée à l'âge de 80 am.
Les funérailien aurect li à St-Istdore

de Laprairie, vendredi. je 31 courant, A
9 heures après l'arrivée de trata ée Moet-
réal, et la sépulture aura lien à
ln même jour à 5.20 pm.

d'y assister
34

OBE — A St
Lout

Parents of amis sont
mans autre invitation.
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Vente d'Escompte chez Tooke
“La vente d'escempte chez Tooke est un merveilleux succès.
Rien d'étonnant quand vous pouvez acheter les meilleurs effets
au même prix, à peu près, que vous paierlez les moins chers.

Ohemises, Ools,
tes, Foulards, Bretelles, Ceintures,

“ Dressing Gowns,”
Bains,"Smoking Jackets,” Serviet-

<tos de Bains, Py)
Sous-Vétements, Bas, Gants, Eto.

À moins de 20 p.c. d'escompte sur le prix régulier marqué,

Poignets, Orava-

Tuniques de

amas, Ombrelles,

177 rue St-Jacques
2387 rue Ste-Catherine, Ouest
i553 rus Ste-Catherins, Est

 

R. J. T00KE,
 

  

“v
CTORIA CSYOSS ’’ CIGARE DE L'UNION à SC

N ; En t déjà le plus populaire,oGee tout nouveau et déj plus pop as1a

 
 

gnements qu'il contient, on admettra

Auprès du Chef que les éditeurs ont fait preuve d'une

—_— diligence remarquable.

“ qe épèci .

|

Ce n'est plus le ‘‘Canada Ecclésiasti-

Le Soleil” publie la à sui que'’ des premières années, Tous les

vante : ans on y ajoute quelques chapitres
Ottawa, 27 janv. — M. L. O. David

et M. C. A. Dansereau, directeur de

“La Presse‘. sont venus passer le

dimanche chez sir Wilfrid Laurier et

Lady Laurier.

Arrivés samedi après-midi, ils

tournent ce matin à Montréal.
—mrmemeereerpccr-

rtap
r

M. LAPORTE CONDUIT PAR M.
AMES

re-

 

Votei un fait qui montrera aux plus

æceptiques jusqu'à quel point M. l'é-

ébevin Laporte se laissait influencer

dans ces derniers Lemps.

On jugera en outre si cette influence

était bonne où mauvaise.

M. Dillon était président du  Bu-

peau des Cotiseurs depuis plus de dix

ans quand M. Laporte fut nommé pré-

sident des Finances. Voulant réorgeni-

ser cette importante parte de l'admi-

pistration municipale, 11 fit destituer

M. Dillon et nommer M. Langevin à

sa place.

Après douze mois de travail ardu,

et lorsque la réorgamsation du bureau

fut complétée. gu'arriva-t-1l?

Il était juste. n'est-ce pas, que M.

Langevin fut continué dans sa charge

et qu'ayant eu la peine, 11 fût à la ré

compense ”

Noa.

M. l'échevin Laporte au bout de l'an-

mée à fait mettre M. Langevin de

côté pour le remplacer, par qui ?

Par un M. Ferns.  
 

Où était otre patriotisme M. La-:

porte ?
teense

INTERESSANTE FETE À ST-JEAN
DE MATHA

Vendredi et samedi, 7 et & {évrier

prochain, grande fête de la belle pa-
roisse de St-Jean de Matha, S. G.
Mgr Legal et le R. P. Lacombe s'y

rendront. et la présence des deux vé-

nérables missionnaires ne contribuera

pas peu à rehausser l'intérêt et l’éclat

des cérémonies. i
On sait que le curé de cette paroisse !

est M. l'abbé Mor:n, autrefois apôtre :

de la colonisation canadienne dans la

région d'Fdmonton.

Mgr Legal et le R. PP. Lacombe ont |

saisl avec empressement l'occasion qui |
s’offrait de rendre visite au prêtre zélé |
qui & tant last pour la colonisation et |
le rapattiement, et de reconnaitre ain-

51 les nombreux et précieux services
que M. l'abbé Morin a rendu a ia po:

pulation canadienne et catholique du ;
diocèse de St-Albert. Rarement une ;

aussi bonne cause fut servie avec au-

tant de patience, d'activité, de bonne |

1

|
|

volonté et de succes.

Ce sera sans doute un bonheur pour :

le curé de St-Jean de Matla de revoir

les deux vénérables missionnaires ‘
eecomers {

LE CANADA ECCLESIASTIQUE =:

 

Le‘Canada Ecclésiastique’ pour l’an- |
née 1902, vient de paraître à la ti- |
prairie Cadieux et Derome. Si l'on |
tient compte de la somme de rensei-,

COUPON |
DE …

PRIME |
Pour les magnifiques

Lithographies sa (5 couleurs
que le “ Journal" donne

à ses lecteurs
 

TRENTE COUPONS
donnent droit à une

gravure

Les personnes demeurant
hors Montréal devront, lors-
qu'elles nous enverront leurs

coupons, y joindre un timbre
ds cinq sous pour les frais
de peste.

  

“du Saint-Laurent soit menacé par la

- obligations

. annoncés à md: aujourd'hui.

nouveaux, et des illustrations qui en

augmentent la valeur bien que le prix

reste au même chiffre, et soit même

moindre qu’au début, si nous ne nous

trompons point.

Le volume de 1902 compte piès de

400 pages. II est remarquablement

bien imprimé et illustré. C'est un ou-

vrage qu: fait honneur à ses éditeurs

et au Canada tout entier. On ne pu-

blie rien de mieux pour le même prix

à l'étranger.
Merci pour l'envoi d'un exemplaire.

teem

Le Port de Montréal

M. Henry Miles est d'avis que |
notre havre serait sérieuse-
ment affecté par un cem-

bine de compagnies
trans-océaniques

 

t

 

Discours devant l'assemblée annuelie

du Board of Trade
 

L'assemblée annuelle du Board of
Trade a eu lieu hier ‘après-midi,
sous la présidence de M. LTenry Miles.
Le président sortant de charge a

passé en revue lew principaux événe-
ments en rapport avec le conseil qui
s'est dévyué aux intérêts de cette
chambre. Parlant de la question du

 

L Questionde l’Aqueduc

Une dénégation de l’hon. M.
Forget

Montréal, 38 janvier 1908.

M le Directeur du ‘’Journal”, Mont-

Monsieur,

Vous saver sans doute que les amfis

de MM. Laporte et Ames font circuler

la rumeur que nous voulons nous empa-

rer de l'Aqueduc de Moatréal, dans l’in-

tention, ajoutent-ils, d'exploiter la

Ville et de pressurer les contribuables

A notre profit. Et prenant cette ru -

meur comme vraie, on s’en prévaut pour
soulever le préjugé contre tous ceux

qui diffèrent d'opinion avec ces deux

messieurs.
Or, je nie catégoriquement que nous

ayons jamais eu l'intention de nous

emparer de l’Aqueduc de Montréal. Ja-

mais cette idée nenous est venue à
esprit, et il faut que MM. Laporte

et Ames solent bien d bout d’argu -

ments pour recourir à de tels moyens
de combat.

Votre etc.

L. J. FORGET,
fp

L’Hôpital Notre-Dame
enQuarantaine

On a découvert, hier après-midi,
qu'une servante de cette

institution était atteinte
de la picote

Les portes seront closes jnsqu'au 13

février

 

L'Hôcital Notre-Dame est tn quatan-
taine depuis bier après-midi. Les mé-
decins de cette institution on: decou -
vert qu'une servante du nom de llar-
vey souffrait de la variole et l'ont
fait transporter sans délai à l'hôp:Lal
civique.
Les portes de l'hôpital resterent

closes jusqu'au 12 février et durant ve
temps, 1 n'y aura aucune admission de
patients, et par conséquent, autLuRE
course d’ambulances.
En septembre dernier. les fièvres ty-

pholdes ont failli conduire cetie mé-
me servante aux portes Au tember.

‘Elle était encore gravement malade,
lorsque tout le personnel de ihôpiiil

i a été vacciné, et vu son état préLuire.
les médecins se sont abstenus de lui
inoculer le vaccin. On croit qu'elle a
été atteinte de la variole, en allant
visiter des personnes qui avaient Cé;à
cette maladie.

prit

L’ECHEVIN McBRIDE FAILLI

D’aprés ia charte, lidevra résigner son

siège et une élection partielle aura

lieu dans le quartier Ouest

 

La maison Vipond, McBride & Cie,
commerçants de fruits et de provisions
a fait cession de res biens, au greffe transport qui est loin d’être satisfai-

sante, il dit que rien n'a été accompli
pour l'outillage de notre port et que ‘
l'idée d'en faire un port national était
engluutie. I craint que le Commerce i

consolidation des lignes coéaniques.
Un ‘el combine affecterait tes cChe- :
minsde fer canadiens et dsiminueratt :
les affaires du purt de Montréal.

Il espère que la prochaine réunion
des Chambres de Commerce de l'Empi-
re aura lien a Montréal. Le conseil :
du Board of Trade s'occupe actuelle- !
ment de la question. |
-M. Miles a déclaré qu'il avait reçu |

beaucoup d'encouragement dans le |
proiet de reconstruire J'édifice du
Board of Trade et qu'il avait confian- |
ce que le paicmient des intérêts des :

eut seconde hyputiièque.
serait terminé au printemps de 1904
Les boites du scrutin étaient closes

à 3 heures, hier après-midi et les ré ;
suitats de l'élection annuelle reront

me marrerrtrt re

LE DR FRS DE SALES PREVOST
 

le docteur Frs de Sales Prévost, an- |
cien élève des hôpitaux de Paris, spé
cialiste des maladies des veux, des o-
reilies, du nez, et de la go:ge. Con-
sultation 1 br. à 4 brs. Consulta-
tion et traitements gratuits pour Îles |
indigents le mardi et le vendredi de !
10 hra à midi, 442 Sherbrooke.
re

QUARTIER SAINT-ANTOINE

L'assemblée, qui a eu Îieu lundi soir |
au No 134 dé la rue Chatham, était ;
une assembie contradictoire à laquel- |
le M. l'échevin Faucher avait été dû-
ment invité—suivant les informations
qu'on nous à données hier matin.
M Faucher ne s'étant pas rendu,

l'assemblée n été pratiquement en fa-
veur de M. Sauvageau qui
être sûr du sucoès.

. F. Sauvageau tiendra ce soir,
mercredi, une autre assemblée à son
Comité Central, No 2153 rue Notre-
Dame. 38=1 ;
pt

QUARTIER ST-JEAR-BAPTISTE

Lundi soir. trois cents personnes se ;
prenaient dans la salle du comité de |

. Latreille pour assister à l'assem- :
dlée convoquée par ce candidat si po-
ulaire du quartier St-Jean-Baptiste
'enthoumasme le plus délirant n'a |
cessé de régner pendant cette sympa- |
thique réunlon.
M. Latreflle a parlé très longuement
aux €lecteurs et a exposé son pro- .
ramme à la plus grande satisfaction

tous. Parlant de M Ouimet, son
adversaire il a prétendu qu'il était
plutôt nuisible qu'utiie à son quartier
dont 1! négligeait les intéréfts maigré
tout Je zèle dont 11 faisait parade pour
jeter de la poudre aux yeux des élec-
teurs. Quant aux intérêts de la cias-
se ouvrière il en faisait aussi bien que
de œux du quartier en général.
Après ce discours à ] emporte-pièce.

M. Latreille fut vivement applaudi par
jes assistants. Grand nombre de xes
amis sont allés lui presser la main et
l'ont asauré du succès de son Élection.
Les autres orateurs ont été: MM D.
A. Lafortune, Jos Gervais, N. At
cand et H. Gervais, qui ont eu eux
aussi, Jeur part d'appiaudissements et
qui ont chaudement appuyé la candi-
dature de M. Latreilie.

351
reso—

Maux de Gorge— Daume Rhumal
Fdw-AL

 

 

: Rouge

des faillites hier matin. Il est tout
probable que la déccnfiture de !'échevin

"McBride donnera lieu à une élection
artiélle dans le quartier Ouest, car
a Charte de Montréal dit © © Que|
quiconque remplissant les fonctions de
maire mu d'échevins. fa:t une cession de
biens pour le bénéfice de ses créanciers
os devient insofvabie. devient par Ia

; mêrne immédiatement déchu de sa char-
ge de maire ou d'échevins ( section 37. }
I est donc probable qu'à la prochai-

ne assemblée du Conseil, M. MeBri-
de offrira sa démission.

rare

En tait de Gin lequel devez-vous
boire?

Le Gin importé ?
ment vendu
et dont le goût âcre 1rrite la gorge,
brûle l'estomac et sur lequel ie gou-
vernement n'a aucun contrôle ?

 
Qui est zénérale- : sur le mandamus par 1

Aussitôt qu'il est uistillé de

 

LE JOURNAL, MERCREDI, 29 JANVIER 1907  

  
  

    

 

   

 

    

 

   

 

 

 

za conven,

tres perfectionnés s'appellen

glatres, et c'est
ant qu’elle marche.

vieilles machines contre des neufs.
AN Nous répondons promptement aux commandes et demandes faites par

la poste.

 

$15

8i vous voulez acheter cent registres de Gram-o-phone, e vous les
vendrai à ÿ12.50 le cent. Bi vous aves une machine

\ de quelques fabrique qu’elle soit, je vous vendrai le seul registre plat
le à votre machine qui soit plisisant à entendre. Ces regis-

t ** Registres Zon-o-phone,| etil est seule-
R, ment nécessaire d’eutendre les sons qu'ils
de qu’il sont supérieurs à tous les autres registres. Les registres Zon-o-
40) phonedonnent des sons doux, moelleux et naturels et sont les seuls re-

gistres plats qui ne produisent pas les sons nasillards, rauques et stri-
7x dents qui sont si communs dans les autres machines parlantes.
{IN Zon-o-phone à quinze dollars fonctionne avec de grands et petits re-

1 seule machine sur le marché, qu’on peut monter pen-
Nous échan

e

Seul vendeur en groe et en détail,en Canada, 9410 Rue fte-Catheri : e

ZON-0-PHONE
Mpohineamétiorts

REGISTRE DE GRAM-O-PHONE
15 Ots chaque.

registres plats,

roduisent pour reconnaître

Notre

ns vos vieux registres et vos 3
rivez pour avoir les conditions.

Moutréal, qQ

 

 

PREFONTAINEEST-ILCANDIDAT?
——————

Le juge Langelier a décidé, hier après-midi, de faire
observer les délais légaux, pour la réponse à

l’intervention produite contre le bref de
mandamus. Or ces délais s'étendent

jusqu’à mardi prochain
frere

Protêt contre MM. Cochrane et Wilson-Smith. Le programme
*, de ce dernier

fp

A moins de nouvelles complications—
et il pourrait bien y en avoir cucorv—les
électeurs Voteront satuedi, soit pour M.
Wilson-Smith ou M. James Cochrane.
le juge Langelier a décidé, à Cinq heu-
res, hier après-midi, que les délais pour
répandre à l'intervention produite contre
le bref de mandanus dmvent être obser-
vés. Or, ces délais s'étendent à mardi
prochain, c'est-à-dire trols jours après
l'élection pour le maure.
Ce n’est pas un ordre péremptoire en-

joignant à M. L. 0. David. de mettre
M. Préfontaine en nomination, que le
juge Langeher a énus lundi soir , c'est
tout simplement un permis d'émettre le
bref de mandamus.
Hier matin, M. James Cochrane a

ubtenu, par l'entremise de ses avocats,
l'autorisation d'intervenir dans l'affaire
et d'essayer de faire éiuaner un bref en-
joignant à M. David de ue pas remettre

: Prétontaine en numination , et je

Dr Lachapelle a demandé que l'on fasse

remettre son propre niu avec celui des
autres candidats. ;
A trois heures, hier après-midi, les

avocate des diverses parties ont compa-
ru devant le iuge Lance'ier. Ceux du

M. Cochrane ont demandé que les dé

lais égaux pour répoudre à l'interven-
tion soit observés.
Le tribunal da dévidé en ce sens: —
L'honorable juge, a déclaré que le

précédent de Marcil. vs la Cité de Mont-

réal, invoqué par l'uvixat, du requérant
Grier, n'a aucune res:vmblance avec le

cas présent. Dans i» cus de Marcil, si

la Cour de Réveaion, composfe des

bons. juges Johnson, ~~ Gill et

Teilier, p'avait pas maintenu le ju-
grment de l'huuoräble juge Le-
ranger, abrégeant les délais fixés par

l'article 223 du code de procédure. la

ville de Montréal se serait trouvée tans

maire nf conseil municipal, 1 y
aurait alors eu aAnarchie.
Dans le cas actuel, si M. Préfontaine

doit resté sur la liste, l'élection de
samedi sera annulable.
Tes délais fixés par l'article 223 du

code de prucédure devront donc être ob-
bervés. ; ;
L'honorable juge à toutefois fait re

marquer qu'il y a une lecune dans la

loi.
La loi
Maintenant.

suisra dome son COUrS.
lorsque les  plaidoiries

uel on deman-

de faire déclarer illégale la démis-

sion de M. Raymond Préfontaine, au-

ront été entendues, 8 la Cour maintient
le mandamus M. Préfontaine pourra

Ou le Gin Canadien Melchers ‘“Croix | faire anmuler l'élection de samedi pro-

” Qui avant d'être vendu, a
vieilli pendant des années dans des en-
trepôts contrôlés par le gouvernement,
qui est distillé et embouteillé sous la
surveillance d'un officier du Revenu de

‘l'Intérieur et dont la qualité, la pure
té et l'âge sont garantis sur chaque
flacon par un timbre officiel du gou-
vernement. Qui ne brûle pas mais ré-
chauffe ! estomac et dont le goût a-
f£r/able et muelleux plait au pala:s le
plus délicat °
Goûtez et comparez les deux Gins,

et nous sommes persuadés que le Mel-
chers ‘Croix Rouge’ l'emportera de
beaucoup comme qualité et comme
goût sur le meilleur Gin importé.
BOIVIN, WILSON & CIE, 526 Tue

St-Paul, Montréal, seuls concesmonnai-
res 284—1,

LES SOUS-OFFICIERS-RAPPU?-
TEURS

prétend On a commencé à les choisir, à l'Ho-
tel-de-Ville

 

M s'occupe acifvement, à l'Hôtel -
de-Ville. du choix des officiers rappor-
teurs. pour les prochaines élections
municipales. La liste en est à peu près
terminée, bien que cependant, :] res-
te encore uu triage à faire parmi les
deux cents et quelques conurivuables,
la plupart très bien qualifiés qui se
sont offerts pour remplir cette char-
ge. -
Les candidats à l'échevinage, sur -

veillent tous plus ou moins active -
ment ce choix important
M. J Cochrane, un dex urpirants à

la mairie. semble prendre un soin
toutparticulier à ce qu'aucun individu
malhonnête ou non qualifié soït appe-
1€ à présider au pall samedi prochain.
rpm

CURATTEUR DE FAILLITE
M. Alexandre Desmarteau à été nem-

mé curateur de la faillite d> la mai -
son Steeie et Brunet.

. ——errmee

Medtuctions cousidérables

 

 

 

Jamais le commerce de la fourrure
n'a sud une aussi grande baisse dans
ies prix que cette année à ba mai

Chs sjardins et Cie. ttson

a

PERSONNEL

Le docteur Louis Franchise, chirer-
entiste, peut être consulté tows

es jours à son busesy, 1393 Stella
therine. Téléphone Est 1591. 384-1a.
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chain.

PKOTET CONTRE MM. SMITH ET
COCHRANE

On prétend, çn outre, que M. Wil-
son-Smith e* James Cochrane ne sont
pas éligibles à la mairie parce qu'ils
seraient en compte avec la cité.
Un M. Aired Dubé à fait signifier

hier à ces deux candidats
notarié contenant la clause suivante :
‘’Qu'attendu ie ledit Smith ou Co-

chrane nr pouva:t validement être mis
en nom:nat cn ni ne peut être élu à la
charge de nate de la cité de Mont-

réal, en autart qu'il est partie à un
ou des conttu:s avec ladite cité de
Montréa! pour l'exécution de travaux
qui la concernent, et que, de plus, il
est directement ou indirectement inté-

ressé dans quelque cause ou réclama-
tion contre laitite cité, et ce, contrai-
remuant à l'article trente-six de la
charte de ladite cité de Montréal, ce
qui le rend «n conséquence inhabile à
être choisi e: être élu à ladite charge|
de maire Et qu’en conséquence, sadite
nomination c«nmme candidat à la mai-
rie. comme -usdit, est illégale. nulle
et de nul effet. et que sadite élection
elle-même le serait également.’

Interviews . ce sujet, M. Cochrane
a dit : ‘Vous pouvez annoncer que je
n'ai aucun contrat avec la cité. que
celle-ci nr me doit pas cing sous et
que je ne lui dois rien. Le jour de la
nomination. 1e suis allé demander à M.
Robb. trésorier de la corporation, si
j'étais déhiteur de cette dernière. Il
& découvert que je devais un dollar
pour la tair d'eau du patinoir de la
rue Prince Arthur dont je suis le pro-
priétaire. J'ai payé cette somme et
me suis fait donner un regu.’
M. Wilson-Smith est lement cer-

tain de ne rien devoir À la cité.
La situation. comme of le voit, n'est

pas très claire Si la cour décide, mar-
di prochain. que M. Préfontaine aurait
dû être mis en nomination; l'élection
sera annulée Si quelque fureteur dé-
couvre que MM. Wilson-Smith et Co-
chrane, qui ont fait de grosses affaires
avec ja cité. ont, soît à leur crédit ou
à Jleur débit, un Teliquat de compte
avec la cité. la votation devra être
également annulée.

LE PROGRAMME DE M. WILSON-
SMITH

M. R. Wilson-Smith déclare qu'en dé-
pit des protête, il reste candidat à la
maitie, et 1 émet le programme sui-
vant

Aux électeurx de la ville de Montréal,

Si je suis choisi, samedi prochain,
ar occuper le siège de maire, durant

fos deux années à venir. mon ambition
vera la même celle que j'avais t1 y
a six ans, c'est-dà-dite celle mériter

un protèt i

la confiance et l'approbation de mes
concitoyens, de façon À ce qu’à la fin
de mon terme, l'on puisse dire que j'ai
exercé tous Jes droits de ma charge,
au meilleur de ma connaissance et pour
le plus grand bien de cette ville.
Des grandes questions qui méritent

une attention spéciale, je trouve d'a-
bord : lo Que le chiffre annuel de la
mortalité chez les citoyens et chez les
enfants surtout, cet beaucoup trop fle
vé, et que le spectre du retour des épi-
démies nécessite d'abord et surtout
tout le meilleur temps et l'énergie du
maire, et je m'efforcerai de faire l'im -
possible pour améliorer la situation sur
ce point. La question d'établr un hô-
pital pour le traitement des maladies
contagieuses devrait être la première b
venir devant le Conseil. Montréal a
été, pour ainsi dire. comme sur un vol-
can, menacée par les épidémies de tou-
tes sortes,
nocentes Victimes de ces maladies, fau-
te d'un hôpital civique convenable et
sur lequel dépend laVille entière de -
puis un grand nombre d'années.

I! serait monstrueux de perpétuer
cet état de choses, et 11 faut y apporter
un remède Si, comme maire, je ne
réussis pas À faire adopter des mesu-
res pour y arriver, J'en prendrai la
responsabilité et le blâme, mais je con-
sidère qu’on doit faire des efforts sur-
huma:ns pour amener un changement,
car l'état actuel des affaires ne peut
être toléré plus longtemps.
Puis ilv a encore la question d'épi-

démie périodique de diphtérie et de
fièvre scarlatine. Sontelles produites

| par des égouts défectueux,
i sieurs le supposezt ? Si oui. 1e pour-
rait-on s’en assurer ? |! devrait êtte-
possible d'obtenir une salution à cette
question. A quoi bon donner chaque
année les causes supposées de ces épi -
démies ” Que l'on donne à nos méde -
cins de talent, la tâche de nous aider à
en découvrir la cause,et à y apporter
le remède.
En un nut, je considère la santé des

gens comme la question actuelle la
plus importante
2o.—Je regarde la question de la

protection contre le feu, en vue d'ob-
teuir une diminution dans les taux des
assurances, comume la deuxième par
rang d'importance. Cette question de-
Vrait recevoir une prompte et inces -

! sante attantion, jusqu'à ce qu'elle soit
réglée à la aatisfaction du public.
30. —L'amélioration des habitations

et des logis de la classe ouvrière de-
mande que l'on s'occupe activement de
la chose.
4o.—-Des rues propres et de buns

trottoirs sunt essentiela à la bonne
renommée de ia ville et leur améliora-
tion doit être activée dans la mesure
de leur importance.
On devra ubserver une stricte  éco-

nomie, tout en donnant ce qui est né‘
! cessaire au service public.

Nous devons vivre selon nos moyens.
Nous devons nous opposer de tou -

Les nos forces à des dépenses fiices et
inutiles, comme celles qui ont 1écessi-
té, dans le passé des expropriations
faites tout-à-fait hors de propos, et
qui sont, pour une grande partie, res-
ponsables, de notre dette. "1 fuut
que la ville en ait pour la valeur des
privilèges qu'elle accorde, et de l'ar-
gent qu'elle dépense.
Je serais eu faveur de ce projet, vou-

lant que les cituyens, représentés, si
possiblé, par le Board of Trade ct la

| Chambre de Commerce, aient un audi-
teur particulier, autorisé à s'enquérir
pleinement des affaires de la cité. de
temps à autre, et à faire rapport aux
citoyens, afin qu'il n'y ait aucun mys-
tere au sujet de nos finances.
Ce devrait être pour un maire, 1ne

constante préoccupation, que d'entre-
tenir des relations amicales entre les
différentes races composant la popula-
tion de notre ville.
Mais, ne nour attachons qu'à notre

devise, — l'avancement et le progrès
de Montréal, — afin qu'elle grandisse
de plus en plus, quelles que soient les
circonstances qui aient pu, dans le
passé, amoindrir sa réputation.
Le maire d'une grande ville doit être

prêt à recevoir, à ses propres frais,
tout visiteur qui s’y présente en qua-
lité officielle. Ceci, d'ailieurs, est
pour moi un devoir, et je l'ai toujours
eu à cœur.
Si j'ai accepté d'être candidat à ces

élections, c'était pour me rendre au
désir d’un grand nombre de Canadiens-
français, représentant l'opinion publi-
que, et qui admettent éreusement
que la population anglaise « mainte-
hant droit au mège de la mairie.
Si je suis élu, Je consacrerai mon

temps au service de la cité et je tra-
vaillerai pour le bien de la ville.
Je ne veux recourir ni me prêter à

aucun moyen iliéga!l ou malbonnête
pour assurer mon élection, et je ne
compte que sur les votes d'électeurs
libres et indépendants.

Signé
"R. WILSON-SMITH.

eroutastameflpra——

Pilules de Longue Vie (Bonard)eee eee
Le Bronchite =.Hanne Ruumal,
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Celle qui hésite paiera
des prix plus élevés

Le mois de Janvier touche rapidement à sa fin. Avec
lui disparaitront les occasions de se procurer les ar-
ticles dont vous avez besoin dans les Vêtements et
autres choses, de

10 à 50 p.c. au-dessous
des valeurs actuelles!

C'est pourquoi vous feriez bien de faire vos achats
durantles trois jours qui suivent.
 

Bargains dans la Fer- |
blanterie et la Verrerie

Les marchandises de qualité identique sont vendues à
des prix plus élevés en dehors de cet établissement.
prix spéciaux ne sont que pour aujourd’hui seulement.

Pots de 10c pour 4c.

Faits en bon ferblane, gran-

deur 3 pintes. Vendus par-

tout à 5c et 10c, chaque, pour 4c

Bouilloires à laver valant 75c

pour 45c.

Faites en bon ferblanc soli-

de. Grandeurs No. B et 9.

Vendues partout ailleurs

pour T5 et 85 cts; pour...

Ces §

Balayeuses de Tapis valant 20c
pour 124c.

Fonnes et fortes balayeu-
ses de tapis, toujours ven-
dues À 20 cts chaque; pour

Articles de Verrerie, 18c,
Déporés sur une table spéeia-
le pour en factliver le choix:
Aiguitres, sucriers, assiettes
au pain, beutriers, plats à
marinades, plateau à bon-
bons. Articles qui sont tou-
jours vendus à 25 cents,
maintenant. …. … …. … …

12 1-26

 

Abat-Jour
à 33h p.c. d'escompte.

Abat-jour en soie, de diffé&
rents genres, 8 couleurs dif-
férentes dans que genre,
La qualité de 35 cts. pour. 27c

Celles de 65c, 75c, 90c, 95c et $1 15 à
83 1-3 POUR CENT D'ESCOMPTE.  

Sacs Chatelains
Un tiers de réduction
sur le prix.

Faits en cuir de phoque ct d'alliga-
tor, avec compartiment à l'intérieur,
pour y mettre le mouchoir.

Prix régulier: $4.00 a 57235, à 383
1-3 POUR CENT D'ESCOMPTE.
 

Très grandes Epargrtes dans les
| Toiles frappées.

Nouvelles lignes de toiles frappées à 10 pour cent d'cscompte durant oe
mois.
Nettoyeurs--dessins de fleurs faits à la main

grandeur 23 uwces x 36 uces. Prix seulement, chaque
sur prélart blanc: 6%po . .

UNE PETITE QUANTITE — IL Y EN AURA ASSEZ POUR UN JOUR
DE VENTE

étrait, et garnis de satin de couleur.
8 Nattes de toilette pour sppareilicr.

Valaient #1 99, maintenant. . ….

Belding Paul à 10 POUL

Nappes de Five O'Clock Tea—dessing en
randeur 36 pouces x 38 pouces Prix de vente I
vsus de (‘oussing — impossible de lez décrire ou d'en donner les

car les quantités de chaque juur sont limitées.
Tapis de Bureau—en mousseline avec

de trks jolies nuances; 6x

Tix
Venez les voir. P

pois, bordare en ruban de satin

$L35
Dessus d'orcille- en Applique et DoyliesÀmoitié nx. Soies hrodées de

CENT D'ESCOMPTE DU ANT CE MOIS.

 

fl| W. H. SCROGGIE,"sesso
 

"QUARTIER ST-JEAN-BAPTISTE
Défis portés à l'échevin Ouimet

 

M. le Rédacteur,

L'échevin Ouimet a publié dans votre
numéro de ce matin une lefire dans la-
quelle 1: prétend gne ce que j'ai dit au
sujet de ma candidature n'est pas la
vérité.
Comme je n'avance rien que je ne sois

prêt à prouver, je vais porter un défi
ormel à M. (Mimet, et je mets ma
propre élection en jeu à cet égard.
Premièrement ‘— Si l'échevin Ouimet

peut prouver que je ne suis pas appu-
vf dans ma candidature actuelle par le
Conseil des Métiers Fédérés composéa
de 37 Unions ouvrières, je m'engage à
nie retirer de la présente lutte et A
résigner en sa faveur.
C'est clair. n'est-ce pas ?
Secondement — Si l'échevin Ouimet

peut prouver que la protestation sni -
vante de l'Union des Cigariers— pu.
bliée dans la ‘‘Patrie’ et la ‘’Presse’
du 27— n’est pas véridique, je m'enga-
geh me retirer de la présente lutte et !
à résigner en sa faveur.

PROTESTATION.

Nous recevons la communication sui- |
vante de l'Union des cigariers :
Nous, soussignés,  déclarons que

l'Union des cigariers de Môntréal, No
58, ne prend aucune part dans les
présentes élections municipales et nous
faisons cette déclaration afin d'opposer
une dénégation formelle à ceux qui ont
rétendu que cette Union appuyait
‘autres candidats que ceux appuyés

par le Conseil des Métiers Fédérés.

B. MENARD, Président,

B. DROLET.
Secrétaire du Comité Exécutit.

Troisièmement :— Si l'échevin Oui-
met peut prouver que j'ai travaillé en
contravention avec l'Union des Tail -
leurs de pierre à l'époque où j'exerçais
mon métier, et depuis que je suis deve-
nu entrepreneur, s'il peut prouver que
mon chantier a été '‘scabé’’ (expres -
sion de M. Quimet), et qu'il ya eu
une résolution à cet effet dans le livre
des Minutes de l'Union des Tailleurs
de pierre. je mengage à me retirer de
la présente lutte et résigner en sa
faveur.
C'est clair, n'est-ce pas ?
Quant aux attaques personnelles diri-

gées contre la mémoire honorée de mon
père. que l'échevin Ouimet apprenne
que sex paroles n'atteindront jamais la
hauteur du méprix que nous et tous caux
qui l'ont connu, éprouvona pour cette
tentative de diffamation à mots cou -
verts.
Quatridmement :— Si l'échevin Oui -

met peut prouver que ma cnnduite pas-
safe en allaires et envers len ouvriers
n's été aussi loyale et aussi hono-
Table la sienne, je me retire de la
présente lutte et je résigne en sa  fa-
veut.
Est-ce assez clair ?
Maintenant que j'ai porté ces quatre

défis formels l'échevin Ouimet, je
l'invite. s'il les acorpte, À se rendre

| mercredi matin à dix heures au Bu -

 

 

 

reau du ‘Journal’ avee ses témoins,
afin que j'en sois dûment informé. Je
m'y rendrai aussi avec mes =témoins.
Montréal 28 janvier 1902,

EDOUARD LATREILLE,

Candidat en opposition à  l'échevin
Ouimet pour le siège No 1 du
quartier St-Jean-Baptiste.

P.5— L'échevin Ouimet n'a pas si
gné sun ‘‘ communique’ de ce matin
dans le ‘Journal- est-ce qu'il a hone
te de ce qu'il écrit ? 36-1,

—

LA TEMPERATURE
plufea météorologique, Toronto, 28 —$

 

Le temps est beau et froid dans t
les parties du Canada. Un kros YonCa
soufflé toute In journ*e dans les provinces
maritimes; mais il baisse à présent. Ura
crturhation se développe sur les états de
extrAme sud-ouest et, d'après les indica-tions présentes, elle va probablement cau

ser des tempêtes de neige dans la région
des lacs
Températures minima et maxima —
Dawson City 10 en bas 3, Victoria 28-

38. Cesar zéro-6. Qu'Appelle 223 en bas
8 cn bas, Winnipeg 24 cn bas 4, Port Ar.
thu: 30 en bas 6 en bas, ParrySound 6 en
Tas J [Toronto pi, Ottawa 4 en bas I0,

ont ria en bas . Québe
Halifax 15-26. Québes 4 en. bas 2,
Dropabilités -
allée d'Ottawx et réot Ed gions de Montréal

Beau ct décidément froid
Golfe et provinces maritimes: —
Vents haissants

=

d'ouest et de
ouest; beau et décidément froid.

————
mare,

rire

Miles Olympe et Charlotte Monge -
nais, de Rigaud, sont en cette ville,
les hôtesses de Mme |. O. Demers, de
l'Asenue Laval.

norde

  

Photo-Cravure...

Vigneties et Gravures
Pamphlets, Livres Jilustr

Spécialités :

ur Catal
« Journaux

Demi-ton Half-Tone'

 

Toutes vos commandes sont exécutés
dans le plus court délai posstble,

AU OLERGE
~ FT AUX —

COMMUNAUTES RELIGIEUSES
Nous venont de recevoir un nonvel te

ment, apéciai d'imagerie de toutes sortes, Nous
sn enverrons gintultemen des échantillons
eur demande.

NAPOLEON GIROUX
LIRNAINI-IMPORTATEUR

1641 Rus Noras-Danx. - Monraéan
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